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Petit matin, petit café dans 
un r e s t a u r a n t «Quick» en 

face du F o r u m . La bouche pâ­
teuse , les yeux dans la b rume , 
j ' a t t o n d s J a c q u e s L e m a i r e qui 
a t t end son tour au bureau des 
licences automobiles. Pa r la fe­
nêtre, je vois passer Camil Des-
Roches, des confrères de travail, 
des joueurs qui arrivent au pas 
de course: Jacques Lemaire ne 
fait plus partie du décor, on s'est 
habi tué à son absence . Lui, n 'a 
pu s ' empêche r de reveni r . Le 
mat in , il est souvent là, ass is 
quelque pa r t dans les e s t r a d e s 
du F o r u m . J ' a v a i s lu quelque 
par t qu ' i l r e g r e t t a i t les 
«prat iques» du c lub bien plus 
encore que les matches. J 'avais 
pas compris... 

M04 

JEAN 
B E A U N O Y E R 

«Il faut prendre plaisir à s'en­
traîner. À Sierre, avant que j ' a r ­
r ive , c ' é ta i t beaucoup trop sé­
rieux. J 'ai toujours aimé les pra­
tiques, l 'ambiance, les gars en­
semble... T 'arr iveras à rien avec 
les joueurs en les mettant conti­
nuel lement sous tension. C'est 
l ' instructeur qui donne le ton... 
Le hockey, c ' es t pas tout ce qui 
compte dans la vie.» 

C'était parti. Un autre café et 
des heures durant à écouter par­
ler un homme l ibre . C'est déjà 
un événement. 

«J'ai été en vacances pendant 
7 mois là-bas... Avant d'y aller, 
j e sava i s que j ' a i m e r a i s ça et 
j ' a i é t é su rp r i s : c ' é ta i t encore 
mieux... On n'a rien exagéré: je 
mène une vie de pacha , c 'est 
vrai, avec une maison, une auto, 
deux se rvan te s et de l ' e space . 
Avant de signer, j ' ava i s deman­
dé aux Suisses de venir ici et de 
voir comment j e v ivais . J e ne 
sors pas beaucoup et j ' a i besoin 
d'espace dans la maison. Us ont 
vu mon q u a r t i e r , mon auto , les 
enfants... J ' avais pas envie d'al­
ler m'enfermer dans un apparte­
men t avec la famil le . Ils ont 
compr i s et j ' a i obtenu l 'équi­
valent.» 

À ses deux premiers matches 
hors concours, l'équipe de Sier­
re , d i r igée pa r le Canadien 
Lemaire, se fait bafouer 8-7, 8-2. 

«À ce moment-là, mon équipe 
se se ra i t fait b a t t r e n ' impor t e 
quel jour par un club junior «B». 
J ' aura is choisi à tout hasard 20 
personnes dans les e s t r a d e s du 
Forum et ça aurait été du pareil 
au même.» 

La saison débute et l'équipe de 
L e m a i r e d i spute 11 m a t c h e s 
sans défaite. 

«Un soir ap rès un bon r epas , 
raconte Lemaire, quelqu'un du 
club me dit : «Maintenant on 
peut bien te l'avouer. Après les 
défai tes des m a t c h e s hors con­
cours, on se disait que tu ne ver­
rais pas la Noël ici. Maintenant 
tu peux être tranquille.» 

Dans le petit village de Sierre 
où Lemaire a perdu le rythme de 
vie des villes t r ép idan te s pen­
dant sept mois, la Mercedes et la 
vie de pacha qu' i l mène ne sont 
pas bien vues . «Au fond, on ne 
m ' a rien donné, je l 'ai gagné 
durement cet argent.. . Les gens 
ont fini par comprendre.» 

Vedette de la ligue Nationale, 
redouté comme la peste par tou­
tes les autres formations du cir­
cuit pendant les matches élimi­
natoires, Lemaire commençait 
une a u t r e vie à S ier re où les 
journaux l 'avaient accueilli bien 
discrètement. 

La question me brûlait les lè­
v res depuis un bon moment . 
Pourquoi n 'a-t-i l pas épa té les 
Suisses en comptan t cinq buts 
par joute de la main gauche? Me 
semble que ça aurait été la chose 
la plus logique à faire et tout le 
monde aurait été content. 

«J'ai compté 29 buts en 28 par­
ties et je suis très fier de ma sai­
son en tant que joueur . J e sa is 
qu'on s'attendait là-bas à ce que 
le Canadien p a r t e c o m m e une 
fusée sans se soucier des autres 
membres de l'équipe et marque 
des buts à profusion... Mais c'est 
abso lument le con t r a i r e de ce 
que j e p rêcha i s en tan t qu ' ins­
tructeur. J e leur ai fait compren­
dre là-bas que le hockey n 'es t 
pas un jeu de tennis mais un jeu 
d 'équipe où on passe la rondel­
le... E t puis, si j ' ava i s pratiqué 
un jeu individual is te , on m 'au­
ra i t fait couvr i r p a r deux hom­
mes qui tuent (expression euro­
péenne) et l ' équipe au ra i t é té 
neutralisée. 

«Ecoute bien. Dans l'équipe du 
Canadien , il n 'y a pas plus de 6 
ou 7 joueurs qui pourraient évo­
luer en Europe. A cause du style 
de jeu là-bas, un joueur comme 
Bob Gainey aurai t toutes les dif­
ficultés du m o W e à pe rce r . J e 

ne crois pas être un joueur bien 
malin sur la glace et, pourtant, 
j ' a i eu 62 minutes de pénalité en 
28 matches. Là-bas, si la mise en 
échec est trop dure, t 'es pénali­
sé, pa r contre , tu peux f rapper 
avec ton bâton. Y a pas de ba­
g a r r e , ou t rès peu parce que tu 
peux être suspendu ou perdre ta 
licence.» 

Joueur et instructeur, double 
emploi difficile au point où 
Lemaire songe à s'adjoindre un 
ass i s tan t . «Il y avai t te l lement 
de travail à faire au début qu'un 
bon jour je me suis aperçu que 
j ' é ta is loin d'être en bonne condi­
tion physique.» 

Evoluant à toutes les positions 
et m ê m e au poste de défenseur 
avec un garçon de 15 ans, Lemai­
re , de la façon dont il par le de 
ses joueurs , de son équipe for­
mée de Suisses, d'Allemands et 
de Romans , m 'a fait oublier le 
joueur qu'il était. J e n'ai plus eu 
envie de lui demander s'il envi­
sageait de revenir dans la ligue 
Nationale, s'il se voyait encore 
su r une pa t inoi re d 'Amér ique , 
etc., etc. 

«Les séries commencent bien­
tôt et actuellement je serais ner­
veux, tendu et je suis là, libre et 
re laxe avec tout mon temps», 
m'a-t- i l dit un peu plus tôt. J ' a i 
compris. 

«Je crois sincèrement que j ' a i 
un talent pour p r é p a r e r des 
joueurs», disait-il aussi, comme 
si c'était la chose la plus impor­
tante du monde. 

I l 'm 'a parlé longuement d'un 
joueur de Sierre qui n ' ava i t 
compté que 4 buts l 'an passé et 
qu'il a converti en un marqueur 
de 29 buts. Un travail au niveau 
de l ' ê t re humain , de l 'observa­
tion, de l'analyse et de la métho­
de. Six défai tes , 21 v ictoires et 
un match nul indique le dossier 
de l 'équipe. Des v ic to i res , par­
fois des défa i tes : «Il ava i t 16 
ans , j e le voyais dans la ligue 
Nat ionale . Costaud, bon pati­
neur , du potent ie l . J e n 'a i pas 
réussi... encore: tête dure, indis­
cipliné. Il joua i t pour nous et 
pour l 'équipe junior que diri­
geai t mon frère Réjean. On 
m'avait prévenu qu'il n'y avait 
rien à faire.» 

Et pendant ce t emps à Mont­
réal... le Canadien perdait trop 
de matches, Geoffrion ne passait 
pas l'hiver et Ruel ramassait les 
pots cassés. 

«Quand j ' a i appr i s que Geof­
frion avait obtenu le poste, je me 
suis souvenu qu' i l avai t déjà 
déc la ré qu'il ava i t renoncé au 
poste d ' i n s t ruc teu r à At lanta 
parce que la pression était trop 
forte. Ça m 'a fait g r incer des 
dents parce que la pression dans 
la ligue, c'est à Montréal qu'elle 
est... Y a rien qu'ici, qu'on parle 
de hockey, même dans les toilet­
tes.» 

On disai t à ce moment- là que 
les insuccès du club, c ' é ta i t un 
peu, beaucoup, le dépar t de 
Lema i r e et Dryden qui les 
avaient provoqués. 

«Le dépar t de l ' i n s t ruc teur 
Bowman é ta i t bien pire . Bien 
plus dommageable pour l'équi­
pe. On ne peut pas démolir une 
équipe en en levant des joueurs 
parce qu'on ne peut pas démolir 
un sys t ème , une t rad i t ion , une 

«DANS l'équipe du C a ­
nadien, il n'y a pas plus 
de 6 ou 7 joueurs qui 
pourraient évoluer en 
Europe. À cause du style 
de jeu là-bas, un joueur 
comme Bob Gainey au­
rait toutes les difficultés 
du monde à percer.» 

fierté. Même si Lafleur partait, 
le club d e m e u r e r a i t le m ê m e 
pa rce qu 'un au t r e joueur pren­
dra i t sa place et que le club ne 
pe rd ra i t que la différence, le 
peti t ex t ra en t re Lafleur et le 
joueur ordinaire.» 

On a beaucoup par lé , dans le 
temps de Geoffrion. de condition 
physique. Certains prétendaient 
que des pros se devaient de s'oc­
cuper de leur forme physique, 
d'autres disaient que les joueurs 
du Canadien n'étaient pas suffi­
samment entraînés. 

«Les joueurs doivent toujours 
se ba t t r e pour r e t rouve r leur 
condition physique. Ils ne sont 
absolument pas en bonne condi­
tion physique naturellement et 
comment veux-tu qu ' i ls le 
soient: ils mangent à des heures 
i m p o s s i b l e s , arrivent tard dans 
la nuit p a r avion, doivent se le­
ver t t t le lendemain pour la pra­
tique] 

«PARFOIS je me vois 
comme assistant ins­
tructeur. J'aime surtout 
préparer des joueurs... 
En tout cas, je veux être 
libre. Je veux avoir le 
temps de bricoler sur 
mon chalet dans les Lau-
rentides. Je ne suis pas 
très habile, ça me prend 
du temps mais ça me 
plaît.» 
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«LES SÉRIES éliminatoires 
commencent bientôt et 
actuellement, je serais 
nerveux, tendu. Et je suis 
là , libre et relaxe avec 
tout mon temps.» 
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Pas tout à fait le même régime 
qu'à Sierre dans ce décor de car­
te postale qui n'a rien à voir avec 
les taudis de Chicago, les rues 
incertaines de Détroit, la fumée 
de Pittsburgh et la ville-dortoir 
de Uniondale. 

L'équipe de Sierre, division B 
(l'objectif est de passer à la divi­
sion «A» l 'an prochain, p réc i se 
Lemaire) voyage dans un auto­
bus de luxe qu'on ne connaît pas 
ici avec un bar à l 'arrière («Les 
joueurs ne boivent pas avant le 
match»), musique disco, du ve­
lours et de la soie. Un bon repas 
en chemin et re tour à la 
maison... Aux yeux de la popula­
tion, tous les Canadiens jouent 
au hockey... ce qui est vrai. 

«L ' impor tan t est de dire que 
j ' a i a imé ça», racontait Lemai­
re . T rès impor tan t pour les 

•joueurs, vedettes ou pas qui at­
tenda ien t les réac t ions de Le-
m5ïre. Il aura é té le p r e m i e r à 

r o m p r e un bail de vedet te avec 
la ligue Nationale pour traverser 
l'océan. On parle maintenant de 
Dionne et de Tardif à Lausanne. 
On pense que Lemaire est ici en 
mission de recrutement. 

«Absolument pas . Tout d'a­
bord, je n ' a i droit qu 'à un seul 
autre joueur étranger et ce sera 
Normand Dubé, des Voyageurs 
d 'Halifax qui appar t i en t aux 
Nordiques . Là-bas , on me con­
sulte à l'occasion et j ' a i été con­
sul té pour Dionne et Tardif à 
Lausanne mais rien de plus. J 'ai 
rencontré Dionne par hasard et 
tout ce dont on a par lé , c 'est de 
mon bronzage . Dans le cas de 
Denis Sava rd , on a j a s é et j e 
pense qu ' i l aura i t de bonnes 
chances de joue r dans la ligue 
Nat ionale et qu' i l ferait beau­
coup plus d'argent.» 

Lemaire n'a pas encore signé 
pour S ie r r e . La période des 
trafoferts se fera le 15 avril mais 

on lui a a s su ré ve rba lement un 
bel aven i r là-bas . On a m ê m e 
prévu de l ' embauche r à t i t re 
d ' en t r a îneu r spécial au camp 
d'entraînement et avant les sé­
r ies é l imina to i res lorsque sa 
carrière sera terminée. Quelque 
chose qui ressemble à un voyage 
d'agréments pour la famille. 

«Parfois je pense à m'occuper 
de l 'organisa t ion des ligues de 
hockey dans une pet i te vi l le . . . 
parfois je me vois assistant ins­
tructeur ici. J 'a ime surtout pré-
p a r e r d e s joueurs . Ce n 'es t pas 
la même chose que d'être derriè­
re le banc et jouer avec des li­
gnes d'attaque... En tout cas, je 
veux être libre. Je veux avoir le 
temps de bricoler sur mon cha­
let dans les Laurentides comme 
j e le fais ac tue l lement . J e ne 
suis pas très habile, ça me prend 
du temps mais ça me plaît.» 

.a ligue Nationale, la violen-
le stress, c'est bien fini? 

photo J.-Y. Létourneau. LA PRESSE 

«Il y a des gens qui d i s a i e n l 
que j ' é t a i s par t i p a r c e qu ' i l y 
avait trop de violence. J 'a i joué 
12 ans pour le Canadien et c 'é tai t 
bien plus violent à mes débuts . 
J e n'ai rien contre les bouffons, 
à condition qu ' i l s n ' e x a g è r e n t 
pas . Les bouffons obligent les 
joueurs à ê t r e plus honnê tes , à 
donner leur plein rendement. À 
se s u r p a s s e r . Ils ont leur utili­
té . . . J e n ' a i aucune a m e r t u m e 
envers la ligue et je crois que les 
gens, et ça c'est important, ont 
compris mon départ.» 

E t Tard i f à L a u s a n n e tel que 
rapporté dans LA PRESSE. 

«Après tout ce qu'il a enduré à 
Québec ce t t e année , je pense 
qu'il aurait eu une meilleure vie 
en Suisse.» 

• \ 

Ainsi s ' exp r ima i t , au plus 
beau jou r du p r i n t e m p s , ui 

mme libre et... mat inal . 
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HLE HOCKEY DE LA" 
LlJGïïE NATIONALE-
LUNDI 
Détroit 5, NY Rangers 7 

MARDI 
Philadelphie 3, Québec 3 

'Toronto 5, Hartford 4 
Buffalo 5, Atlanta 2 
Pittsburgh 2, Washington 6 
NY Islanders 1, Minnesota 1 
St. Louis 5, Chicago 2 
Colorado 3, Los Angeles 4 
Edmonton 0, Vancouver 5 
MERCREDI 
Canadien 7, Detroit 2 
Atlanta 7, NY Rangers 3 
Hartford 4. Pittsburgh 6 
Boston 5, Toronto 2 
Winnipeg 5, Chicago 2 
Minnesota 1, Edmonton 1 
JEUDI 
Québec 3, Buffalo 8 
Washington 2. Philadelphie 4 
Los Angeles 2, Vancouver 4 

VENDREDI 
Québec 2, Hartford 9 
NY Islanders 7, Atlanta 3 
Colorado 2, Edmonton 6 

SAMEDI 
Boston à Canadien 
NY Rangers à NY Islanders 
Atlanta à Washington 
Buffalo à Pittsburgh 
Chicago à Detroit 
Vancouver à Los Angeles 
Winnipeg à St-Louis 
Minnesota à Toronto 
DIMANCHE 
Canadien à Québec 
NY Rangers à Philadelphie 
Detroit à Hartford 
St-Louis à Chicago 
Colorado à Winnipeg 
Minnesota à Boston 
Toronto à Buffalo 

Fin du calendrier régulier. 

LJALÂSSEMÔNE 
C O N F É R E N C E PRINCE-DE-GALLES 

(Division Morris) 
P J 

Canadien • 78 
Los Angeles 79 
Pittsburgh 79 
Hartford 79 
Détroit 78 

G 
46 
30 
30 
26 
26 

P 
20 
35 
36 
34 
41 

N 
12 
14 
13 
19 
11 

(Division Adams) 
Buffalo 78 45 17 16 
Boston 78 45 20 13 
Minnesota 78 36 26 16 
Toronto 78 34 39 5 
Québec 79 25 44 10 

C O N F É R E N C E C L A R E N C E CAI 
(Division Patrick) 

PJ G P N 
Philadelphie 79 48 11 20 
NY Islanders 79 38 28 13 
NY Rangers ..... 78 37 31 10 
Atlanta 79 35 32 12 
Washington 79 27 40 12 

(Division Smythe) 
Chicago 78 33 26 19 
St-Louis 78 32 34 12 
Vancouver 79 26 37 16 
Edmonton 80 28 39 13 
Colorado 79 19 47 13 
Winnipeg 78 19 48 11 

BP BC Pts 
318 235 104 
287 308 74 
250 294 73 
298 309 71 
264 298 63 

302 197 106 
305 226 103 
308 247 88 
299 319 73 
244 309 60 

APBELL 

BP B C Pts 
324 246 116 
279 246 89 
299 279 84 
278 265 82 
257 289 66 

234 244 85 
255 274 76 
251 278 68 
301 322 69 
232 305 51 
211 306 49 

JCLASSEMENT GENERAL 
(Les 16 premiers participent aux séries) 

1—Philadelphie 116 
2—Buffalo 106 
3—Canadien 104 
4—Boston 103 
5 — N Y Islanders .... 89 
6—Minnesota 88 
7—Chicago 85 
8 — N Y Rangers 84 
9—Atlanta 82 

10—St-Louis 76 
11 — L o s Angeles 74 

Meneurs de la l igue 
B A Pts 

Gretzky, Edm 51 86 137 
Dionne, LA 53 81 134 
Lafleur, Can 50 72 122 
Trottier, NYI 42 62 104 
Perreault, Buf 37 66 103 
Rogers, Hart 44 57 101 
Simmer, LA 54 44 98 
Slttler.Tor 40 57 97 
Stoughton, Hart 54 42 96 
MacDonald, Edm 46 48 94 
Nilsson, Atl 40 53 93 
Middleton, Bos 40 52 92 

12—Toronto, 73 
13—Pittsburgh 73 
14—Hartford 71 
15—Edmonton 69 
16—Vancouver 68 
17—Washington 66 
18—Détroit 63 
19—Québec 60 
20—Colorado 51 
21—Winnipeg 49 

Autres d u Canadien 
B A Pts 

Larouche 50 40 90 

Shutt 46 41 87 
Robinson 14 58 72 
Mondou 30 36 66 
Lambert 20 31 51 
Napler 15 32 47 
Houle 17 27 44 
Tremblay 16 25 41 
Langway 7 28 35 

Et des Nordiques 

Cloutler 40 42 82 
Tardif 31 32 63 
Goulet 21 31 52 
Ftorek 18 33 51 

JUNIOR" 
DU QUÉBEC. 

Calandrier des 
S E R I E E 

Le 4: 
Montréal 3, Sherbrooke 8 
Le 6: 
Sherbrooke à Montréal, 14h00 
Le 8: 
Montréal à Sherbrooke, 20h00 
Le 10: 
Sherbrooke à Montréal, 20h00 
Le 11: 
x-Montréal à Sherbrooke, 20h30 
Le 13: 
x-Sherbrooke à Montréal (à dé­
terminer) 
L e 15: 
x-Montréal à Sherbrooke, 20h00 
x-si nécessaire 
(Sherbrooke mène 1-0) 

demi-finales 

S É R I E F 
Le 5: 
Chicoutimi à Cornwall, 20h00 
Le 7: 
Chicoutimi à Cornwall, 20h00 
Le 9: 
Cornwall à Chicoutimi, 20h00 
Le 11: 
Cornwall à Chicoutimi, 20h00 
Le 13: 
x-Chicoutimi à Cornwall, 19h30 
Le 15: 
x-Cornwall à Chicoutimi, 20h00 
Le 17: 
x-Chicoutimi à Cornwall, 20h00 
x-si nécessaire 

Autres résultats en page: C 9 
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Autre 
cuisant 
revers 
des 
Nordiques 

I HARTFORD (AP) — Une 
™ avalanche de sept buts en 
deuxième période a permis aux 
Whalers de Hartford d'écraser 
les pauvres Nordiques de Qué­
bec 9-2 hier soir à Hartford. 

Du même coup, les Whalers 
sont assurés du 14e rang au clas­
sement général de fin de saison 
et d'une participation dans les 
éliminatoires. 

Mike Rogers et Tom Rowe ont 
dirigé l 'a t taque des Whalers 
avec deux buts chacun. 

Les autres marqueurs ont été 
Nick Fotiu, Dave Debol, Blaine 
Stouhton, Pa t Boutette et Greg 
Carroll. 

Chez les Nordiques, éliminés 
des séries depuis la veille, les 
marqueurs ont été Ron Chipper-
field et encore une fois Marc 
Tardif. 

En finissant au 14e rang, les 
Whalers se mesureront donc au 
Canadien ou encore aux Sabres 
de Buffalo en série quart de fina­
le à compter de mardi prochain. 

Blaine Stoughton en a profité 
pour enfiler son 54e but de la sai­
son et il est maintenant sur un 
pied d 'égali té avec Charlie 
Simmer, des Kings de Los Ange­
les, à titre de meilleur franc-ti­
reur de la ligue Nationale. 

Quant à Rogers, il a obtenu 
deux mentions d'aide en plus de 
ses deux buts, ce qui lui a permis 
d'atteindre le cap des cent points 
en car r iè re dans le circuit Zie-
gler. 

D 'autre part à Atlanta, Bob 
Nystrom et Bryan Trott ier ont 
compté chacun deux buts et les 
Islanders de New York en ont. 
profité pour vaincre les Flames 
7-3. 

Du côté des Flames, Bob 
MacMillan a été le meilleur avec 
deux buts. . 

À Edmonton, Wayne Gretzky a 
amassé un but et deux passes 
dans une victoire de 6-2 des Oi­
lers sur les Rockies du Colorado. 
Gretzky, qui jouait hier son der-

Photo PA 

Le vétéran Gordie Howe, des Whalers de Hartford et Marc Tardif , des Nordiques de Québec, 
ont beaucoup plus l'air de danseurs prêts à valser que de hockeyeurs. 

nier match de la saison, a pris 
une avance de trois points sur 
Marcel Dionne en tête des poin­

teurs de la LNH. Dionne et les 
Kings, inactifs hier, jouent leur 
dernier match ce soir contre les 

Canucks de Vancouver. Par cet 
te victoire, les Oilers s'assurent 
une place dans les séries. 

DEUX BLESSÉS CHEZ LE JUNIOR 

Dominat ion tota le des Castors 
; , I «Pépère que ça commence 

bien une série.» 

L'entraîneur Ghislain Delage 
des Castors de Sherbrooke avait 
raison d'être heureux de la tenue 
des siens qui venaient de dispu­
ter un 13e match consécutif sans 
revers et surtout rempor ter le 
premier match de la série demi-
finale contre le Junior de Mont-

ROBIRT BOUSQUET 

réal au compte de 8-3 devant 
4,812 spectateurs au Palais des 
Sports. 

Quoique prévu par les obser­
va teurs , ce revers de la forma­
tion montréalaise aura cepen­
dant été fort coûteux puisque le 
centre Mike Krushelnyski a vrai­
semblablement subi une fractu­
re à un poignet, gracieuseté d'un 
cinglage de Brian Johnson, tan­
dis que le défenseur Bill Mulca-
hy a une clavicule brisée, résul­
tat d'une mise en échec de Louis 
Bégin. 

Les Castors ont totalement 
dominé ce premier affronte­
ment, 52-27, au chapitre des lan­
cers . Allan Haworth, Brian 
Johnson et Louis Bégin, avec 
leur deuxième du match pour 
ceux-ci, ont été les autres mar­
queurs des Castors au dernier 
tiers. 

Le Junior a débuté le match de 
façon fort nerveuse et son éner-
vement semblait se prolonger 
car les Castors contrôlaient le 
match à leur guise. Le Junior a 
obtenu une première occasion de 
marquer et Gaetano Orlando en 
a profité. Dans la deuxième moi­
tié de cette période, les Castors 
ont pris l 'avance de 2-1 avant 
que Denis Savard ne crée l'égali­
té grâce à une manoeuvre spec­
taculaire, le dos au filet. 

Mais les visi teurs avaient dû 
accepter quelques contre-coups 
au cours de cet engagement ini­
tial quand Mike Krishelnyski et 
Bill Mulcahy ont dû quitter le 
match, victimes de blessures. 

Dans le premier cas, il semble 
que ce soit un poignet amoché. 
Quant à Mulcahy, il a été blessé 
à la clavicule. Les deux joueurs 
ont dû visi ter l 'hôpital. Précé­
demment , Brian Johnson et 
Louis Bégin avaient marqué 
pour les Castors, tous deux de 
façon similaire alors que le gar­
dien Patrice Paré se jetait rapi­
dement sur la patinoire. 

Le deuxième tiers a été enga­
gé fort rapidement alors que 
trois buts ont été marqués au 
cours des 136 premières secon­
des de jeu, Jean-Pierre Dubois a 
redonné l 'avance au Junior, 19 
secondes avant que le capitaine 
Serge Boisvert rende le compte 
égal une fois de plus. Le défen­
seur Richard Larocque s'est 
ensuite servi de Guy Jacob 
comme écran et a déjoué Pa ré 
d'un puissant tir frappé d'une 
t renta ine de pieds. Normand 
Aubin a procuré une avance de 
deux buts locaux. Profitant d'u­
ne mêlée à la suite de son lancer 
initial, il a plongé pour marquer 
de façon spectaculaire . Sur la 

descente des Castors précédant 
ce but, l'officiel Phil Desgagnés 
a l i t téralement fermé les yeux 
sur deux infractions flagrantes 
des Sherbrookois, spécialement 
un assaut de Johnson qui a ensui­
te dirigé la passe à Aubin. Et 
c'était 5-3 pour les Castors après 
40 minutes de jeu. 

Bloc-notes: Le troisième 
match de la série sera présenté 
lundi soir à Sherbrooke et le qua­
trième à Montréal jeudi, précé­
dant le cinquième d'une jour­
née. .. Tout indique que Mike 
Klassen, du Junior, sera au 
ranca r t pour la durée de cette 
série. Il avait été victime d'une 
séparation de l'épaule... Les an­
ciens chandails des joueurs des 
Castors (ils arborent maintenant 
les couleurs des Oilers d'Edmon-
ton) ont été vendus à l'encan. La 
direction des Castors a remis 
une somme de $2,731 au centre 
Notre-Dame de l 'Enfant.. . Les 
deux chandails de J immv Mann 
ont rapporté le gros lot, soit 
une somme de $560. 

LLE WEEK-END À LA TÉLE! 
SAMEDI 

C H A I N E 2 
lOhOO—Les héros du samedi. 
20h00—La Soirée du Hockey: le 

Canadien de Montréal 
croise le fer avec les 
Bruins de Boston dans un 
match dont l'issue pour­
rait décider du détenteur 
de la troisième position 
au classement général de 
la LNH. 

C H A I N E 6 
15h00—Sportsweekend: ski, na­

tation, courses de che­
vaux. 

20h00—Hockey Night In Canada: 
les Bruins de Boston fou­
lent la glace du Forum 

afin d'y affronter le Ca­
nadien, à l'occasion de 
l'avant dernier match de 
la saison régulière pour 
ces deux équipes. 

C H A I N E 12 
16h00—Wide World of Sports. 

C H A I N E 3 
15h30—America's Athletes 
16h30—CBS Sports Spectacular. 

C H A I N E 5 
15h30-01ympic Diary. 
17h00—Dinah Shore Winner's 

Circle Golf Tournament. 
C H A I N E 8 et 22 

I3h30—Olympic Gold (au 8). 
14h0O—America's Athletes (au 

8). 

14h00—Sports Afield (an 22). 
14h30—American Sportsman 
15hOO—Sports Afield (au 8). 
15h30—ProBowlers Tour. 
17h00—Wide World of Sports. 
23hl5—Championship Wrestling 

(au 22). 

DIMANCHE 

C H A I N E 2 
14h00—L'Univers des Sports: 

retrospective de la der­
nière saison des Expos et 
présentation du cham­
pionnat collégial de 
handball. 

19h30~La Soirée du Hockey: les 
Nordiques de Québec 
terminent leur première 
saison régulière dans la 
LNH en accueillant le 

Canadien de Montréal. 
C H A I N E 10 

14h00—La Coupe du Défi. 
C H A I N E 12 

13h00—Superstars of Wrestling. 
C H A I N E 3 

13h00—NBA Basketball: quarts 
de finale de la NBA. 

15h30—NBA Basketball: quarts 
de finale de la NBA. 

C H A I N E 5 
14h30—SportsWorld: haltérophi­

lie, aquaplane, courses 
d'automobiles. 

16h30—Dinah Shore Winner's 
Circle Golf Tournament. 
C H A I N E 8 et 22 

15h00—International Champion­
ship Boxing. 

16h30—Wide World of Sports. 

Les camions c'est notre affaire 
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«JE VIS PEUT-ÊTRE MES MEILLEURES ANNÉES» 

Guy Lafleur veut 
jouer jusqu'à 40 ans 

Rien de mieux que Guy La­
fleur pour ceux qui souf­

frent de «déprime aiguë». 
C'est déjà un remontant for­

midable de le voir jouer, c'est 
une vraie dose de dexédrine que 
de jaser avec lui par les temps 
qui courent. 

Son cinquantième but en po­
che, toute son assurance retrou­
vée, Lafleur respirait la bonne 
humeur et la réussite en séchant 
ses cheveux blonds après l'exer­
cice du Canadien. 

J ' a v a i s appris au cours de la 
semaine que le salaire de La ­
fleur était payé en partie par le 
Canadien et en partie par la 
Brasserie Molson, question d'ai­
der Lafleur à sauver de l'impôt 
et aussi d'attacher le célèbre 
athlète en exclusivité avec la 
brasserie. 

Et comme dans le passé La­
fleur avait répété au moins cent 
fois qu'il prendrait sa retraite 
dès qu'il aurait terminé son con­
trat avec le Canadien, dans cinq 
ans, je voulais obtenir quelques 
précisions, savoir si un gros job 
l'attendait chez Molson ou chez 
le Canadien, avoir une idée de 
ses projets à long terme. 

«J 'ai changé d'idée dernière­
ment, je veux maintenant jouer 
vingt ans dans la ligue Nationa­
le, jouer jusqu'à 40 ans si je 
m'en sens la capacité.. . il me 
semble que vingt ans, ça fait une 
belle carrière...» 

J e suis resté bouche bée... et 
Molson, et la vice-présidence du 
Canadien.. . et tous ces projets 
que l'on faisait pour Lafleur? 

« J ' a i profondément réfléchi 
sur mon avenir ces dernières 
semaines et je me suis dit que je 
ferais une erreur de ne pas profi­
ter de ces belles années de hoc­
key; quand j 'étais étudiant, j ' a ­
vais du bon temps, c'était agréa­
ble... et pourtant je ne m'en ren­
dais pas compte... c'est quand 
c'est fini qu'on se dit que c'était 
le bon temps; je regardais Gor-
die Howe, Bobby Hull et je les 
voyais qui semblaient s'amuser, 

aimer ce qu'ils faisaient et je me 
disais que je vivais peut-être 
«mon meilleur temps» et que j ' é ­
tais trop occupé pour m'en ren­
dre compte; c'est vrai, on est 
chanceux, je vis avec une belle 
gang de gars, on ressent des 
émotions fortes, on se bat en­
semble pour gagner et on est 
peut-être pas assez conscient de 
notre chance», a continué La­
fleur. 

Profiter des belles années de 
la maturité et préparer la deu­
xième carrière, celle de 40 ans, 
c'est maintenant le programme 
d'études de Lafleur. 

Son modèle reste toujours le 
même, Jean Béliveau. Pour l'in­
stant, c'est sa femme qui tra­
vaille étroitement avec les 
comptables et avocats pour voir 
à la bonne marche des entrepri­
ses Guy Lafleur, mais le Démon 
Blond (il a horreur de ce sur­
nom) entend compléter son ap­
prentissage des affaires très 
bientôt. «C'est en côtoyant des 
hommes d'affaires que je peux 
apprendre le mieux et je n'ai pas 
l'intention de me gêner», sou­
tient-il. 

On écrit tellement sur Guy 
Lafleur qu'on développe un ré­
flexe d'auto-censure à son sujet; 
on craint de trop répéter à quel 
point cet homme prend à coeur 
sa profession, à quel point aussi 
il vieillit bien, à quel point son 
caractère se corse, à quel point 
l'homme devient intéressant. 

Les cancans sur les sorties 
nocturnes de Lafleur sont gros­
sièrement exagérés; Lafleur 
adore flâner quelques heures 
dans les discothèques de la ville, 
il l'admet bien volontiers... puis­
que de toute façon, il ne peut 
avoir la paix nulle part, il préfè­
re se tenir dans des endroits où il 
est justement de bon ton de jouer 
à l'indifférent envers les 
«vedettes». 

Que les propriétaires de disco­
thèque ne s'inquiètent pas, La-
fleM.r va avoir le temps de faire 
la tournée de tous les bons en-

Selon Claude Rue!, les prédictions jouent souvent contre 
ceux qui les font. 

Les prédictions 
auraient tué 
les Nordiques 

Claude Ruel a indirecte­
ment blâmé la direction des 

Nordiques de Québec pour la fin 
de saison décevante de leur équi­
pe, hier matin. 

Sans nommer qui que ce soit, 
mais en termes généraux, l'en­
traîneur du Canadien a laissé 
entendre que les dirigeants qué­
bécois avaient péché contre les 
règles non écrites du sport l'au­
tomne dernier en prédisant que 
les Nordiques décrocheraient 
une place dans les séries élimi­
natoires. 

«Tu ne peux pas faire de pré­
dictions dans le sport, a-t-il souli­
gné. Il y a trop d'impondérables 
qui viennent tout changer en 
cours de route. Les blessures, 
par exemple.» 

Les dirigeants québécois, on 
s'en rappellera, avaient promis 
à leurs partisans une participa­
tion aux séries et peut-être 

même une 10e ou 12e place au 
classement général. Selon Ruel, 
ce genre de prédictions fait rapi­
dement le tour du circuit et re­
tourne souvent contre ceux qui 
la font. 

Par contre, il a reconnu que 
les Nordiques avaient été dure­
ment éprouvés par les blessures, 
dont certaines à des hommes 
clés comme Robbie Ftorek et 
Serge Bernier, ce qui leur a sans 
doute coûté une place parmi les 
16 premiers. 

Ruel s'est aussi fait le défen­
seur de la foule du Cotisée qui 
semble avoir la pire réputation 
au monde depuis quelques jours. 
«Elle est comme toute les autres, 
dit-il. E l l e n'est certainement 
pas pire. Quand je suis allé au 
Colisée, je l'ai vu encourager ses 
joueurs. E l l e demande du bon 
hockey, c'est tout.» 

B.B. 

droits de la ville s'il a l'intention 
de jouer encore une douzaine 
d'années... 

Avant de devenir peut-être un 
des vice-présidents du Canadien 
ou de Molson. 

Un jour, sans doute, s'il peut 
résister d'ici là à toutes les of­
fres mirobolentes qu'il recevra 
au cours des prochaines années 
de la Suisse, de l 'Allemagne de 
l'Ouest ou de Yoplait! 

• 
Si les déclarations de Jacques 

Demers ont fait sursauter les 
bonnes gens de Québec, j 'aime­
rais savoir ce que les propos de 
Victor Tikhonov, l'entraîneur de 
l'équipe nationale soviétique, ont 
pu provoquer en URSS. 

Tikhonov a soutenu que les 
jeunes soviétiques manquent 
d'ambition, sont paresseux, et 
qu'ils préfèrent jouer au hockey 
pour s'amuser plutôt que d'aller 
bûcher pour l'équipe nationale 
dans les grandes compétitions. 
Et par le fait même, reprend 
Tikhonov, les vétérans qui ne 
sentent personne leur souffler 
dans le cou, ont tendance à se 
relâcher... ça ne vous rappelle 
pas une situation bien de chez 
nous? «Les jeunes n'ont pas le 
coeur à la bonne place» se la­
mente d'ailleurs constamment 
ma grand-mère. Et Tikhonov 
ajoute également que les équi­
pes plus faibles ne sont plus in­
téressées à affronter les meil­
leurs clubs pour s'améliorer: ça 
aussi, c'est une situation qu'on 
vit au Forum, certains soirs, 
quand les Je t s de Winnipeg ne 
sont visiblement pas intéressés, 
à réveiller les Glorieux. Qu'il 
s'agisse d'une carapace de capi­
taliste ou de communiste, en-
dessous, c'est toujours pareil... 
on appelle ça de l'hommerie! 

• 
C'est une petite dépêche en 

apparence insignifiante que Pier­
re Nadon a déposé sur mon pupi­
tre: on y lit qu'après l'avant-
dernier match des Kings de Los 
Angeles, Marcel Dionne est allé 
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«C'est quand c'est fini 
qu'on se dit que c'était 

le bon temps. 
Je regarde jouer Gordie 

Howe et Bobby Hull et je 
vois qu'ils semblent 

s'amuser». 

voir le marqueur du Forum, 
John Johnson pour l 'avertir de 
lui retirer une passe qu'on lui 
avaiî donnée injustement. 
Quand on sait ce que représente 
pour Dionne cette course au 
championnat des compteurs 
qu'il livre à Wayne Gretsky, on 
peut mieux apprécier le sens de 
l'honnêteté de Dionne. Ça ferait 
un bon conseiller municipal à 
Québec. 

Parlant de Québec, sans être 
trop sentimental, j ' a imera is 
quand même que les partisans 
des Nordiques réservent une bel­
le ovation à leurs favoris même 
s'ils se sont circuités en deuxiè­
me moitié de saison. Y en aura 
plus de première saison. 

Et tant qu'à y être, puisque de 
toute façon les Nordiques seront 
en vacances à 10 heures et de­
mie, pourquoi ne pas donner une 
bonne claque d'encouragement 

aux Glorieux à la fin du match. 
Après tout, jusqu'à la victoire 

finale en mai prochain, le Cana­
dien sera le seul club de hockey 
du Québec dans la ligue Nationa­
le... 

A moins que l'on prenne au 
sérieux le mot du confrère Tom 
Lapointe du Soleil: 

«Pourquoi dire «seront»... ils 
sont déjà le seul vrai club de 
hockey de la province». 

Boire le calice jusqu'à la lie! 

LE CANADIEN EN DEUXIÈME MOITIÉ DE SAISON 

Aussi fort qu'il y a trois ans 
et il manquait toujours quelqu'un 

Peut-être qu'un des grands 
motifs des succès du Cana­

dien depuis le début de la deuxiè­
me moitié de la saison, c'est l'é­
pidémie incroyable de blessu­
res! 

Le Canadien, en effet, n'a pas 
joué un seul match avec tout son 
personnel depuis qu'il a entre­
pris sa brillante remontée et 
c'est à se demander si ce ne se­
rait pas mieux pour lui de conti­
nuer à toujours avoir quelques 
joueurs à l'écart. 

BERNARD BRISSET 

Evidemment, les joueurs gri­
maceront si vous leur posez di­
rectement la question. Personne 
ne veut parler de blessures et 
tous sont unanimes à dire que 
l'absence à tour de rôle de vedet­
tes de la trempe de Lafleur, 
Gainey, Savard, Lapointe et 
combien d'autres n'est jamais 
bénéfique à une équipe de hoc­
key. 

Pourtant... 
Pourtant, le Canadien aura 

l'occasion ce soir contre les 
Bruins de Boston d'amasser son 
64e point de la demi-saison ce qui 
lui permettrait de faire aussi 
bien que les Flyers de Philadel­
phie en première moitié. 

Avec une victoire ce soir et 
une autre demain à Québec, il 
pourrait boucler le dernier cycle 
des 40 parties avec 66 points, 
seulement deux de moins que les 
68 recueillis en deuxième moitié 
de la saison 1976-77 au cours de 
laquelle la glorieuse équipe n'a­
vait subi que huit défaites et to­
talisé 132 points. 

Des statistiques de la sorte, on 

Steve Shutt: «La relève a fait 
son boulot». 
peut vous en empiler des dizai­
nes pour démontrer la réussite 
extraordinaire des hommes de 
Claude Ruel depuis le début du 
mois de janvier. 

Evidemment, le Tricolore 
domine, et de loin, le classement 
des 21 équipes depuis cette date. 
Sur le plan offensif, il a déjà 
obtenu 170 buts contre 148 en 
première moitié alors que Ber­
nard Geoffrion avait mis l 'ac­
cent sur le jeu ouvert. 

En défensive, Denis Herron et 
Michel Larocque ont été irrépro­
chables, n'accordant que 99 buts 
contre 136 au cours des 40 pre­
miers matches. Seuls les Sabres 
de Buffalo vainqueurs du tro­
phée Vézina ont fait mieux. Don 
Edwards et Robert Sauvé n'ont 
accordé que 91 buts depuis jan­
vier. 

Et tout cela ;>vec 121 matches 
d'absence à cause des blessures. 

Mais si l'on dit que le Tricolore 
n'a jamais joué avec un person­
nel au complet, ce n'est rien. Il a 
joué seulement quatre parties 
alors qu'il était privé des servi­

ces d'un seul joueur. A cinq re­
prises, il lui manquait cinq 
joueurs et lors de ce qui fut sans 
doute la plus belle victoire de la 
saison, 5-1 à Philadelphie, il lui 
manquait six réguliers, soit 
Engblom, Lapointe, Risebrough. 
Lafleur, Houle et Savard. 

«La grosse différence cette 
année, c'est que nos jeunes 
joueurs ont pris la relève de fa­
çon drôlement efficace quand 
nous avons eu des blessés, note 
Steve Shutt. J e pense à Gingras, 
à Langway, à Nilan, à Geoffrionet 
Dupont quand ils ont joué. Il n'y 
a pas beaucoup de différence 
avec notre grosse équipe d'il y a 
trois ans sauf qu'alors nous 
avions bien joué toute l'année.» 

Yvon Lambert, pour sa part, 
ne croit pas aux comparaisons 
entre le Canadien de maintenant 
et celui d'alors. L'équipe qui a 
subi seulement huit échecs, dit 
il, était plus forte que celle d'au­
jourd'hui. Le gros trio de défen­
seurs avait récolté 53 buts cetu 
année-là. Savard, Lapointe et 
Robinson en totalisent 21 seule 
ment cette saison. 

«Nous travaillons fort match 
après match, précise Lambert 
Nous jouons de façon beaucoup 
moins spectaculaire, mais nom 
préconisons un style conserva­
teur, un style fait pour nous ai­
der à gagner.» 

Doug Ja rv i s , pour sa part, le 
seul joueur qui ait participé à 
toutes les rencontres cette an­
née, ne croit pas non plus qu'il 
faille comparer les deux équi­
pes, pas plus que ce soit bon de 
dire que les nombreuses blessu­
res ont aidé le Canadien à res­
serrer les coudes. 

«Si je peux oser une comparai­

son, souligne-t-il, c'est que nous 
avons aussi confiance en nos 
moyens qu'il y a quelques an­
nées. Nous n'avons pas d'objec­
tif impossible à réaliser; nous 
essayons seulement de jouer une 
partie à la fois.» 

Quant à Claude Ruel, il a ad­
mis hier qu'il avait fixé un ob­
jectif fort élevé à sa troupe en 
janvier quand il lui avait deman­
dé d'atteindre 60 points en deu 
xième partie. Dans son for inté­
rieur, il se serait montré satis­
fait de 50, mais rien de moins. 
B L O C - N O T E S : Claude Ruel 
hésitait encore hier entre Mi­
chel Larocque et Denis Herron 
pour affronter les Bruins de Bos­
ton ce soir, dans le match qui 
décidera vraisemblablement du 
troisième rang au classement 
général. Il a dit que les deux al 
terneront en fin de semaine de 
façon à être prêts pour le debut 
des séries. Larocque qui en arra­
che au Forum sera probable­
ment réservé aux Nordiques... 
Pierre Larouche a recommen­
cé à patiner mais il a beaucoup 
de difficulté à lancer. Il est pres­
que venu en collision encore une 
fois avec Rick Chartraw au 
cours de l'exercice. «Je ne lui ai 
rien fait, à ce gars-là», se dé­
fend-il... Pierre Mondou sera 
absent en fin de semaine et son 
retour est douteux pour le début 
des éliminatoires, mardi... C'é­
tait la photo d'équipe hier matin 
et le président de Molson, Mor 
vsan McCammon en a profite 
pour assister à l'exercice pour la 
première fois... Le Canadien ne 
répétera pas demain sa gaffe 
d'octobre dernier. Il fera le 
voyage à Quebec en avion et non 
pas en autobus... 
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Sans Babette, un spectacle plutôt... plat 
D A Y T O N A B E A C H — Où 
es-tu Babette? 

Babette Bardot aurai t dû venir 
fa i re sa v i s i te annuel le au City 
Island Park hier. Au moins, il y 
aurait eu un peu d'action. 

JEAN A U C O I N 
envoyé spécial de LA PRESSE 

Babet te Bardot — aucun l ien 
de parente avec B r i g i t t e — est 
une chanteuse montréalaise qui 
passe ses hivers à faire entendre 
sa fa ib le vo ix langoureuse et à 
m o n t r e r ses gros seins dans un 
hote l de Daytona B e a c h . Depuis 
plusieurs années, e l le a pris l'ha­
b i tude de ven i r à un m a t c h des 
Expos dans la l i gue des Pample 
mousses Evidemment. Babette 
'est toujours arrangée pour ar­

r i v e r en r e t a r d lors d 'une j ou r ­
née assez chaude pour s'en met­
t re le moins possible sur le d o s 

I l fa isa i t chaud à Day tona 
h ier . E t comme les Expos se 
sont divisés en deux camps avec 
l 'a ide de onze joueurs de leurs 
c lubs f e rmes , est- i l besoin de 
dire que la part ie fut platte. 

Si Babette était venue, ah! ce 
que les 500 ou GOt) spectateurs en 
aura ient eu a raconter à leur 
retour à la maison! 

Quand Babette venait voir les 
E x p o s , tous les yeux é ta ient 
tournés vers el le qui pa rada i t 
dans les g rad ins . Les yeux des 
specta teurs et les yeux des 
joueurs. Même les yeux des arbi­
tres. Bref, le match de baseball 
cessait pendant un c e r t a i n 
momen t . Les jeunes f i l les aux 
seins plats l 'enviaient, les moins 
jeunes femmes faisaient la g r i ­
mace et les hommes r i a i en t 
comme des fous. 

On n'a pas encore vu Babet te 
cet te armer. La l igue des Pam­

plemousses sans elle ce n'est pas 
la ligue des Pamplemousses. 

Toujours est-il que les joueurs 
des Expos se sont rav isés en l i ­
sant les journaux de jeudi et ont 
déc idé de s 'en t ra îner sous la 
surveil lance du gérant Dick Wil­
l iams et des instructeurs. Mais 
comme plusieurs joueurs étaient 
déjà retournes chez eux mercre­
d i m a t i n , i l n'en resta i t que 17 
hier pour le match in t ra-mural . 
Les Expos ont donc fait appel à 
onze joueurs des clubs mineurs 
pour compléter les formations. 

Les Mullions de Pat Mul l in ont 
vaincu les Prestidigitateurs de 
Ozzie V i r g i l 1-2 dans ce que les 
d i r i gean ts ont voulu un v r a i 
m a t c h de basebal l . Le tab leau 
indicateur fonctionnait, l 'annon­
ceur Claude Raymond était sur 
les l ieux , l 'o rgan is te Fernand 
Lapierre itou, et on servait tou­
jours du jus d'orange à la terras­
se CVKeefe. 11 y avait entre 500 et 
600 spectateurs dont Char les 
Bronfman. L'entrée était gratui­
te, selon les règles établies par 
l 'assoc ia t ion des joueurs . Les 
p rop r i é ta i res n'ont pas le d ro i t 
de faire de l'argent d'après l'u­
nion des baseballeurs. 

John Tamargo, l'un des exilés 
de mercredi et le seul à revenir à 
Daytona hier, a frappé un c i rcui t 
pour les va inqueurs de même 
que Chris Sm i th chez les per­
dants . Smi th est l 'un des deux 
joueurs obtenus dans la transac­
tion impl iquant Rusty Staub. 

Seuls les lanceurs ont t ravai l lé 
du mieux qu ' i l s peuvent . Les 
autres ne se sont pas trop forcés. 

«Dans un match in t ra-mural , 
personne n'est motivé, a déclaré 
La r r y Parr ish. La concentration 
n'y est pas.» 

«Personne n'essaie de t r iom­
pher dans une rencontre sembla­
ble», d'ajouter Gary Carter qui 

s'est fait ret i rer trois fois sur des 
roulants en ne faisant aucun ef­
fo r t pour se rendre au p r e m i e r 
but. «Tu ne sais même pas pour 
quel club tu joues, de remarquer 
Carter. Mon joueur de troisième 
but a exécuté un j eu superbe et 
j e ne savais même pas son nom. 
T u rev iens dans l ' a b r i et tu lu i 
dis bravo... et à propos, quel est 
ton nom? Smi th? B r a v o mon 
S m i t h ! . 

Si Babet te ava i t été l à . avec 
ses propres statistiques d'envi­
ron 48-28-38 (c 'es t l ' op in ion de 
ma f e m m e qu i l 'a vue l 'an der­
n ie r ) les Expos au ra ien t peut-
être amélioré leurs statistiques 
à eux. 

Bloc-notes... Bien drôle de ren­
con t re : Ozzie Virgil et Vern 
Rapp ont été les i ns t ruc teu rs 
des deux clubs à la fo is. Brad 
Mills a été le frappeur de choix 
pour les deux équipes... A la f in . 
le rôle des frappeurs ne compre­
nait que huit hommes d'un côté 
c o m m e de l ' au t re . . . Dan 
Briggs, Randy Bass et Bob 
Pate ont été cédés aux Bears de 
Denver . La f o r m a t i o n des 25 
joueurs des Expos est ma in te ­
nant o f f i c i e l l e . . . Au p r e m i e r 
match de l'année à Philadelphie, 
c'est Steve Rogers qui lancera. 
Ellis Valentine f r appe ra au 
quatr ième rang. Larry Parrish 
au cinquième et Gary Carter au 
sixième... Parrish pense que si 
tout va b ien, i l pour ra f a i r e 
c o m p t e r 100 points en 1980... 
Rowland Office, Stan B a h n 
sen, André Dawson et Tony 
Bernazard sont attendus en f in 
de semaine à Daytona Beach... 
Les aut res ex i lés se rend ron t 
directement à Philadelphie jeudi 
prochain à leurs propres frais. . . 
Après la rencont re d 'h ie r , un 
farceur a fait le sermon du Ven­
d r e d i Saint près de l 'enclos de 

p ra t i que des lanceurs à Bob 
Pate, Jerry White, Ken Mâ­
cha/ Tommy Hutton, Chris 
Speier et Scott Sanderson... 
Sanderson a lancé c inq man­

ches. Bill Lee souffre d'un mal 
de dos et on ignore s ' i l pou r ra 
lancer dans le deuxième match 
de l 'année à Ph i l ade lph ie . 
«Diff ici le à dire puisqu' i l est son 

p rop re médec in !» a déc la ré 
John McHale. . . 40,000 b i l l e ts 
ont été vendus pour la première 
pa r t i e à M o n t r é a l le 18 a v r i l . I l 
en reste donc 20,000... 

Jacques Roy, Claude Brodeur, Michel Lauzière et René Marchand sont revenus de la Floride hier 
soir et ils en avaient Ion à raconter au sujet de leur premier camp d'entraînement dans l'unifor­
me des Expos. Un beau printemps. 

GRÈVE D'UN BORD, CACHE-CACHE DE L'AUTRE 

Que cessent ces enfantillages 

r 
• I l y a un joueur de base-

I bail qui a eu le courage de 
d i r e c l a i r emen t le fond oV sa 
pensée: «Je voudrais bien sa­
vo i r qu 'est-ce que nous som­
mes en t r a i n de fa i re . Une 
grève, oui ou non?» 

En fa i t . ou i . qu'est-ce que 
c'est que ce pet i t débrayage 
anodin, un peu miteux sur les 
bords, r e m p l i de cont rad ic ­
tions et de replis stratégiques 
auquel les joueurs de baseball 
ont décidé de s 'adonner? Un 
j o u r le «rusé» Steve Rogers 
déc la re q u ' i l ne veut pas vo i r 
le bout du nez des entraîneurs 
sur le t e r r a i n au moment où 
messieurs les joueurs vont se 
l iv rer à leurs petits exercices. 
Le l endema in , pr is de re­
mords, le grand Steve accepte 
que les en t ra ineurs v iennent 
s u r v e i l l e r et même d i r i g e r 
leurs ébai 

On se cro i ra i t a la petite éco­
le, un jour ou le président de la 
classe décide que c'est lui qui 
mené, mais qui se dépèche 
d'al ler se rasseoir en cat imin i 
dès que le m a i t r e met le pied 
dans la classe. 

Des enfants d'école, voilà de 
quoi ont l 'air ces super-sala­
r iés qui se prennent pour le 
n o m b r i l du monde et ne sont 
même pas capables, pour la 
p l u p a r t , d 'o rgan ise r p ropre ­
ment leur carr ière. 

Vous pensez que j 'exagère? 
Tenez, quand j e vois Steve 
Rogers au mon t i cu le , j e ne 
peux quand même pas m'em-
pêcher de penser que ce gars-
là a déjà manqué six semaines 
de la saison parce qu ' i l ava i t 
eu la bonne inspiration de s'é-
craboui l ler la main en donnant 
un coup de po ing sur l ' ab reu­
vo i r de l ' ab r i des joueurs . 
Mons ieu r é ta i t f u r i eux . On 
vena i t de le r e t i r e r du mon t i ­
cu le . Mais Steve Rogers n'a 
j a m a i s songé à rembourse r 
son salaire aux Expos pendant 
ces six semaines d' inact iv i té 
fo rcée. Mais non, i l s 'é ta i t 
blessé dans l ' exerc ice de sa 
profess ion! E t ce gars- là est 
représentan t o f f i c ie l des 
joueurs des Expos . C'est l u i 
que ses conf rères délèguent 
aux réunions décisives. C'est 
lui qui déclare que les proprié­
ta i res mentent quand i ls se 
p la ignen t du coup excessi f 
d'opération où en sont rendus 
les c lubs de basebal l profes­

s ionne l . Rogers j u r e que les 
proprios font des affaires d'or 
et qu' i ls ne sont que de vi lains 
exploiteurs. C'est Rogers qui 
décide de la g rève , de la grè-
vette, si vous préférez. 

Qui croire? I l est bien enten­
du que les proprios ne sont pas 
des petits anges de générosité. 
I l s ne l 'ont j a m a i s été et ne le 
seront j a m a i s . Mais i l est 
permis de douter qu'une équi­
pe de baseball rapporte, en ce 
moment, des profits énormes, 
quand on regarde la galopade 
effrénée des salaires consentis 
aux joueurs. Bien sûr, ce sont 
les p rop r i os qu i sont devenus 
leurs propres p i res ennemis , 
en se l i v r a n t une guer re sans 
merc i pour les joueurs autono­
mes. Les joueurs ne sont pas 
responsables de cet te fo l ie 
cup ide . Ma is i ls sont les pre­
miers à en prof i ter. E t ils sont 
les seuls à ne p rendre aucun 
des r isques inhérents à cet te 
bêtise. 

D ' a i l l e u r s , j e me demande 
pourquoi les propriétaires ne 
s'avisent pas, devant la situa­
t ion ac tue l l e , de fa i re des 
joueurs de leur formation des 
actionnaires de l'équipe. Si les 
joueurs connaissent une bonne 

saison, si les affaires prospè­
rent, i ls partagent les prof i ts. 
S'ils ne font pas d'efforts, si le 
c lub s'en va à la d é r i v e , i l s 
s'exposeraient alors à devoir 
assumer une part ie du défici t . 
I l s au ra ien t d ro i t d ' a v o i r un 
représentant au conseil (Pad-
m i n i s t r a t i o n , de vo i r tous les 
ch i f f r es , d 'ê t re éc la i rés sur 
toutes décision admin is t ra t i ­
ve. 

I ls découvriraient peut-être 
alors que les charges adminis­
t r a t i v e s sont plus lourdes 
qu' i ls croient; et que certains 
sa la i res sont hors de p ropor ­
t ion avec les services rendus. 
Exemple : Ross Gr imsley, l 'an 
dernier. 

Les propriétaires admettent 
eux-mêmes qu' i ls ne sont déjà 
p lus les ma î t res de leurs p ro­
pres en t rep r i ses ; que les 
joueu rs veu lent p rend r ele 
contrôle des opérations. Dans 
ces c i rcons tances , j e ne vois 
pas pourquoi les propriétaires 
s 'obs t inent à ga rde r la p a r t 
d i f f i c i l e pour eux seuls; et à 
la isser aux joueurs le rô le de 
mi l l ionnaires insouciants. 

Si toutefois les propriétaires 
sont aussi démun is q u ' i l s le 
disent; s'ils sont aussi mena­
cés qu ' i l s le pré tendent de 

perdre leur chemise dans ces 
opérations de plus en plus r is­
quées. Nous ignorons cet as­
pect du problème. 

L e pub l ic est conscient que 
certaines demandes de l'asso­
ciat ion des joueurs sont exces­
sives. Tout comme i l était con­
scient jusqu'à tout récemment 
que les profits des propr iétai­
res étaient démesurés. 

Ma i s si la p rop r i é té d 'une 
équipe de baseball devient un 
r i sque de f a i l l i t e , pourquo i 
s 'obs t iner à c o u r i r ce r i sque 
seul? I l sera i t temps que les 
joueurs lâchent leurs culottes 
courtes et s'asseoient à un vra i 
conseil d 'administrat ion. Les 
propriétaires n'ont plus aucun 
intérêt à administ rer leur peti­
tes ou grosses a f fa i res en 
c h a m b r e close. S ' i l y a des 
dangers , les joueurs ont le 
devoir de les partager. 

Quand on veut j oue r les pa­
trons, i l faut avoir le courage 
de ses p ré ten t ions . Quand on 
p ré tend c o u r i r à la f a i l l i t e , i l 
fau t avo i r le courage de s'en 
ouvr i r à ses employés. 

Grève d 'un bo rd ; cache-
cache de l ' au t re , ce pe t i t j e u 
est devenu lassant. 
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Leonard-Cuevas... mais à Las Vegas 

Mike Trainer, ministre des 
finances de Sugar Ray Leo­

nard , au ra donc eu raison du 
clan Duran! 

Afin d 'obtenir plus d ' a rgent 
pour affronter le spectaculaire 
champion du monde des mi-
moyens reconnu par le Conseil 
mondial de la boxe, Roberto 
Duran a choisi de patienter jus­
qu'en septembre. Entre-temps, 
Leonard profitera de l'occasion 
pour t en te r d'unifier les t i t res 
mondiaux en combattant le puis­
sant cogneur mexicain Pipino 
Cuevas, monarque reconnu ce­
lui-là par l'Association mondia­
le, le 16 mai à Las Vegas «ou 
encore dans une ville du nord-est 
de l'Amérique», annonce le pro­
moteur Bob Arum via un com­
muniqué de l 'agence de presse 
UPI. 

Cette ville du nord-est de l'A­
mérique, c'est Montréal! Arum 
peut oublier ça. Le match aura 
lieu à Las Vegas. Le stade Olym­
pique est occupé le 16 mai . Les 
Expos reçoivent ce soir-là la vi­
s i te des Reds de Cincinnat i . De 
plus, le temps joue contre les 
négociateurs de la Régie des in­
stallations olympiques. 

Six semaines seulement sépa­
rent aujourd 'hui du 16 mai . La 
mise en marché d'un tel événe­
ment nécess i te ra i t ne t tement 
plus de t emps . On ne vend pas 
$500,000 de publicité, on ne pré­
pare pas un programme volumi­
neux et on ne construi t pas un 
r ingside de 5,000 sièges en six 
semaines. 

Le facteur temps, qui défavo­
rise cette fois la R I O . , l 'avanta­
gera dans ses négociations pour 
obteni r le dro i t de p ré sen te r le 
match Leonard-Duran au stade 
Olympique en s e p t e m b r e . Au 
cours des prochaines semaines, 
la R.I.O. aura le temps de sonder 
l'opinion publique dans le but de 
savoir si la présentation d'un tel 
événemen t à Montréal sera i t 
bien accueillie. Elle aura égale­
men t le t e m p s d ' éva lue r avec 
profondeur la rentabilité d'une 
telle aventure. 

Le ma tch Leonard-Cuevas 
aura lieu à Las Vegas. Ne pariez 
toutefois pas contre les chances 
de Montréal d'obtenir les droits 
de présenter Leonard-Duran au 
stade Olympique. Plus les jours 
passent, plus les négociateurs de 
la R.I.O. réalisent l'importance 
et l 'intérêt que suscite L'ULTI­
ME AFFRONTEMENT. 

Avant de r e p r e n d r e les négo­
ciat ions, la R.I .O. devra à son 
tour pa t i en te r j u s q u ' a u 16 mai 
pour voir si Sugar Ray Leonard 
d isposera de Pipino Cuevas. 
L ' avoca t Mike Tra ine r et l'en­
traîneur Angelo Dundee en sont 
déjà convaincus. Les partisans 
de Cuevas, et ils sont nombreux, 
prétendent le contraire. 

Ce sont aussi ces divergences 
d 'opinions qui font que la boxe 
est un des spor t s les plus capti­
vant qui soit. E t vous, qu'en pen­
sez-vous? 

SUR LES RINGS — Plus près 
de chez nous, on apprend que le 
promoteur Henri Spitzer repor­
tera d'au moins une semaine, à 
cause des sé r ies de la coupe 

Stanley, le programme de boxe 
qu'il devai t p r é sen t e r le 22 
avril... Donato Paduano pour­
suit toujours son entraînement 

téléphoto UPI 

Pipino Cuevas, aux dires des proches de Sugar Ray Leonard, 
constituera un adversaire redoutable mais qui devrait tom­
ber, comme les autres. Quelques rounds et une bonne bourse 
avant d'affronter Duran. 

sous la surveillance de l'entraî­
neur Pierre Leclerc. Paduano 
combsttra sur la prochaine carte 
de Spitzer. . . Angelo Dundee, 
considéré par plusieurs comme 
le génie de la boxe, m'a deman­
dé de t r a n s m e t t r e à D a v e Hil­
ton père , le message suivant : 
«Je suis prêt à entraîner tes fils, 
Dave, Alex et Matthew gratui­
tement . Ils n'ont qu 'à venir à 
Miami et je m'en occuperai quo­
tidiennement durant les mois de 
jui l let et août . J e sais déjà que 
ces jeunes boxeurs ont beaucoup 
d'avenir». Le message est fait... 
Le promoteur Régis Lévesque 
veut présenter son prochain pro­
gramme de boxe en juin, à Mont­
réal. «Je veux faire Marcotte -
Melo»/ dit Lévesque. Mais il 
semble que Fernand Marcotte 
père se mont re beaucoup trop 
exigeant . «Il me demande 
$25,000 de ga ran t i e ou 25 pour 
cent des recettes»», déclare Lé­
vesque. «Je suis bien prê t à lui 
garantir $25,000 mais pas plus de 
20 pour cent des recettes.* Je ne 
suis pas certain que le prochain 
combat Melo Marcotte produi 
se une aussi importante recette 
($253,000) que lors de leur der­
nier affrontement qui fut pré­
senté au Forum de Montréal . 
Depuis ce t emps , Marcot te a 
perdu son titre de champion cana­
dien des moyens devant Ra lph 
Hollett à Halifax, tandis que 
Melo s'est fait corriger de belle 
façon par Gary Summerhays. . . 
Marcotte père est t r è s exi­
geant , sur tout lorsque Ton sait 
q u ' E d d y G r e g o r y a empoché 
seulement $25,000 pour affronter 
et battre le champion du monde 
des mi-lourds Marv in Johnson, 
mardi dern ier , à Nashvil le au 
Tennessee . . . Benoit Valence/ 
champion des gants dorés de 
1979 et médai l lé d ' a rgen t lors 
des dern ie rs championna ts ca­
nadiens, veut maintenant deve­

nir professionnel. «Il l ivrera 
encore quelques comba t s chez 
les a m a t e u r s et fera ensui te le 
saut», a confié son en t r a îneur 
Pierre Leclerc... Le promoteur 
amér ica in Don K i n g vient de 
faire l'acquisition d'une magni­
fique rés idence évaluée à 
$750,000 sur S ta r Is land, tout 
près de Miami Beach. «Je n'y 
passerai que deux mois par an», 
a dit le coloré promoteur. K ing 
possède également une maison 
de $1.2 million en banlieue de 
New York. P romoteu r de boxe 
aux Eta ts -Unis , c 'est pas mal 
payan t ! . . . Selon la maison de 
sondage Nielsen, 55 millions de 
t é l é spec ta teur s ont r ega rdé la 
soirée de boxe de mardi dernier 
aux Etats-Unis. Tout un succès! 
On se demande à quel moment 
notre Radio-Canada nationale se 
décidera à présenter ce sport sur 
son petit éc ran . . . Les incondi­
tionnels de la boxe pré tendent 
qu'un match L e o n a r d - D u r a n 
inciterait 80,000 personnes à se 
rendre au stade Olympique si le 
combat é ta i t présenté à Mont­
réa l . . . Un nouveau g y m n a s e 
vient d'ouvrir ses portes à Mont­
réal. Il est situé au 5750, rue Ful-
lum. A cet endroi t s ' en t ra înen t 
maintenant les frères Hilton/ le 
poids lourd Gaston Bérubé et le 
poids moyen J immy Gradson. 
Eddie MelO/ lorsqu'il viendra à 
Montréal , s ' en t r a îne ra égale­
ment à cet endroit... Henri Spit­
zer travaille sur plusieurs pro­
j e t s . Il voudrai t négocier un 
combat Gradson-Paduano pour 
ensuite permettre au vainqueur 
d'affronter Ralph Hollett, titre 
en jeu. «Mon but est de présenter 
des comba t s où l 'action ne fait 
pas défaut, dit Spitzer. Sur le 
plan sportif, Paduano-Gr ad-
s o n , Fur lano • Har t , Har t -
Racine sont tous des gages do 
succès». En voilà un qui vise 
jus te! 

Tate a mal 
à la tête 

L'ancien champion 
mondia l des poids 

lourds (vers ion WBA), 
John Tate, a reçu l'ordre 
de son médecin de se li 
mi te r à la course à pied 
et de se dé tendre au 
cours des six prochaines 

semaines. Tate a été vic­
t ime d 'une commotion 
c é r é b r a l e lorsque sa 
cha rpen t e de 240 livres 
s'est affaisée sur le tapis 
de l 'arène après une droi­
te à l ' e s tomac et un cro­
chet de gauche à la mâ­
choire. 

Vient de 
paraître 

dans la collection Temps présent 
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ÉPARGNEZ TOUT EN RECEVANT 

UN CADEAU. LOTION APRÈS 

RASAGE OU EAU DE COLOGNE 

6oz SIGNE GUY LAFLEUR, OU 

EAU DE COLOGNE POUR DAMES 

DE FABERGÉ FLAMBEAU OU 

APHRODISIA. 
-
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DANS CHACUN DE NOS 6 MAGASINS, 

LES 100 PREMIERS ACHETEURS 

RECEVRONT AUJOURD'HUI, AU CHOIX, 

L'UN DE CES CADEAUX, GRACIEUSETÉ 

DE LA MAISON. 
I 

C'EST NOTRE FAÇON A NOUS DE VOUS SOUHAITER JOYEUSES PAQUES 
ET D'ESSAYER DE FAIRE ENCORE UN PEU PLUS POUR VOUS REMERCIER 
DE VOTRE ENCOURAGEMENT CONTINU. DONC, VENEZ TÔT AUJOUR­
D'HUI POUR EPARGNER A L'ACHAT D'ARTICLES MODE DE QUALITÉ, 
TOUT EN RECEVANT GRATUITEMENT UN RAVISSANT CADEAU. 

DÈS AUJOURD'HUI. ÉPARGNEZ À L'ACHAT DE VÊTEMENTS ÉLÉGANTS 
CHEMISES HABILLÉES H Q 
EN PURE SOIE. Ord. $38.50 * I 0 

COMPLETS 3 PIÈCES EN « A n 
VELOURS CÔTELÉ. Ord. $135 »)• 

CHANDAILS EN GROS TRICOT, <r A 
GENRE CARDIGAN. Ord. $95 *3U 

JEANS HABILLÉS CRÉATIONS l M ci A 
CHRISTIAN DIOR ET LÉO CHEVALIER 4U 

ENSEMBLES CHEMISIERS « partir d« *65 
PANTALONS LAVEZ-PORTEZ *3 5 

BLOUSONS to A 
DE GRIFFE RÉPUTÉE #0U 

COMPLETS À % PRIX mm *130-*16750 

PANTOUFLES DE VOYAGE 11 r 
PIERRE CARDIN Se vendait $30 I J 

CHAUSSURES HABILLÉES ET ( i A 
TOUT ALLER Se vendait $60 à $70 »rU 

SOULIERS DE MARCHE u n 
Semelle de crêpe. Se vendait $55 •HI 

ÉLÉGANTES A t i C 
CHEMISES «T» Ord. $18.50 0 p O U r ^ J 
PYJAMAS t i n 
DE MARQUE RÉPUTÉE Ord. $20 I U 

20% DE RÉDUCTION SUR TOUS LES 
IMPERMÉABLES DANS NOS RAYONS POUR DAMES 

.\« HIS acceptons les cartes American Express. Master ( luir^e. ( lhargex-Visat I Unci 9, 
Carte Blanche et votre carte A. Gohl S: Sons 

388 o., Ste-Catherine 
Le Carrefour Laval 

Les Promenades St-Bruno 
960 o., Ste-Catherine 

Les Galeries d'Anjou • Fairvîaw, Pte-Claire 
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Le boycottage des Jeux 
# 

pointe de l'iceberg 
par Gilles Blanchard 

«La menace de boycott 
des Jeux de Moscou 

n'est qu'un aspect d'un pro­
blème plus important», écrit 
Philippe Chatrier, ex-compé­
titeur émérite et maintenant 
président de la Fédération 
internationale de tennis. 

Sa lettre, expédiée à tou­
tes les fédérations nationales 
de tennis en février, décrit si 
bien l'impuissance des fédé­
rations sportives face aux 
problèmes de la commerciali­
sation et de la politique que 
nous la publions ici intégrale­
ment. 

Sauvegarder le système 
Les frictions entre le sport et 

la politique font maintenant par­
tie de la routine quotidienne de 
toutes les Fédérations interna­
tionales. Quelquefois, un battage 
est organisé autour de ces con­
flits, d ' au t res fois des compro­
mis discrets permettent au sys­
tème de continuer à fonctionner 
sans trop de dommages pour l'i­
déal de ceux qui croient passion­
nément au droit des sportifs de 
tous pays à participer librement 
aux competitions 

La situation n'est pas gaie. Le 
sport est menacé d'une part par 

l ' hypercommerc ia l i sa t lon et 
d ' a u t r e par t par une pression 
poli t ique acc rue . Nous savons 
bien que les Fédérations Inter­
nationales ne peuvent se mettre 
la tète sous l 'ai le face aux pro­
blèmes politiques. Même si nous 
pensons, qu'au fond, les sportifs 
peuvent faire beaucoup plus 
pour la bonne entente internatio­
nale que les politiciens, il arrive 
un moment où l'homme qui tient 
une r aque t t e de tennis ou une 
perche de saut doit céder la pla­
ce à celui qui tient un fusil. 

Mais cela n ' empêche pas les 
sportifs d 'aff ronter les politi­
c iens—comme l'a fait le Comité 
Olympique à Lake Placid — ou 
de protester quand les dirigeants 
nationaux, qu'ils soient de l'Est 
ou de l'Ouest, essaient d'utiliser 
le sport pour servir leurs propres 
in té rê t s . Comme les Nations 
unies, le C.I.O. est un organisme 
mondial avec des responsabili­
tés importantes. Ses devoirs sont 
la sauvegarde du sport interna­
tional, de Tesp r i to lympique et 
de la volonté de démocra t i e de 
ses membres. 

La menace du boycott des 
Jeux de Moscou n 'es t qu 'un as­
pect d'un problème plus impor­
tant . Les Comités de Direction 
des Fédérations sportives inter 
nationales doivent aujourd'hui 
f réquemment user de leur in­
fluence ou m ê m e passer à l 'ac­
tion face aux problèmes politi­
que. L'U.R.S.S. envahit l'Afgha­
nistan, la Chine et Taiwan s'op­
posent sur une affaire de souve­
ra ine té , l 'Afrique du Sud cher­
che à accomoder ses lois sur l'a­

par the id avec des l iber tés spé­
cia les pour le spor t , le monde 
a r a b e essaye d ' exc lure I s raë l . 
Que peut faire le tennis? Nous 
voulons seulement que notre jeu 
soit joué par le plus de gens pos­
sibles dans un m a x i m u m de 
pays. Au lieu de cela, nous nous 
t rouvons face à des gouverne­
ments qui, ne pouvant résoudre 
leurs problèmes, font leur propa­
gande sur les terrains de sport. 
On demande soudain à des 
hommes et à des femmes ordi­
naires, en train de jouer, de de­
venir des publici tés pour une 
ce r t a ine façon de v ivre , ou des 
représentants pour une certaine 
cause. 

Nos athlètes doivent faire des 
sauts périlleux intellectuels. Il y 
a maintenant une nouvelle façon 
de r ep ré sen t e r un pays dans le 
spor t . Il fut un t emps où Ton 
chercha i t à a t t e ind re le plus 
haut niveau et à gagner des 
médai l les . Main tenant , pour 
beaucoup de g r andes puissan­
ces, le patriotisme consiste à ne 
pas participer. Quel terrible di­
lemme pour l'individu! Les gé­
néra t ions vie i l l i ssantes et les 
«femmes de fer» qui par lent si 
fort du boycottage olympique se 
rendent- i ls rée l lement compte 
des problèmes qu ' i ls posent à 
leurs sport ifs non seulement 
pour la période actuel le mais 
aussi pour les années à venir? Il 
s emble qu'il faille main tenan t 
dire aux enfants qui se lancent 
dans le tennis , la course ou le 
football qu ' i ls ne doivent pas 
cons idérer le sport comme une 
recherche de succès ou le moyen 

AU CHAMPIONNAT PROVINCIAL RICARD 

Des favoris ont eu chaud 
Si la p remière ronde du 
Championnat provincial 

Ricard s'est déroulée dans le bon 
ordre chez les dames , hier au 
Club Sani Sport de Boucherville 
— toutes les favorites atteignant 
les quarts de finale en manches 
consécut ives —, le débat a été 
acerbe chez les hommes. 

A la fin de la journée , seule­
ment deux des huit p remiè res 
tè tes de sér ie é ta ient tombées . 
J a c q u e s Desjardins (7 e ) et 
Chris t ian Gingras (8 e ) , mais il 
s'en était fallu de peu que Fran­
çois Synaetfhel (2 e ) , Denis La-
moureux (5 e), Jean-Claude Gos-
selin (4 e) et Mart in Lachapel le 
(6*) ne disparaissent. 

« Il y a des gars que tu ne veux 
pas affronter en p remiè res 
rondes», résumai t bien Mart in 
Lachapel le , «des gars que les 
favoris devraient battre logique­
ment mais qu'ils détestent tou­
jours affronter en début de tour­
noi. Francois Godbout et Roger 

Raymond sont de ceux-là, proba­
blement les pires au Québec ». 

Les deux ont été fidèles à leur 
réputation, hier, Godbout a lais­
sé filer une demi-douzaine de 
balles de manche et sauvé pres­
que au tan t de bal les de match 
avant de s'incliner par 6-3 et 7-6 
(10-8) devant Lachapel le . 
« François, quand il joue comme 
aujourd'hui, tu te contentes de le 
r ega rde r jouer . Deux pouces à 
l'intérieur, deux pouces à l'exté­
rieur, c'est lui qui était en com­
mande dans la deuxième man­
che. Il a tout fait sauf me fi­
nir...» 

Godbout, lui, compara i t sa 
performance à d'autres matches 
mémorables de première ronde 
disputés, ceux-là, à Réjean Gé­
nois et Stéphane Bonneau. «Il y 
a toujours quelque chose qui fi­
nit par accrocher et c'est justice 
au fond, compte tenu de notre 
p répara t ion . Aujourd 'hui , les 
jambes y étaient, les COUDS aus-

Les finalistes de la Place Sillery 
Voici la liste des finalistes qui 5—Gilles Poulin 18.3 

participeront au Grand Prix de la 6—Serge Dulac 16.6 
Place Sillery à compter du 12 7—Louis Lamontagne 16.6 
avril prochain. 8—François Clément 15 

CLASSE «A- 1—Louise Moulin 21.6 
Pts 2—Julie Desmeules 20 

1—Richard Legendre 30 3—Nicole Dulac 20 
2—Stéphane Bonneau 26.6 4—Lise Lamontagne 20 
3—Jean-Claude Gosselin 23.3 5—Rachèle Tremblay 20 
4—Christian Gingras 21.6 C L A S S E - C 
5—Jean-Guy Cossette 21.6 

C L A S S E - C 
Pts 

6—Denis Deschènes 18.3 1—Christian Laurin 28.3 
7—Jacques Desjardins 16.6 2—Jacques Albert 20 
8—Eric Bonneau 15 3—Jean-Pierre Blondeau 18.3 
1—Diane Blondeau 25 4—François Renaud 18.3 
2—Marie Plante 21.6 5—Mario Lamontagne 16.6 
3—Suzanne Boivin 18.3 G—Serge Boily 16.6 
4—Sylvie Bélanger 15 7—Edgar Desrochers 15 

C L A S S E - B - 8—Pierre Langlois 13.3 
Pts 1—Colette Bourdeau 21.6 

1—Claude Lemieux 30 2—Gertrude Boucher 20 
2—Charles Gourdeau 26.6 y—Clotilde Delagrave 13.3 
3—Luc Berlinguette 23.3 4—Hélène Arsenault 13.3 
J—François Bédard 21.6 5—Micheline Beaugnée 13.3 

si...jusqu'aux points importants. 
C'est là que s 'est faite la diffé­
rence.» 

Après avoir sort i Jean-Guy 
Cossette facilement (6-3 et 6-0), 
Roger Raymond a donné chaud 
à nul autre que François Synae-
ghel. Raymond, «le plus gaucher 
des droi t iers» selon Denis La-
moureux, son partenaire de dou­
ble, a pris la p r emiè r e manche 
par 6-3 et a perdu le match à 1-4 
de la reprise suivante. Après s'ê­
t re incliné 6-4, il ne res ta i t plus 
de jambes et Synaeghel a domi­
né la manche décisive (6-3). «Il 
a bien joué», a s implement 
commen té le professionnel de 
Tennis 13 qui avit fort mal paru 
il y a quelques semaines, contre 
le junior Martin Dyotte. « La dif­
férence en t re ces deux perfor­
m a n c e s , ce sont les 15 jours de 
p ra t ique que je me suis permis 
ce t te fois. Il y a bien quelques 
années que je n 'a i aussi bien 
oué qu'ici aujourd'hui. Quand 
e songe à ces quinze jours, j ' a i 
e goût de me r e m e t t r e à Pen-

trainement. Mais tous les profes­
sionnels de club disent la même 
chose à chaque Ricard...» 
BLOC NOTES: Martin Dyotte, 
vainqueur de Rick ie Meek et 
Jacques Bourbonnais, demeu­
re le seul junior en lice... Robert 
Francoeur a mér i t é les $100. 
accordés au joueur qui rempor­
tait le plus de rondes depuis les 
préqualifications... Après avoir 
forcé Lamoureux à un bris d'é­
galité dans la première manche, 
Jean Daigneault a c r aqué au 
service en deuxième et s'est in­
cliné par 6-2... Stéphane Bon­
neau n 'a pas fait de qua r t i e r à 
son frère Eric, l 'emportant par 
6-1 et 6-1... Cossette : « Je ne sais 
pas ce qui se passe à Montréal . 
C'est ma deux ième mauva i se 
défaite (Roger Raymond). 
Pour t an t , à Québec, je joue 
bien». . . Les ma tches commen­
cent à midi au jourd 'hui . On at­
teindra les finales en fin de jour­
née. Voir l 'horaire en page C 9. 

de créer des liens d'amitié, mais 
comme une a r m e politique de 
plus à utiliser ou à laisser de côté 
selon l 'humeur du gouverne­
ment. 

Le sport doit faire quelque cho­
se cont re l ' augmenta t ion des 
in terférences pol i t iques. Nous 
avons encouragé les politiciens à 
s'intéresser à nos affaires et ils 
ont sauté sur l'occasion offerte. 
Quelques-uns des plus proches 
collaborateurs de Lord Killanin 
au C.I.O. sont des personnages 
politiques de premier plan dans 
leur propre pays. Les gouverne­
ments qui financent très souvent 
l'organisation du sport dans leur 
pays contrôlent alors les Comi­
tés Olympiques Nationaux et, 
plus le sport repose sur leur bon 
vouloir et sur leur argent, plus il 
est facile pour les politiciens de 
le contrôler et, s'ils le veulent, de 
miner toute la structure du sport 
international. De toutes façons, 
laissons les a th lè tes se r e t i r e r 
des compéti t ions si leur con­
science le leur demande, mais ne 
laissons pas les gouvernements 
leur dicter une a t t i tude de pro­
testation. 

Que pouvons-nous faire? L'ac­
tuelle agitation olympique doit 
servir d'avertissement. Si nous 
voulons réellement que le sport 
international survive, nous de­
vons nous assurer que les politi­
ciens comprennent où ils sont en 
train de nous mener . On peut 
facilement imaginer un monde 
sportif divisé en camps stricte­
ment politiques dans lesquels les 
gens qui contrôlent les athlètes 
décideraient: «Nous ne jouerons 
pas contre vous parce que nous 

n ' a imons pas vos convict ions 
politiqueyVos actes d'agression^ 
la couleur de votre peaud'atti-
tude de votre p o l i c e / l a façon 
dont vous traitez les minorités... 
ma i s , bien sûr , nous continue­
rons à faire du c o m m e r c e avec 
vous et nous espérons tirer des 
larges profits de la vente de nos 
marchandises dans votre pays. 

Le système actuel n'est peut-
être pas parfait. Les Jeux Olym­
piques sont une lourde machine 
avec des points faibles. La Cou­
pe Davis, notre propre compéti­
tion mondiale, a connu des pério­
des où les politiciens l'ont pres­
que menée au désastre. Mais, 
jusqu'à maintenant, le sport in­
te rna t ional a s u r v é c u , s u r t o u t 
pa rce que beaucoup de pays 
n'ont pas imposé à leurs athlètes 
des attitudes politiques. Si nous 
voulons préserver quelque cho­
se, si le sport international veut 
garder son indépendance, nous 
devons examiner très sérieuse­
ment la question... quoiqu'il arri­
ve à Moscou. Le C.I.O. devrait 
peu t -ê t re , en tant que p r e m i e r 
organisme sportif mondial, con­
voquer une conférence à laquelle 
les gouvernements et les princi­
pales Fédérations olympiques, 
et non olympiques, seraient re­
présentés. 

Il nous semble que le rôle des 
gouvernements dans le domaine 
sportif devrait se limiter à four­
nir des facilités pour occuper les 
loisirs de la masse et que le con­
trôle des compétitions interna­
t ionales devra i t ê t r e la issé à 
ceux qui ont choisi de se mesurer 
en sport plutôt qu'en politique. 

Philippe CHATRIER 

Roger Raymond... vaincu mais très coriace. Photo René Picard 

COUPS DE RAQUETTE 
Les gens de Chicoutimi ne 
font pas les choses à moitié 

ce qui est bien connu de tous les 
sportifs de la province depuis 
qu'un comité organisateur local 
a enregistré le premier surplus 
budgétaire de l'histoire des Jeux 
du Québec Comme le Grand 
Prix de Chicoutimi en t r a i t en 
conflit avec le Ricard depuis 
deux ans , on a tout bonnement 
décidé de le présenter à la Fête 
de Dollard en 1981. On obtiendra 
ainsi toute la publicité qu'on 
méri te . . . 

Pour la bonne mesure, le pré­
sident du comité organisateur. 
Michel Dufour , a décidé d'of­
frir des bourses d'études aux 16 
et 18 ans l'an prochain. Et puis, 
pourquoi pas! ce n'est rien d'au­
tre qu'une automobile qu'on of­
frira aux spec ta t eu r s et aux 
accompagnants en guise de prix 
de présence. 

' • 1) 
Le Grand Prix est une compé­

tition invitation (le nombre de 

terrains est limité dans la bulle) 
qui réunit cette année — à peu de 
choses près — les 80 mei l leurs 
12, 14 et 16 ans de la province. La 
compéti t ion a débuté hier et se 
terminera demain. Les favoris 
sont: André Moreau et Stépha­
ne Lemay (12 a n s ) ; Martin 
Lampa, Er ic Girard, Er ic 
Issa, Isabelle Gendron et Mi­
chèle Dansereau (14 ans); Jeff 
R o p e r , Martin Laurendeau, 
Dominique Dubuc et Julie 
Labonté (16 ans). 

Si le Grand Prix est devenu 
une fête pour les gens de la ré­
gion, ce sont les jeunes qui en 
sont les grands bénéficiaires. 
Par exemple, les repas sont gra­
tis pour les athlètes au pays de 
Stéphane Bonneau. 

• 
On connaît sa petite histoire du 

tennis là-bas. I) y a Bonneau 
bien sur, mais aussi Richard 
Legendre, Jack Hérisset <t 
Réjean Génois qu'on a vus en 
matches hors-concours et qu'on 

a adoptés. Interviewé à l'émis­
sion té lévisée «Du coq à l 'âne» 
hier matin à Chicoutimi, Jean-
Guy Fugère a dû s'expliquer les 
mi sè re s de ces joueurs avec 
Tennis-Canada. «Comment 
qua l i f i e r i ez vous les relations de 
la Fédération québécois avec 
Tennis Canada?», a demandé 
l ' in te rv iewer en conclusion. 
«Tendues. .», a répondu le prési­
dent par intérim. 

Près d'une centaine d'entraî­
neurs suivent le cours de moni­
teur provincial au Carrefour de 
Laval au cours du week-end. 
Dix stagiaires sont de Sept Iles. 
André Lemaire a é t é appelé à 
la rescousse des membres de la 
Commission d'enseignement. 

Depuis plus d'un an, toutes les 
tètes d'affiche du tennis interna­
tional — Borg compris — affir­
ment que les plus br i l lants es­
poirs de l'heure sont le François 
Yannick Noah et le Tchécoslo­
vaque Ivan Lendl. Ce dernier 

s'est illustré dans le cadre de la 
Classique Volvo de Washing­
ton il y a quelques semaines en 
forçant Victor Amaya à trois 
longues manches en finale. Il a 
triomphé au cours de ce tournoi 
de Eddie Dibbs, Roscoe Tan­
ner (premier favori), de Geoff 
Masters et de Billy Martin. 

Croyez-le ou non, Amaya a 
réussi 28 as au cours de ce 
match! 

Au dernier tab leau A T P / 
Lendl occupait le 22e r ang . 
Quanta Noah, il était 28e. 

A l ' intention des gens de 
Granby, Jean-François Cau-
jolie vient au 70e rang du classe­
ment ATP. Continuons dans les 
souvenirs . . . Savez-vous qui a 
sorti Cuujolle en première ron­
de de l 'Omnium d'Egypte le 
mois dernier? Nul autre que son 
p a r t e n a i r e d ' an t an , E r ic De 
blicker, par 5-7, 6-2 et 6-3. C'est 
Bob Bédard qui en perdra son 
latinl 

\ 
«Tennis Weekly*, le journal 

officiel de F ATP publie une nou­

velle rubrique: «Le bulletin des 
amendes»! Comme dans la ligue 
Nationale où le guide officiel 
fait une large place aux hoc­
keyeurs les plus pénalisés . . . 
Vous serez sans doute ravis de 
savoir que George Amaya a dû 
débourser $500. au tournoi Volvo 
Games He Palm Springs pour 
•Unsportsmanlike Conduct* tan­
dis que Gary Stansbury était 
frappé d'une amende de $100. à 
Denver pour «Bail Abuse»! 

Harry Fritz occupe le 50e rang 
du classement Volvo à la suite 
de sa performance du début 
mars au Nigeria. Le Canadien a 
cumulé 35 points Volvo, le même 
nombre que Vitas Gerulait is, 
Tom Gullikson et Mark 
Edmondsonl • 

Arthur Ashe (opération à 
coeur ouvert le 13 décembre 
dernier) a reçu le feu vert de ses 
médecins et frappe des balles 
tous les jours depuis trois semai­
nes. Il maintient, avec un 
«optimisme et prudence» fïlt-H, 
sa résolution de revenir a la 
compétition. 

Vi las 
bril lant 
devant 
McEnroe 

MONTE CARLO (AFP) — 
Il n'y a pas eu de revanche 

de la coupe Davis. L'argentin 
Guillermo Vilas a disposé pour 
la seconde fois depuis le début de 
l'année de l'américain John Mac 
Enroe, le numéro 2 mondial, en 
s'imposant 6-1, 6-4 en 1/4 de fi­
nale de l'omnium de tennis de 
Monte Carlo. 

Vilas, tête de série numéro 5, a 
magnifiquement joué, impri­
mant à la partie un rythme très 
vif et débordant souvent l'améri­
cain par de profonds passing 
shots. Mac Enroe, largement 
dominé dans la première man­
che, n'a pas mal joué, mais n'est 
parvenu qu'en de très rares oc­
casions à passer sa première 
balle de service. Lorsqu'il y arri­
vait, Vilas le clouait sur la ligne 
de fond par des retours meur­
triers frisant les lignes. 

Ce résultat n'est pourtant pas 
une grosse surprise car on savait 
dès le début de la semaine que 
l'argentin était en forme et avait 
retrouvé lift et service. Par ail­
leurs, Mac Enroe avait eu des 
difficultés poursedébarrasserau 
tour précédent de l'italien Cora-
do Barazzutti à qui il avait 
même condédé un set sans pren­
dre un seul jeu. 

Les 1/2 finales opposeront 
aujourd'hui Bjorn Borg (Suède à 
Vitas Gurolaitis (E-U) et Tomas 
Smid (Tchécoslovaquie) à Guil­
lermo Vilas. 

Dans le premier match de l'a­
près-midi, le tchécoslovaque a 
infligé une véritable correction 
6-2, 6-0 au Français Jean-Fran­
çois Caujolle auteur de la plus 
grosse surprise de ce tournoi 
(l'élimination de Jimmy Con­
nors). Smid a «baladé» Caujolle 
d'un point à l'autre du terrain, 
prenant rarement le filet de 
manière à ce que le Français, 
adepte du jeu défensif, ne puisse 
placer ses longs passing shots 
qui avaient causé la per te de 
Connors. 

Par ailleurs, les têtes de série 
Billie Jean King et Martina Na-
vratilova ont facilement rem­
porté leur match de première 
ronde au championnat mondial 
de tennis en double féminin à 
Tokyo. 

Elles ont battu d'autres améri­
caines, Betsy Nagelsen et Terry 
Holladay par 6-3, 6-4. 

S tad 1er 
joue une 
«médiocre» 
ronde de 69 
D'après PA 

Craig Stadler a complété 
une ronde de 69, trois sous la 

normale, avec des oiselets sur 
deux des trois derniers trous, 
hier, pour prendre une avance 
de deux coups à l'issue de la 
deuxième journée de l'omnium 
de golf de Greensboro doté d'une 
bourse de $250,000. 

«Une espèce de ronde médio­
cre», a commenté Stadler après 
avoir porté sa fiche à 136, huit 
sous la normale du parcours de 
6,984 verges du club Forest 
Oaks. 

Stadler, qui a remporté sa 
première victoire à vie à l'om­
nium Bob Hope au tout début de 
la saison, s'en est tiré sans bogey 
malgré des bourrasques de vent 
occasionnelles et dit avoir retiré 
le meilleur des circonstances. 

Pat McGowan, sous les vents 
et la pluie qui ont balayé le par­
cours en après-midi, a joué 70 
pour un total de 138, un de mieux 
que le tenant du titre Ray Floyd, 
Bill Kratzert, qui a couronné sa 
ronde de 69 en calant un coup de 
wedge de 50 verges pour un ai-
gle-trois au dernier trou, Ho­
ward Twitty, Ron Streck et le 
Britannique Sandy Lyle. 

Chez les Canadiens, Jim Nel-
ford a ajouté un décompte de 74 
à sa ronde initiale de 70 pour ain­
si se retrouver à 144 et à huit 
coups de la tête tandis que Dave 
Barr subissait l'élimination en 
signant une carte de 75 pour 151. 

Quadruple égalité 
Par ailleurs à Rancho Mirage, 

en Californie, Amy Alcott a ins­
crit 65, la meilleure ronde de sa 
carrière et sept coups sous la 
normale, pour rejoindre trois 
rivales au sommet du tournoi 
Dinah Shore d'une bourse de 
$305,000. 

Alcott, qui avait joué 73 en 
première ronde, présente une 
fiche de 138 égale à celles de 
Jane Blalock. Pat Meyers et 
Donna Caponi-Young. 

Toutes quatre détiennent une 
avance d'un coup sur Debbie 
Massey et de deux coups sur 
Sandra Palmer et Beth Salomon. 

Les Canadienres Sandra Post 
et Cathy Sherk Jccusent un re­
tard de 11 et 15 coups respective­
ment. 
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L'AN UN DES NORDIQUES 

Un instructeur sans véritable équipe 
Q U É B E C — Off ic ie l lement 

exclus des séries éliminatoires 
jeudi dernier à Buffalo, dans la 
v ic toi re aisée des Sabres au 
compte de 8-3, les Nordiques 
termineront donc au 19e rang à 
leur première saison dans la li­
gue Nationale. 

Ils auront tout juste réussi à 
devancer les Rockies du Colora­
do et les Jets de Winnipeg d'une 
dizaine de points. 

Tr is te bilan à p remiè re vue. 
Lorsqu'on y regarde de plus près 
il est cer tain que les blessures 
dont ont été victimes les joueurs 
clés ont en levé aux Nordiques 
une bonne dizaine de points au 
classement. Bernier et Ftorek, 
deux importants leaders, au jeu 

comme dans le ves t i a i re , n'au­
ront disputé que 32 et 52 mat­
ches. Ta rd i f a raté 23 rencon­
tres, Cloutier 14. 

Lorsque vient le temps d'ana­
lyser le travail effectué par Jac­
ques Demers et André Boudrias 
on ne peut pas ne pas tenir comp­
te du facteur blessures. A Qué­
bec, c'est un fait, les Nordiques 
ont été éprouvés plus que toute 
autre équipe de la ligue Nationa­
le. Ils auraient dû en toute logi­
que participer aux séries. C'est 
assez clair. 

Accusation grave 
de Gerry Hart 

Lorsque Gerry Hart confie que 
les Nordiques, malgré leurs de-
veines, auraient dû quand même 
par t ic iper aux séries d 'après-
saison, il remet en question une 
foule de choses: d'une part le 
travail des instructeurs, d'autre 
part le travail de chacun de ses 
coéquipiers. 

Lorsque Ger ry Hart prétend 
que les excuses de début de sai­

son (à savoir le manque de gros 
joueurs capables de venir en 
aide aux plus pet i ts ) n'étaient 
que prétextes futiles à un man­
que d'ardeur au jeu de plusieurs, 
il vise juste. 

Les Nordiques , l iv re pour li­
vre, forment la huitième équipe 
de la ligue Nationale. Les frêles 
Nordiques n'étairnt donc pas si 
frêles que ça! D'ailleurs depuis 
quand juge-t-on la détermination 
et le courage au jeu en rapport 
avec les muscles et le physique 
d'un athlète? 

Hart est peut-être le joueur le 
plus petit chez les Nordiques 
mais tout au cours de la saison il 
fut le joueur le plus courageux. 

Les Flyers de Philadelphie, les 

Bruins de Boston n'auraient 
j a m a i s connu une saison aussi 
exa l tan te si chacun de leurs 
joueurs n 'ava i t eu le souci de 
toujours fournir un effort maxi­
mal , d 'accourir à la rescousse 
d'un coéquipier démuni. 

L e p roblème chez les Nordi­
ques c 'est qu' i ls n'ont j amais 
constitué une véritable équipe. 
Tout au plus un groupe de 
joueurs au sein duquel s'étaient 
formés quantité de petits noyaux 
d ' individus repl ies sur eux-
mêmes. Sans grande envergure. 

D'une part les anglophones, de 
l 'autre les francophones: scis­
sion tout à fait naturelle mais 
di f férente chez les Nordiques 
puisque pour la première fois les 

«porteurs d'eau» ont été les an­
glophones. D'où leur grand dé­
sarroi. 

Env i ron 11 anglophones per­
dus dans une ville à 99 pour cent 
f rançaise , obl igés pour la pre­
mière fois de leur vie, à jouer les 
hockeyeurs de se rv ice ( A Qué­
bec , sauf pour F torek , Hart et 
L a r i v i è r e , le t ravai l ingrat et 
souvent mal rémunéré incombe 
aux « A n g l a i s » ) . 

Juste retour des choses, diront 
cer ta ins , puisque depuis tou­
jours les hockeyeurs francopho­
nes obligés de s'aligner pour une 
autre équipe que le Canadien ont 
toujours eu à jouer au sein de 
leur organisation ( lorsqu ' i l s y 
étaient admis! ) un rôle obscur. 

DEMERS DOIT RESTER 

Une qualité 
il ne sait 
pas perdre 
Jacques Demers a toujours été 

un instructeur gagnant. Partout 
où il est passé il a gagné. 

Chez les Nordiques , on ne lui 
reproche pas la fiche de l'équipe, 
mas sa grande émotivité. «Il ne 
sait pas perdre.» m'a confié Me 
Aubut. 

Comme s'il existait une façon 
de perdre! 

A cause de cette société com­
plètement « c h a v i r é e » dans la­
quelle nous v i v o n s , l e s joueurs 
de hockey ont beau jeu . Mieux 
rémunérés que leur instructeur, 
ils constituent aussi une denrée 
plus rare , qu'il faut choyer et 
dorloter au delà de tout entende­
ment. 

Par des méthodes pas toujours 
orthodoxes pour les arraisonner. 

Scotty Bowman a déjà fait 
appel à des douaniers pour em­
pêcher ses joueurs de trop fêter 
à l 'issue d'un match disputé à 
l'étranger. Plusieurs joueurs du 
Canadien s 'étaient fait confis­
quer leur bouteille de boisson. A 
l 'époque, c ' ava i t fait toute une 
histoire. 

Bowman avai t souvent re­
cours aux journalis tes pour 
mener à bon port son équipe. Les 
instructeurs sont à ce point dé­
soeuvrés devant les richissimes 
hockeyeurs qu'i l leur faut par­
fois devenir presque machiavéli­
ques dans leur démarches. 

On reproche à Demers de ne 
pas savoir perdre. Le pôvre doit 
bien faire le contre-poids au 
« j e m'en fout i sme» de certains 
athlètes. 

L'an dernier les Nordiques se 
sont fait rosser quatre matches 
à zéro contre les Jets. Pas le 
goût à la fête, Dsmers s'était fait 
reprocher par une vedet te des 
Nordiques son sombre sourire.» 
Voyons coach les Jets mènent 3-
0. Y sont ben trop forts pour 
nous, y'a rien à faire.» 

Voilà l'attitude d'un joueur qui 
sait perdre. 

Avec les Islanders devenus un 
peu trop bien traités, Alger Ar­

bour a failli être congédié cette 
saison. 

Bernard Geoffrion a dû démis­
sionner lorsque les mêmes 
joueurs qui demain termineront 
la saison en t ro is ième position 
ont vu danssa nomination l'occa­
sion r ê v é e , l 'excuse tout prête 
pour se payer quelques semaines 
de douce farniente. 

J'espère qu'à Québec on sera 
plus intelligent que dans la ma­
j o r i t é des autres vi l les du cir­
cuit. 

Demers a décidé de décr ie r 
l'attitude de certains joueurs, il 
faut le laisser faire. Lui laisser 
le temps de leur inculquer la hai­
ne de la défaite, le respect d'eux 
mêmes et du public qui les paye 
grassement. 

Robert Nadon 
Le jeu de mots est sans doute un peu fanné mais Gerry Hart demeure quand même «celui qui a 
du coeur». 

photo Robert Nadon, LA PRESSE 
André Boudrias, un connaisseur que les équipes de la LNH 
gagneraient à mieux connaître. 

photo Robert Nadon 

Personne, ni Bowman ni Shero ni Arbour, n'aurait fait mieux que 
Jacques Demers à la tête des Nordiques de l'an un. 

Si les Canadiens français ont 
depuis toujours eu à lutter con­
tre cette espèce d'impérialisme 
de nos amis anglophones, le con­
traire est faux! 

Les hockeyeurs anglophones 
des Nordiques s'intègrent donc 
difficilement à leurs coéquipiers 
et à la toute nouvelle société 
dans laquelle ils vivent. 

Il ne faut donc pas s'étonner 
de leurs déclarations fracassan ; 

tes lorsque par chance, disent-
ils, ils en viennent à passer à une 
autre équipe. Farr ish et T e r r y 
Mart in , deux ex-Nordiques 
échangés aux Map le Leafs de-
Toronto, par leurs commentai­
res acerbes , illustrent bien l 'é­
noncé: « I l était temps que nous 
quittions ce bourbier ,» ont-ils 
commenté tous les deux. «Parce 
que nous étions anglophones, 
nous n'avons jamais eu la même 
chance que les autres.» 

Que faire? Chasser, c'est cer­
tain, les empêcheurs de tourner 
en rond. Ensuite instaurer une 
espèce de polit ique maison au 
sein de laquelle les hockeyeurs 
anglophones ne se sentiront pas 
inutiles et perdus. 

Lorsqu'au sein des Nordiques 
on aura réussi le grand balaya­
g e , instauré cet esprit de corps 
essentiel, on pourra ensuite ana-, 
lyser, sans risque de se tromper, 
le travail des instructeurs. 

Jusqu'à maintenant, de Shero 
à Bowman, de Ruel à Pat Quinn, 
aucun d'eux n'aurait mieux 
fait cette saison que Demers et.' 
Boudrias. 

Boudrias: 
meilleur 
deuxième 

Q U E B E C — Les connaissan-; 
ces de hockey de André Boudrias-
ne sont discutées par personne. , 

Intelligent, calme, Boudrias, à; 
sa première année avec les 
Nordiques , a joué à merve i l l es 
son rôle d'assistant-instructeur!. 
Effacé mais efficace. 

A Jacques Demers et aux au­
tres membres de l'organisation; 
il a toujours dit sa façon de pen-; 
ser, accepté les décisions fina-', 
les sans maugréer. 

Une année riche en expérien-' 
ces pour Boudrias. Surtout au 
niveau des relations humaines. 

«Du côté strictement hockey iï; 
n'y a pas de problèmes, a confié; 
Boudrias au cours de la saison. j 
Mais cet te expér ience à t i t r e ; 
d'assistant-instructeur m'ap­
prend beaucoup de choses, à 
communiquer avec les joueurs, ' 
à mieux les comprendre. 

« P a r le passé j e ne savais pas, 
à titre d'exemple, comment me '. 
comporter devant l'épouse d'un 
joueur à qui nous avions fait 
réchauffer le banc au cours de la 
soirée. Je me sentais coupable et 
j e m'imaginais un tas de choses. 
C'est à cet égard, à ce niveau dés ; 
relations humaines que j ' a i ap- ; 
pris énormément. Une expérien­
ce unique.» 

Considéré comme un joueur de 
centre extrêmement intelligent 
au cours de sa longue ca r r i è re • 
dans la L igue Nat ionale , Bou­
drias est appelé à devenir à 
court terme instructeur en chef | 
d'une équipe de la Ligue Natio­
nale. Avec Demers il forme une 
bonne paire puisqu'il tempère 
les élans exhaustifs de celui que ; 
l 'on accuse à tort d 'ê tre trop 
émotif. 

Boudrias, de loin le meil leur 
deuxième cette saison. 

M .B . 

•UN BREF 
Obsèques de 
Jesse Owens 

L e monde sportif a rendu, 
hier, un dernier hommage à 
l'athlète noir Jesse Owens, qua­
druple champion olympique de 
1936 à Berl in, mort lundi dernier 
d'un cancer du poumon à l'hôpi­
tal de Tucson, à l 'âge de 66 ans. 
Robert Kane, président du comi­
té o lympique amér ica in , a fait 
l 'éloge d'Owens, déclarant qu'il 
était le plus grand champion 
o lympique de tous les temps. 
Owens a été enterré au cimetiè­
re d'Oakwood, dans le sud-ouest 
de Chicago. Sa tombe est recou­
verte de chrysanthèmes blancs 
et jaunes et de roses rouges en­
voyés du monde entier. 

La saison de Gilbert 
est terminée 

Les Bruins de Boston ont été 
secoués, jeudi, en apprenant que 
le gardien Gilles Gilbert ne pour­
ra reveni r au jeu cet te saison. 
Tenu à l'écart de la compétition 
par un malaise au dos (disque), 
Gilbert devra en effet subir une 
intervention ch i rurg ica le . Les 
Bruins devront donc compter sur 
le vétéran Gerry Cheevers et le 

rése rv i s te Y v e s Bé langer pour 
disputer les séries éliminatoires 
de la ligue Nationale de hockey. 

Clifford deuxième 
La Québécoise Susan Clifford 

a pris la deux ième place d'une 
descente du circuit féminin de 
ski professionnel, hier, à Vail, au 
Colorado. E l l e a réal isé un 
temps combiné de 1:27.492 pour 
céder devant l 'Amér i ca ine Ja­
mie Kur lander , auteur d'une 
per formance de 1:26.101. La 
N o r v é g i e n n e Tor r i l For land , 
championne en titre et meneuse 
au classement saisonnier, a été 
victime d'une rupture des liga­
ments du genou gauche et devra 
subir une intervention chirurgi­
cale. 

Des blessés au baseball 
Forcées de jongler avec leurs 

formations à moins d'une semai­
ne de l 'ouver ture de la saison, 
plusieurs équipes des l igues 
majeures ont p lacé , hier, quel­
ques noms connus sur la liste des 
joueurs blessés pour une période 
de 21 jours . Soulignons, entre 
autres, les gauchers Doug Rau 
et Terry Forster des Dodgers de 
Los Angeles, le droitier Pat Za-
chry des Mets de N e w Y o r k , le 
droitier Nino Espinosa des Phil­
l ies de Phi lade lphie , et le droi­
tier Don Robinson des Pirates de 

Mort après 
un saut à 
la perche 

L e sauteur à la perche améri­
cain Cliff Schneder est mort , 
hier, des blessures subies lors 
d'un saut d'entraînement, mar­
di, aux essais olympiques améri­
cains. L 'a th lè te de 24 ans est 
décédé sans avoir jamais repris 
conscience après s'être cogné la 
tête sur le ciment à proximité de 
la fosse du saut à la perche 
quand s'est affaissé le matelas de 
réception. Deux jours avant cet 
accident, Schneder avait réussi 
un bond de 17 pieds trois pouces 
pour mériter une participation 
aux essais olympiques. 

Pittsburgh. Les Yankees de New 
York sont allés plus loin encore 
en plaçant le nom du lanceur 
Don Gullett sur la liste des bles­
sés pour une période de 60 jours. 

Et des congédiés 
Certains clubs ont cependant 

réduit leur personnel d'une autre 
façon, soit en retranchant des 
joueurs ou en les cédant au repê­

chage dans le but de leur accor­
der leur congé sans condition. 
L e joueur d ' intérieur Teddy 
Martinez (Los Angeles) , les lan­
ceurs R a w l y Eas twick et Doug 
Bird, le voltigeur Mike Anderson 
et le joueur d'intérieur Bud Har-
relson ( P h i l a d e l p h i e ) et le lan­
ceur Ped ro Borbon (San Fran­
c i s c o ) ont notamment subi un 
tel sort. 

Et puis il quitte l'arène 
Un geste insolite a mis fin, 

h ier soir, à Mi lan , au match de 
boxe opposant l'Australien Tony 
Mundine à l 'Américain Pat Cuil-
lo dans la ca tégor ie des lourds 
légers. Entre la cinquième et la 
s i x i ème reprise et sans motif 
apparent, le boxeur américain a 
enlevé ses gants et a quitté l'arè­
ne. L ' a rb i t r e n'a pu que le.dis­
qualifier. 

En trois lignes 
Les champions mondiaux de 

patinage artistique par couples 
(1979) Tai Babilonia et Randy 
Gardner, qui avaient dû se reti­
rer des Jeux de Lake Placid à la 
suite d'une blessure à Gardner, 
ont signé un contrat profession­
nel avec la troupe des Ice Capa 

des... L e Québécois André La­
croix, qui a abandonné le hoc­
key professionnel en décembre 
dernier , a, pour sa part, été 
promu directeur des relations 
communautaires avec les Wha­
lers de Hartford de la L N H . . . 
L e club automobile des Etats-
Unis (USAC) et le groupe dissi­
dent de pilotes CART ont finale­
ment décidé de faire la paix et 
de se regrouper sous le vocable 
C R L , Championship Rac ing 
League. . . 

L e Suédois Bjorn Walde-
gaard, sur Mercedes 450 SLC, a 
pris la tète du 28e rallye Safari 
à l ' issue des 1,880 km que com­
portai t la p remiè re étape dont 
l 'arrivée a été jugée, hier soir à 
Na i rob i . . . Les Torontois Ken­
neth Polk et Raymond Nais 
mith ont respectivement termi­
né cinquième et huitième, hier, 
lors d'une compéti t ion profes­
sionnelle de patinage artistique 
disputée à Jaca, en Espagne, et 
remportée par l'ancien olympien 
américain Scott Cramer... L ' é ­
quipe junior canadienne de 
squash, formée du Montréalais 
Brad Desaulniers, de Jeff 
Sneyd et Nick Nemeth d'Otta­
wa et Dale Styner de Calgary, a 
accédé à une des demi-finales 
des championnats mondiaux 
tenus à Kungald, en Suède... 

Les 
Yankees se 
distinguent 
H Le boycottage des matches 

de baseball hors-concours a 
c réé beaucoup de confusion, 
mais les Yankees de N e w Y o r k 
se distinguaient encore dans ce 
domaine hier. 

Jeudi, les joueurs avaient re 
jeté le projet de la direction, soit 
de disputer des matches intra 
équipe pour aider les lanceurs. 

Hier , le propr ié ta i re G e o r g e -
Steinbrenner s'est adressé aux^ 
joueurs, suivi de leur représen-; 
tant Reggie Jackson qui a pris l e 
vo té au sein du club. Il apport 
que les joueurs disputeront des* 
matches intra-équipe en fin de 
semaine. 

Toutefois, comme Jackson ne; 
semblait pas avoir consulté tous' 
les joueurs, la décision a été 
renversée plus tard. 

Toutefois , Enos Cabell , des". 
Astros de Houston, n'a pas eu* 
autant de chance lorsque ses" 
coéquipiers Joe Morgan et J. R.;. 
Richard , en uniforme, l 'ont in­
tercepté à l'aéroport et ramené 
au camp. 

< r 
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mins honor i f iques et g r a n d s 
tournois internationaux. 

par Jean Page 
Les poissons qui captivent le 
p lus les p ê c h e u r s spor t i f s 

sont ceux qui démontrent beau­
coup de combat ivi té . De cet or­
dre d ' idée, les var iétés qui bon­
d i s s e n t ho r s de l ' eau occupen t 
les premieres places. 

En eau douce, il suffit de son­
ger au saumon, à la ouananiche, 
ou à l'achigan, pour comprendre 
l ' i m p o r t a n c e a u x yeux des pé­
cheurs , de ces prouesses effec­
tuées au-dessus de l 'élément li­
q u i d e p a r des po i s sons . En eau 
s a l é e une s i t ua t i on iden t ique 
prévaut , même des espèces non 
comestibles appar t iennent à cet­
te ar is tocrat ie des poissons. 

P a r m i ces e s p è c e s m a r i n e s 
qui réagissent a ins i lo r sque le 
fer de l 'hameçon leur pénètre les 
c h a i r s , c i tons : le c o r y p h è n e 
(«dolphin»), les divers makai res 
(«marlin»), le voilier («sailfish»), 
le wahoo et l ' incomparable tar­
pon, qui se sont é l evés depu i s 
longtemps au palier halieutique, 
où se r e n c o n t r e n t : méda i l l e s 
d'or, d 'argent , trophées, parche-

et quand le pécher? 
Le tarpon commence actuelle­

ment à s ' in téresser aux leurres 
et vifs, qui lui sont présentés et 
ce t i n t é r ê t i ra g r a n d i s s a n t j u s ­
qu 'au mois de juin. 

C 'es t un poisson a b o n d a n t 
dans la part ie sud de la Floride, 
bien qu ' i l soit poss ib le de le pê­
che r à la g r a n d e u r de cet E t a t . 
On prétend que les plus grandes 
concentrat ions, se rencontrent à 
Boca Grande et quelques autres 
e n d r o i t s du Golfe du Mexique , 
m a i s aus s i d a n s les «Keys» ou 
cayes de la Floride, plus particu­
lièrement à Is lamorada , Mara­
thon, Big Pine Key et Key West. 

Le tarpon est un poisson lourd, 
pouvant facilement faire osciller 
la balance à 150 l ivres et même à 
200, car le record enregistré de 
façon officielle est de 283 livres. 

C o m m e on le pèche avec de 
l'équipement t rès léger, compa­
ra t ivement à sa taille imposan­
te, le tarpon peut exécuter faci­
l ement des bonds de plus de 10 
pieds de h a u t e u r en dehors de 
l'eau, lorsqu'il est ferré. Imagi­
nez un s a u m o n de 30 l ivres su r 
une canne à moucher, quintuplez 
cette combativi té , et vous obte­
nez le tarpon, ce poisson dont le 
nom populaire est «roi d 'argent». 

Est-ce dispendieux? 
Il y a l o n g t e m p s que je pèche 

ce poisson d a n s les «Keys» ou 
c a y e s de F l o r i d e , ma p r e m i è r e 
excursion ayant é té effectuée à 
I s lamorada en 63. Depuis quel­
ques a n n é e s , p a r t a n t de M a r a ­
thon, je me rends pêcher à Bahia 
Honda , sous le f a m e u x pont de 
Sept m i l l e s , tou t s i m p l e m e n t 
p a r c e que tou tes nos so r t i e s en 
m e r nous r a p p o r t e n t des divi­
dendes. 

De plus , j e c o n n a i s un exce l ­
lent p o u r v o y e u r qu i , pour la 
somme de $150.00, peut prendre 
à bord trois ou qua t re pêcheurs 
et leur fournir l 'équipement pour 
une période de pêche du mat in , 
ou du soir. Si vous vous intéres­
sez à ce g e n r e de p è c h e , a d r e s ­
sez-vous à «Randy» Rode , P .O . 
Box 235 Marathon, Fia . 33050, au 
téléphone (305) 743-3424. 

«Randy» es t p r o p r i é t a i r e du 
«Tarpa-Holick», un yacht conçu 
s p é c i a l e m e n t pour la pêche du 
tarpon. Ce pourvoyeur possède 
une q u a l i t é bien p a r t i c u l i è r e , 
c ' e s t q u ' e n plus d ' ê t r e l 'un des 
meilleurs capi ta ines de Floride, 
il est aussi biologiste spécialisé 
en espèce mar ine , ayant acquis 
son d i p l ô m e à l ' U n i v e r s i t é de 
M i a m i . Il s 'y c o n n a î t v r a i m e n t 
en t a r p o n , pu i squ ' i l p a r t i c i p e 
act ivement à des t ravaux et étu­
des de l 'espèce. 

Comment le pêche-t-on? 
Ce g r a n d poisson comba t i f 

peu t se p ê c h e r de p l u s i e u r s fa­
ç o n s . Il peu t se l a i s s e r p r e n d r e 
a u x c u i l l è r e s , devons ou plu­
m e a u x u t i l i sés s u r le l a n c e r lé­
g e r , lourd ou à la t r a î n e , m a i s 
cer ta ins réussissent à le ferrer à 
l 'aide de la canne à moucher , les 
luttes qui s 'ensuivent é tant des 
plus spectacula i res . 

P o u r m a p a r t , j e le p è c h e de 
façon sédenta i re , en utilisant un 
muge («mullet») vivant en guise 
d ' appâ t . 

Nous prof i tons de la m a r é e , 
qui c r é e de vifs c o u r a n t s , pour 
nous a n c r e r e t l a i s s e r d é r i v e r 
l ' a p p â t v i v a n t à l ' a r r i è r e de 
l ' embarcat ion. 

Les périodes de fin de journée 
son t les p lus r e c o m m a n d é e s 
pour ce genre de pêche. 

Habituel lement, les poissons 
qui sont c a p t u r é s sont r e m i s à 
l 'eau, après avoir é té photogra­
p h i é s , à mo ins que le p ê c h e u r 
désire en conserver un gros pour 
l ' appor ter à son taxidermis te . 

De tous les poissons, le tarpon 
a é té le p remier à ê t re proc lamé 
«poisson combatif» d 'eau salée. 
P o u r t a n t , sa c h a i r n ' i n t é r e s s e 
p e r s o n n e , on p r é t e n d q u ' e l l e 
manque totalement de saveur . Il 
en résulte que la plupart des tar­
pons qui sont c a p t u r é s sont r e ­
m i s à l ' e a u . Nous avons là un 
poisson qui vra isemblablement 
ne devra i t pas inquiéter les con-
servat ionnis tes . 

m. wife 

Au soleil couchant, les pêcheurs de tarpon descendent l'ancre à proximité du pont des Sept Mil les, près de Marathon en 
Floride. Rare sont ceux qui n'ont pas à combattre ce fougueux poisson au cours d'une période de pêche. 

Un tarpon de cette grosseur, c'est une belle pièce, mais ce n'est 
pas un record. Malgré sa taille imposante, ce poisson peut 
exécuter des bonds de 10 à 12 pieds en dehors de l'eau et 
retomber avec grand fracas. 

** 

Les Cataractes n'ont 
rien à se reprocher 

Qu'ils étaient nobles ces Cata­
r a c t e s de Shawin igan qui se 

sont départ is de leur dernière once 
d 'énergie pour tenter l ' impossible: 
é l i m i n e r les c o r i a c e s Roya l s de 
Cornwall. 

ROBERT BOUSQUET 

Ils y croyaient tant à cette derniè­
r e v ic to i re . L e u r e n t r a î n e u r Ron 
R a c e t t e a eu b e a u leur d i re qu ' i l s 
d e v a i e n t ê t r e f iers de leur perfor­
mance, rien n'y faisait. Ils étaient 
inconsolables. Vingt minutes après 
la fin de la rencontre, aucun joueur 
ne s 'était départ i d 'une piece d'équi­
pement et ils avaient tous ce même 
r e g a r d fixe su r le p l a n c h e r . Cer­
t a ins m é d i t a i e n t su r les e r r e u r s 
commises mais la majorité pleurait 
à c h a u d e s l a r m e s . Des l a r m e s de 
tr is tesse mais aussi des l a rmes de 
dé fou l emen t a p r è s avoi r p a s s é si 
pr<S du but. De l'objectif irréalisa­
ble. 

«C'est comme un cadeau de fête, 
ph i losopha i t R a c e t t e . On a r eçu le 
c a d e a u , on l 'a déve loppé et on n 'a 
pas osé y toucher.» 

Les joueurs n'ont pas a rougir de 
leur performance car une très nette 
progression a é té notée au sein de la 
formation cette saison. De plus, ils 
ont évolué malgré l 'absence de leur 
meil leur marqueur , Pierre Dumou-
che l , au cours de? ce t t e s é r i e . Mais 
au cou r s du d e r n i e r m a t c h , les 
Royals ont frappé froidement avec 
deux buts (il faut le dire fort chan­
c e u x ) au c o u r s des 90 p r e m i e r e s 
secondes et la panique a vite semé 
la pagaille dans les rangs. Ce n 'étai t 
p lus du hoc key d i sc ip l iné . P a r la 
suit<\ :»'s Roya l s se sont c o n t e n t é s 
de quatre? buts en s u p é r i o r i t é s nu­
mériques et ils ont glacé une demie 
re victoire de 7-0 devant 3,980 spec­
ta teurs . 

• Je suis très satisfait de notre sai­
son, expliquait ca lmement Racet te . 
L'objectif fixé étai t de 72 points et 
nous en avons récolté 65. Il ne faut 
pas oub l i e r que nous avons connu 
une longue léthargie de dix matches 
ei) f év r i e r lors du d é p a r t de Pau l 
Pageau avec la formation olympi 
que canadienne. Quant aux series, 
j ' a i m e r a i s rejouer le cinquième ca r 
nous avons ra té la chance unique de 
m e t t r e la ma in su r une v i c t o i r e à 

C o r n w a l l . Nous av ions une équ ipe 
passablement inexpérimentée pour 
affronter des adversa i res qui nous 
ont devancés de 23 points au classe­
m e n t g é n é r a l . Les j e u n e s au ron t 
a c q u i s de la m a t u r i t é au cou r s de 
c e t t e s é r i e . P lu s que j a m a i s , nous 
avons prouvé qu 'avec du travail et 
de la d é t e r m i n a t i o n , une équ ipe 
améliorai t ses chances.» 

i 

Ron Racette 

Les Ca ta rac tes ont t ravai l lé avec 
tel lement d ' a rdeur que leur princi­
pale carence est apparue: l absence 
d 'un j o u e u r qui sa i t p r o v o q u e r les 
occasions de marque r et de changer 
le cours d'un match . Racet te en est 
bien consc i en t , c o m m e les diri­
geants de l 'équipe, et il ne faudrait 
pas se surprendre si cette formation 
complétai t une transact ion majeure 
avant le début de la prochaine sai­
son afin de s ' assurer ce «leader». 

Les Castors en cinq 
les Sags en six 

Les Royals ont peut-être rempor té 
ce t te série contre Shawinigan mais 
ils auront laissé leur belle assuran­
ce et cet te saine confiance en leurs 
m o y e n s . Ils a u r o n t é g a l e m e n t é t é 

s é r i e u s e m e n t é p r o u v é s phys ique ­
ment au t e rme de cet te dure série. 
D a n s l eu r s é r i e c o n t r e les Sague -
n é e n s de Ch icou t imi dont les deux 
premiers matches seront disputés à 
Cornwall ce soir et lundi, les Royals 
s e r o n t conf ron tés à une équ ipe au 
potentiel s imilaire , mais qui seront 
cer tes un peu plus confiants. 

Les Saguenéens seront par contre 
privés des services de Robert Mil-
l e t t e pour le p r e m i e r m a t c h et de 
Chris Langevin pour la balance de 
la sa i son . Mi l l e t t e a é c o p é d ' u n e 
suspension de deux matches et il a 
ra té le sept ième affrontement con­
tre Trois-Rivières. Quant à Lange-
vin, il s ' e s t f r a c t u r é une chevi l le 
lors de cet te dernière rencontre . 

Dans l ' a u t r e s é r i e dont le m a t c h 
in i t i a l é t a i t d i spu t é h ie r soir , les 
Castors forment indiscutablement 
la m e i l l e u r e fo rmat ion de la l igue 
sur papier . Ils sauront profiter de la 
porosité de la défensive montréalai­
se. (Voir ci-dessous fiche saisonniè­
re des qua t re équipes) . 

Dandurand 
sous contrat 

Le r o b u s t e a i l i e r Yves Dandu­
rand, un ancien de la ligue Majeure 
qui avai t joué cet te saison avec les 
Admirais de Milwaukee de la ligue 
I n t e r n a t i o n a l e , a p a r a p h é une en­
t e n t e a v e c la d i r ec t ion des Nordi ­
ques de Québec en vue de la pro­
c h a i n e s a i son . D a n d u r a n d a v a i t 
bénéficié d 'un essai avec la forma­
tion de Bi rmingham de la ligue Cen­
t ra le et il appara î t c la i rement qu'il 
a fort impressionné. Il sera donc au 
prochain c a m p d 'en t ra înement de 
l 'équipe québécoise. 

FICHE SAISONNIÈRE 
Sherbrooke 8 5 3 O 10 57 40 
Montréal 8 3 5 0 6 40 57 

FICHE DES CASTORS 
A domicile 4 4 0 0 8 40 13 
A l'étranger 4 1 3 O 2 17 27 

FICHE SAISONNIÈRE 
Cornwall 8 5 3 0 10 49 39 
Chicoutimi 8 3 5 0 6 39 49 

FICHE DES ROYALS 
A domicile 4 3 1 0 6 25 14 
A l'étranger 4 2 2 0 4 24 25 

FAIS TON YOUPPING ATA FAÇON 

PRENDS UN MINI-
BILLET DE SAISON 

Facile. Remplir le bon ci-dessous en 
indiquant les matchs de votre choix, 
le nombre de billets au prix désiré et 
faire le total pour chaque match. 
Vous devez choisir un minimum de 10 
matchs* et inscrire au bas. à l'endroit expos 

indiqué, le coût total de vos mini-
billets de saison. Faites votre choix et 
votre commande tout de suite, vous 
êtes sûr de ne pas rater les meilleurs 

moments. (Frais administratifs 
de $1.00 par commande) 

Niveau | Niveau ! Niveaui j e 
600-700! 9 

MATCHES 
300 ! 400 

! Niveaui j e 
600-700! 9 

MATCHES $7 00 $600 1 $4 00 TOTAL 
1 

AVIUL 

1 • 

<9S«- Hamuli i 

Vj fmrtwjÉ 3Ï 

23 m rntifcrg) 
MAI 

t .*• Saa fmaut 
3 ' r lm f i m i K i 

;> %mftm\U9\7) 135 
5 1 * MtttM '25 
• V . N m t M 

Vf NtMtM !35 
9<r ftmVMt -35 

10 Html mi 
lifo" Mtv Vart (2) 
léVM CbKttt«l 

S r C lKtMjd ?té 
IlOn CiaclMjti 35 
' 8 . . ' Attitft ' H 

?CV* Attaafta 13! 

?laa Ctxtm * 

•Vi C t t c * '3* 
4 * CMCJ* 35 t 1

 -f 
On cucap 
6Vf S I I M I 

' S r Si I N U 
l ' 5 

- : - stiMtii?} 
lOMl ImtMm 

Mr I M O H H '2L. 

12 Ml S«i0l«]l Mi 
•35 

'4 Sir iMâapUs •35 
: : < - I M tente 

?7VM fmmmp raa 
?!S*r mtkwp :35 

mmmp '35 
nmtimn '35 

JUSUJT 

iw« n pu i 
. w. m m i m u •3* 1 

MATCHES 

Niveau 1 
300 

$700 ; 

Niveau 1 
40C 

$6 00 1 

Niveau» ' 
6007001 

$4 00 : 

$ i 
TOTAL | 

JUULIT 
D (. Si iMts 

. r Si L M U i :• ! 
: < r CMcmii j « *' 1 

C i c i f * • j j 

25 V» Nmiw -

ft S* 1 HMStM 
H N U M 

.- DacMMtl 
.Vi Cte lMt f l '35 

CiaciMiu *35 

AOÛT 
' .' I I I M I 
: i r âimia 

Ai M a ' 35 
4 . . - Nnvart '35 
5Vi M M Y M I 3 l 

lm Htm lit 
Ç V i i M A i p l N 

: : v f iMAffUM 
* m L M AiMiit •15 

. * S M O H H • Jj 
?3S» SsttttM 

S M O H M • 3i 
• SwFrMKiact 

: M/ SaiFrMCiica 

M m U M i 
i Va MaaTani?) 

Vr CtJçaM 

' 1 .t. CKtan '3b 
12 van ftnatoru 

>- Pmttarjl .' *5 
•43- noatarfl • ^ i 

Silawt ^J5 
V . S l l N H it 

OCTOtfU 
vt s u a * 

J .w mail lant /J5 
• r Hitalamii • 35 

l . n u a u f t a t t a 35 ! 

1 

(2) Programmai double apos 

FRAIS ADMINISTRATIFS $1.00 

TOTAL DE LA COMMANDE 

Nom. 

Adresse. 

Mode de paiement 

• Visa 1] Master Charge 

No de carte 

Code postal. .Tel 

SIGNATURK 

Date d'expiration ... 

• chèque visé a l'ordre du Club de baseball 

Montréal. Limitée 1 

L 

apos 

Poster le tout A: Service de billettene. Club de baseball Montréal Ltée. C P 500. Station M. Montréal H IV 3P2 

'Vous devei commande! vo. billets pr,Ui ip nwich d'ouverure a%an? W4» avnl 

VIENS FAIRE TON YOUPPING! 
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LIGUE NATIONALE 

JEUDI 

BUFFALO 8 
QUÉBEC 3 

PREMIERE PERIODE 
1 Ouffalo Martin (45) 

(McClanahan. Mongrnin) . . .8 :14 
2 Buffalo-Smlih (24) 

(Martin. Perreiult) 9 5 4 
3 Buffalo Ramaay (20) 

(Hajt. Porreault) 16 49 
PUN : Woir. Que. 8 27. F.lchnar. 
Que . 12:24. 

DEUXIEME PERIODE 
4 Buffalo Gare (5?) 

(Smith. McKognoy) 2 29 
5 Gara (S3) 
-» (McKegnoy. Romaay) 9 59 

«uébec Cloutier(4i) 
^JgHr. LacroU) 1 5 01 
* jS^U Schoonfuld. But . 0 07; 
jSce. Bu» . 7 30. Tardif. Que.. 
'JaafcM; Schoenfold. Buf 1130 

TROISIEME PERIODE 
7 Buffalo Dudley ( 10) 

(Ramaay. Dunn) . . 1 00 
8 Buffalo: McKegnoy(ifl) 

(Ramaay) .1:26 
9 Québec Tardif (31) 

(Thomas. Cloutier) 4 25 
1 0 Buffalo McKognay (20) 

(Mar»m. Smith) 1 ? 11 
1 1 Québec Goulet (22) 

(lhomas. Cloulief) 19:12 
PUN Playfair. Bui . 4 39. Ste­
wart. Que . 4 39; Chlpperfiold. 
Q u e . 1 1 50: Van Bonrneer. 
Buf . 14:31 

TIRS AUX BUTS 
QUÉBEC 4 15 1 1 — 3 0 
BUFFALO 22 11 12—«5 

T J E S C H I 

Gardlana: Québec. Dion Buffalo 
Edwards. 
Aealetance: 16.433 

WASHINGTON 2 
PHILADELPHIE 4 

PREMIERE PERIODE 
1 WASHINGTON. Hangalebon 13e 

(Edborg. Picard) 9 06 
2 WASHINGTON. Sirola 15a 

(RlbWe. Rlaallng) 17:51 
PUN Wataon. Phi 7:64; Llnae-
man. Phi 8 1 9 ; Bridgman. Phi. 
9:43; Walter. Was 12:54 

DEUXIEME PERIODE 
3 PHILADELPHIE. Leach 48e 

(Wlleon. Clarke) 1 5 36 
4 PHILADELPHIE. Wataon 5e 

(Barber. Darke) 18:51 
PUN : Rlaahng. Waa 2 55: Wil­
son. Phi. 3:14; Walaon. Phi. 
9 49. Riaallng. Was. double men., 
maj . inconduite, incond de par-
tie et Kelly. Phi. double mln . 
maj . incond . incend do partie 
1 3:18; Gartner. Waa maj.. In­
cond Walter. Was . Picard. 
Waa . Llnseman. Phi.. Mcllhar-
goy. Phi. double min.. incond de 
partie 13:40 

TROISIEME PERIODE 
5 PHILADELPHIE. Leach 49c 

(Clarke. Hill) . 5 08 
6 PHILADELPHIE. Leach 50e 

(Clarke. Busniuk) 19 32 
PUN Holmgren. Phi 0 46; Hill. 
Phi 9:01 

TIRS AUX BUTS 
WASHINGTON 8 6 1 1 — 2 5 
PHILADELPHIE iQ 22 14—-4« 

Gordiena Wasfiington. Stophenson. 
Philadelphie. Peelers. 
Assistance 17.077 

LOS ANGELES 2 
VANCOUVER 4 

PREMIERE PÉRIODE 

Aucun but 

PUN - Snepls. Van 6:19; Taylor. 
LA 9:10. Snepls. Van. 9:10; Bol-
dlrov. Van 17:35: Dlonne. LA 
18:20. 

DEUXIEME PÉRIODE 
1 VANCOUVER. McCarthy 1 5o 

(Manno. Bold.rev) 4:54 
2 LOS ANGELES. Carlson 9e 

(Simmer. Murphy) .... 14 00 
3 LOS ANGELES. Murphy 26e 

(Pslmer) 18:57 
4 VANCOUVER. Manno 2e 

(sans aide) 19:16 
PUN Oddleifson. Van 1 30: 
Carlson. LA 4 49. Carlson. La 
6:35. Lupul. Van. 8 35 Korab. 
I A 9 28; Taylor. LA 9:28; McCar-
Ihy. Van. 9:28; Hughes. Von. 
9:28; Wella. LA 1 7 56; Williams. 
Van 17 56 

TROISIEME PERIODE 
5 VANCOUVER. Rota 15e 

(Boldirev. McCarthy) .13:21 
6 VANCOUVER. Snepfa 3e 

(aana aldn) 19 59 
PUN Lewis. LA 15 38 . Logan. 
Van 15:38 

TIRS AUX BUTS 
LOS ANGELES 8 17 6 — 3 1 
VANCOUVER 7 12 10—29 

Gardiens: Los Angolea. Keana; 
Vancouver. Bromley 

Assistance 16.207. 

VENDREDI 

QUÉBEC 2 
HARTFORD 9 

PREMIERE PÉRIODE 
1 HART: Rogers (43e) 

(Sloughton) ... 7:56 
PUN Côté. Que.. 1:05 

DEUXIEME PERIODE 
2 HART.. Foliu(IOe) 

(Qiroux. Rogers) 1:51 
3 HART Dobol (12e) 

(Glroux) 4:42 
4 HART : Rowe( 15e) 

(Marty Howe) 6:3C 
5 HART: Sloughton (54e) 

(Rogers. Boulette) 7:15 
6 HART Rogers (44e) 

(Sloughton. Sima) 16 00 
7 HART :Rowo( 16e) 

(Keon. Hull) 18:25 
8 QUE Chipperfleld (22e) 

(Goulet. Hialop) . 1 8 : 5 4 
9 HART .Boutette(l2e) 

(Slms. Stoughton) 19:52 
PUN Fotiu. Harl . 10 3 1 ; Lan-
vtéro. Que . 1 3 37 

TROISIEME PERIODE 
10 QUE Tardif (32e) 

(Cloutier. Lariviere) 9 42 
1 1 HART Carroll(13e) 

(Ro*e) 19:56 
PUN : Glroux. Hart. 14 49. 

TIRS AUX BUTS 
QUÉBEC 9 10 6—21> 
HARTFORD .... 13 16 9—38 

Gardians. Hogoata. Québuc. Gar­
rot!. Hartford 
Asaiatance- 14.356 

NY ISLANDERS 7 
ATLANTA 3 

PREMIERE PÉRIODE 
1 ISL Nystrom(19e) 

(Porsson. Langevm) 2 56 

d'André Trudelle 
SAMEDI 

1—Pollys Pride ( 4 ) , Speedy Venture 
(2), Le Gagnant (8) . 

2—Beautiful Brenda (9 ) , Scampi ( 2 ) , 
ArmbroTimmy (4). 

3—Haskah (9), Sultan's Speed (2) , Miss 
Kyle Frost (1). 

4—Wooly Bear (4) , Keystone Kirk (5) , 
Justa Lew (2). 

5—Mount Granite 1 6 ) , Joan Angus (8)/ 
Hes A Smoothie (9) . 

6—Classic Knight (3) , Clovis Grade (6) , 
Armbro Uranium (8). 

7—Omaha Lus (6 ) , Piano (5 ) , Queens 
Bridge (8). 
Bradshaw Hanover (8)/ Miss Pasca­
le (5) , Blue Swallow (1). 

9—Armbro Ocelot (3 ) / Denver Alma-
hurst (2)/ Adams Express (7) . 

TR I FECTA — 10e course 
La clé: Shaibee N, le " 1 " (Gilles Lachan-

ce) . 
Deuxième choix: Doen Our Alley, le «8» 

(Gilles Gendron). 
Tro is ième choix: Lady Ilona, le M 2 " 

(Yvan Gamache). 
À considérer: Coccinelle, le t 4 9 " et Ad­

vance Notice, le " H T . 
Le meilleur: POLLYS PRIDE (1ère). 

DIMANCHE 

1—Robbie El M a r (3), Little Wirley (6) , 
Masqueroger (7) . 

2—GLect Melon (3) , H S Jet (6) , Belle 
Katie (5) . 

3—Sly Charmer (6 ) , Granite Str iker 
(5)/Quack Grass (8) . 

4—Mountain Jiggle (4) , Stonegate Scep­
tre (5) , Jigs and Reels (2) . 

i n Din (3) , Shoer's Dream (4), Duel 
Victory (5) . 

i i g Bang (8) , Robert Hodgen N (5) , 
Buckeye Vic (4) . 

7—Premier Lobell (1) , Whiskers Clay 
(3) , Knight Eastin (6) . 

8—Sheffield Bay (5 ) , Fl ight To Glory 
(8)/ Lennie Be Good (7). 

9—Bright and Breezy N Scottish Heath 
N ( E n t r é e ) , Heart of Shannon ( 2 ) , 
Justen Grand (6) . 

T R I F E C T A — 10e course 
La clé: Celestino, l e 4 4 l " (Yvon Poirier). 
Deuxième choix: Mathers Woodstock, le 

4 4 2" (Jean-Paul Charron). 
Trois ième choix: Bien Vite, le " 6 " 

(Benoit Baillargeon). 
À considérer: Blooming, le " 5 " et G B 

Kerensa, le "10". 
Le meilleur: SLY CHARMER (3e). 

A BLUE BONNETS. 
SAMEDI 

PREMIERE COURSE 
f t | Trot — Bourse S2.500 

.i.Polly.Pndt 
2 SpseiyVmtvrt 
3 MocGAiroy 
1 MettvKairi 
i it Gogror • 
7 $sojn»rrV* 
ô SsirtSpwO 
5 SpM*yftuntor 
9 O w r » for? 

Y P«Ww 
Portant 

J Htttft 
» Ovtur 
1 Storvx 

J Htbtf 
G Non 

DEUXIEME COURSE 
Amble — Bourse S2 300 

2 Scan* 
I Wort l e s * 
9 IsaveUlrfoto 
3 DamGotd 
4 kintf) ' -v' , 
5 Cocktail* 
7 lomitAmbsr 
8 BoydVk 
6 MuyloM 

TROISIÈME 
Trot — Bour 

1 MùtKrltFrott 
9 Hou* 
4 Snarp Focvt 
2 SU*» tSp*d 
8 Err Smokt 
5 Bo'td * ™ 
b lofolS^ndard 
7 Ntit Editer 
3 ftundVoui 

A Lactoxe 
I D*+*v* 

M loJarpon 
0 Morsn 
G. Fi-on 

I Gtndon 
Murent 

v . tw 
COURSE 
»e$2.7SO 

M rx>. jr ycr 
A NOON 

A louder 
J Mets* 

M P t W 
K Murphy 
Y Wctot 
0 Moult 

M Picard 

SIXIÈME COURSE 
Amble — Bourse S2,500 

6 OotitGfodt M taJlorpon 5-2 
S ErmDoW M loiondt 31 
4 Mmri»vyT A.Boucher 41 
2 N Fia*ed l Gnorot 9-2 
1 OsncotJot G GsnoVor 5-1 
3 Omec Kmght J Hébert 6-1 
8 Armtvo Oonnim M Lachanct 61 
9 Jo.V«rcfWM D.Mortn 8-1 
7 P.AknaW G. bouta '0 ' 

SEPTIEME COURSE 
Amble — Bourse 52,300 

5 fao G Gendror. 52 
6 GWwLi I faborgeon 3-1 
8 Ours ti dut AboSaxf 4.1 
2 K i - a - s potchotb 9 2 
I BalRturw I Marian 5-1 
4 G C m YPekhot 6-1 
3 8 Apollon M Lachanct 81 
7 DandyDea Y . r W 8-1 
9 A STtoç S fcxmtttt 10-1 

HUITIEME COURSE 
Trot — Bourse $7.050 

QUATRIEME COURSE 
Amble — Bouree $2 300 

8 Ammlobr" 1 Hebrt 
5 K RM Y feWw» 
9 hmàomUU 8 Manon 
4 Woarylwï Y Gow t̂r 
7 Jonoyhen A lochorct 
6 Tom Sront Y PtlcMt 
3 E.DniAnond C Mon 
1 J jSMonoco S Gréé 
2 JvstoU* G locnonc» 

CINQUIEME COURSE 
Amble — Bourse $5.300 

; 8HN$»aflo« 
4 PtProt 
6 ThrirW Dttbi 
8 8 Hono.K 
3 Hobiê U*vok 
2 S S Arrodondt 
5 MruPoKalt 
7 QexotNorkt 
9 Toppohanno loi 

G Eesumont 
M. Lachanct 

C. Stiotqutt 
i.P.Gouth« 

J Hébwt 
S Gmé 

A Gotaoi 
J Hébert 

J.Brvysrt 

6 Mount Granrtt 
9 HttASmooth* 
3 SetAmrWe 
2 littofGold 
8 JoanAnayi 

7 i r t ty t for» 
5 loHtSetnt 
4 nro^AlrneVt> 

Douglobifl 

M MocDonold 
P. lachor.té 

M,toltaoton 
G Gondron 
G Gendan 
A. Owner 

J Hebtrt 
M Zfj** 
G. Montât 

NEUVIEME COURSE 
Amble — Bourse $5.750 

2 D Almohurt* i Hèfatrl S 2 
' Mr Trut M Lachanct 3-1 
4 K) Hanortr 8. Duchtm 4-1 
9 GqoloAflgiA G Gfftd-on 9-2 
3 A Ocelot m G o « i y. 
5 PotonLobtl! M lochcnct 6-1 
7 A Eiprtu G Fiiion 8-1 
8 KrHty To-nih.p 8 PhJ t̂ 8 I 
6 G WVwtr C St-kxquti 10 ! 

DIXIEME COURSE 
Amble — Bourse $2.530 

DIMANCHE 

PREMIÈRE COURSE 
Trot — Bourse $3,450 

4 WhittSwtIlow C.St-Jocqutt 
6 li^tW.rlty A Boucher 
1 Some Nt'tlt M. Bo4loryoon 
7 Moiquerooer 0. Oogenoii 
8 licWouPhdi G.8eoulieu 
2 Tht Do.-xUr l. focort 
3 *:<*» El Mot G Gendre* 
5 Arctic YorAee G lachanct 

DEUXIEME COURSE 
Amble — Bouree $2.300 

6HSJt* G fit» 5-2 
5 8efttKoht P Lâchante 3-1 ( 
3 C-lectMek» M BoAorgeon 4-1 
7 8oydkdd»r R PhJejn 9-2 ; 
4 Irm Down 8. Getgroi 5-1 
9 Prmtemptlm G.Hébert 6-1 
8 loulou loyd l Twrtortt 8-1 
2 Na>a Hanover G Gendron 8-1 
I Mountomer C Emond 10-1 

TROISIÈME COURSE 
Amble — Bourse $4,700 

6 SJr Charmer A. Boucher 5-2 
7WJLorKai G.Gendron 3-1 
BOuodGroii 8. Cote 4-1 
5 Grave Stràer M Bo-:1 voeon 9-2 
1 MGJen Y.Pekho* 5-1 | 
4 PtorbroBuo M lochonce 6-1 
3 Prone The Buier Y Potior 8-1 
2 G Gendron 8-1 
9 8ock»ovreri j Hébert 10-1 

A Nortct 
Down Our Aloy 
ShcebetN 
LooV Hono 
MtuSuoerB 
t 
PmcM 
Coccmtile 
8oyd Iscsip» A 
CoiwmOt GfOdt 

G. Nion 
G. Gendron 
G lochonce 
Y. GomocSe 

M BoJtoroecm 
LP Coutv 

M MocOonoid 
A. lochonce 
CBtlancjK 

M BourpjfO'i 

QUATRIEME 
Trot — Bour 

5 $*onoaar«S. 
1 Aritohunch 
7 Ho« Gold 
8 HudrDeon 
6 OètlJeFfery 
4 MountvnJg9>e 
3 Sc-criCKp 
2 J t̂AndBeelt 
9 Shone Song 

COURSE 
se) $3,250 

A. Chômer 5 2 
L Tjrco t̂ 3-! 

M BdJageon 4-1 
A lochonco 9-2 
A Boucher 5-1 
N BaraWr 6-1 

D MocTovtsh 8-1 
J.Hébert 8-1 

JP.Gegnon 10-1 

CINQUIEME COURSE 
Amble — Bourse $11.500 

i Duel Victory 8 Cote 5-2 
3 Dm Dm Y fiiion 3-1 
4 Shoe i Dream 8 lefebvrt 4-1 
1 NoHrttsr G Gendron 9-2 
2 Glider m Mac Dona* 5 ' 

SIXIEME COURSE 
Trot — Bourse $3.450 

4 Buckeye V* C St lacquet 5-2 
7 loyFreehorl M Lochonce 3-1 
8 BigBong Y.Prlion 4-1 
2 Otre \ Boy l. Turcotte 9 2 
5 Robert Hodgen N G Gendron 5-1 
3MountomFome M Cam*ond 6-1 
1 Formol 0»ct M Fon*omt 8-1 
6 lody Fovmount A Dtou>te 8-1 

SEPTIEME COURSE 
Amble — Bourse $4.000 

4 Sron AjHasr A Lachanct 5-2 
1 Prtmmrlossl M Lochonce 3-1 
7 Berry Good N 8 Ducheew 4-1 
9 FSSI Wet G Gendron 9-2 
2 PacaymoMM J Hébert 51 
t H-gr-tuiv 1 Gauler 6-1 
3 WhitkenOoy J Bruyère 8-1 
8 Weghbi S Moue 8-1 
5 Proph.tttown 8 leieb^e 10-1 

HUITIÈME COURSE 
Amble — Bourse $4.800 

6 Koth Kot G Mon 5 2 
5 Sheffield Boy J. Hébert 3-1 
3 SpecioINoxt Y.F&on 4-1 
8 fightToGiory J Brvyèrt 9-2 
2 Gypiylucfc A. Boucher S-1 
4 laurel Mmbar Y.Pekhot 6-1 
1 OoyBomber I Govrmer 6-1 
7 lennie Be Good NJonet 8-1 

NEUVIÈME COURSE 
Amble — Bourse $7.450 

I BnghtABreexyN M MocDonold 5-2 
1 »Scontdt Heotf N S Moite S-2 
4 8 Dourmeu G Gendron 3-1 
2 Heart o» S M Bo-ikygeon 4-1 
6 ..vrrGrand A.Boucher 9-2 
5 SourgeoftHan Y Petchtr 5 1 
3 Wirteroarden G. Gendron 6-1 

OIXIÈME COURSE 
Amble — Bourse $4,020 

3 Sami Vokrt O.MocTa*ith 5-2 
1 CeJertno Y Poter 3-1 

10 GiReremo M.Bodiorgton 7-2 
9 Waffy Honorer G lomy 4-1 

4 BoniourMoc S Gmé 9 2 
2 MaifertWoodt JP.Cnarron 51 
5 Bloommg M lochonce 6-< 
6 Bien nte B Bomargeo* 81 
7 Tour D Argent M Bamargeor 10-1 
S PrinceBeyd 8 Manor I! 

2 ATL MecMlllsn(21e) 
(Veil. Chouinerd) 11:46 

3 ISL Nyetrom (20e) 
(TonelN. Langevkn) 12:14 

4 ISI. . Trottlor (41e) 
(Bourne. Bossy) 16 54 
PUN - aucune 

DEUXIÈME PERIODE 
5 ATL . Pronovost (24e) 

(MecMlllan. Chouinerd) . 4 54 
6 ISL.: Trotller(42o) 

(Suiter. Mowatt) 1 4 1 6 
7 ATL.:MacMlllan(22e) 

(sane aide) 18 00 
PUN Persson. Ml., 6 04. Nils-
son. All., 9 43 ; Pletl. Atl . 
16:38. 

TROISIÈME PLRIODE 
8 ISL Sutter (15e) 

(Qorlng) 11 41 
9 ISL Gilles (I9u) 

(Goring) 1?43 
10 ISL MerricK(13e) 

(Persson. Nystrom) 18 2J 
PUN aucune 

TIRS AUX BUTS 
NY ISLANOERS 1 6 8 7—31 
ATLANTA 7 14 7—28 

VSardiens Resch. NV islenders; 
Bouchard. Atlanta 
Assistance ' ? . ' 6 8 

./GUE MAJEURE (QUE) 

JEUDI 

Shawinigan 0 
Cornwall 7 

PREMIÈRE PÉRIODE 
1 COR Newell Brown 

(Ezard Arnioi) . 0.46 
2 COM MikeCorrigan 

(Howerchuh C'awtord) 1 30 
PUN Arthur (Cor ) Dodior (Sna ) 
doubt* mineure 12.02 

DEUXIEME PERIODE 
3 COR Rod Willard 

(Oanuat Crépeau) 3.32 
4 COR Mike Corrigan (Arthur 

Eiard 1 0 02 
b COR Scott Armel 

(Savard N Brown) 15 19 
PUN ArnieKCor )minourc.majeu­
re. Ouorotte (Sha.) mineure ma-
teure0 14 Boudronu(Sha ) 2 -si. 
Ohano (Cor ) 6 06. Dodlor (Sha ) 
8 57. Okane (Cor). Houdt- (Sr,< ) 
10 1 6 . Hudon (Sha.) 12 .26 . 
Côté (Sha.) 16.07. 

TROISIÈME PÉRIODE 
6 COR Dave Eiard 

(Daoust Arthur) 3 .1C 
7 COR Dale Howerchuck 

(Corrigan E*ard* 15.11 
PUN Coté (Sha ) 1 43. Tremblay 
(Sha ) 13 44. Ocdier (Sha ) N 
brown (Cor.) 14 35 

GAROIENS Corn Ron Scott. 
'ihaw Paul Pageau. 
TIRS AUX BUTS 

Corrwall 17 19 14 — 50 
Shawinigan 6 7 10 — 23 

ARBITRE Normand Csissu 
ASSISTANCE 3.991 

VENDREDI 

MONTRÉAL 3 
SHERBROOKE 8 

PREMIÈRE PERIOOE 
1 MTL Gaetano Orlando 

(Lecomte) 3:35 
2 SHE R Brian Johnson 

(James Gallant) 12:21 
3 SHER: Louis Begin 

(Cloutier) 15 00 
4 MTL. Denis Savard 

(Jacob Bouchard) 18 46 
PUN ?yntyn»ky (Mil) 1 59: 
Martm (Sher) 1 S9. Aubin (She*) 
7 45. Gagne (Mtl) 18:13; Aubin 
rSher) 18 1 3 

DEUXIEME PÉRIODE 
5 MTL J P Dubois 

(Cyr. Zyntynsky) 0 5 7 
6 SHR-SergoBoisvr rt 

(Secco. Begin) 1 16 
t SHER Richard Larocquo 

(Jnmes) 2 16 
8 SHER Normand Aubin 

(Johnson. Miction) . 14 53 
PUN : Johnson (Sher) mau 
2 : 3 1 . Champagne (Mtl) mai 
2:31. Macken/ie (She) 16 10 

TROISIÈME PÉRIODE 
9 SHER AlanHaworth 

(McK.jnn«*. Martin) 1 15 
10 SHER Brian Johnson 

(Aubin. Cloulior) t 1 00 
1 1 SHER Louis Bégn 

(Secco. Cranston) 14 57 
PUN Cloutier (Shor) 7 47 Cyr 
(Mtl) 12 39 

TIRS AUX BUTS 
MONTREAL 1 9 14 19—52 
SHERBHOOKE 7 11 9 — 

27 
Gardiens Mtl. Paré. Sherbrooke. 
Mica let 
Arbitre Phil Desgagnes 
Assistance 4.812 

LIGUE SH MAJ. DU QUEBEC 

Demi-finale é la ronde 
JEUOI 

Marievillo 3. Eerthier 3 

VENDREDI 
Marieville 1 i . St-Hacmtho 2 
DIMANCHE 
Borthior vs Marieville 

(Verdun). MhOO 

MERCREDI 

Berlhlor ve Merlevllle 
(R.-Ollbert. PAT). 19h30 

I 
• CLASSEMENT 

g p n bp be pts 
St-Hyac 3 2 1 27 38 7 
BorthMi- 1 1 2 6 1 6 4 
Marlev i 1 2 20 17 3 

LIGUE METROPOLITAINE 

Mardi 
St-Eustache 5. North Shore 4. 
(prol ) 
Jeudi 
North Shore. 5. SNEuslacho 7 
Dimanche 
St-Eustache à North Shore. ?Oh00 

(St-Eustache mène 3-0) 

LIGUE MIDGET AAA 

Finale 4 de 7 

JEUOI 
Laval 2. Québec 7 
VENDREDI 
Québec 6. Uval 3 
(Québec gagne 4 à 2) 

I R A C T l f t A T l , 
CLASSEMENT FINAL DES 
MATCHES PRÉ-SAISON 

LIGUE NATIONALE 
Q P Moy. 

San Francisco.. 14 7 . 667 
Los Angeles 10 7 588 
Philadelphie 10 9 526 
Expos 10 9 .526 
St. Louis 10 9 .526 
Allante 10 9 526 
Chicago 10 10 500 
Pittsburgh 9 9 500 
SanDIogo 6 10 .444 
Cincinnati 9 13 .409 
Houston 6 11 .353 
New York 5 11 .313 

LIGUE AMÉRICAINE 
G P Moy. 

Minnesota 15 6 .714 
Kansas City 15 8 .652 
Oakland 13 7 .650 
Toronto 10 7 588 
New York 10 8 .556 
Boston .11 9 .550 
Cleveland 10 10 .500 
Milwaukee 10 10 .500 
Chicago 11 12 .478 
Détroit 10 13 435 
Texas 10 14 417 
Californie 6 11 .353 
Baltimore 7 14 .333 
Seattle 6 12 .333 

TOURNOI DINAH 

SHORE 

ArnyAlcott 73-65—138 
Par Meyers 71-67—138 
Jane Blalock 69-69—138 
0. C. Young 71-67—138 
Debbie Massey 69-70—139 
Sandra Palmer 66-74—140 
B Solomon 68-72—140 
Nancy Lopez .. 72-69—141 
BonnioLauer 73-68—141 
Alice Ritzman . 7 1 - 7 0 — 1 4 1 
Sally Little 69-73—142 
Pat Bradley 70-72—142 
S. Hamlin 71-71—142 
PoggyConley .68-74—142 
D. Austin .. 71-71—242 
VIcklFergon 68-75—143 
J A. Washam 72-72—144 
J. A. Carner 72 -72—144 
JenlynBritz 71-72—143 
J Kazmierski 74-70—144 
m. hagge 72-72—144 
KathyAhern 70-74—144 
S. Haynie 72-72—144 
Judy Rankin 72-72—144 
K. McMullen 72-72—144 
Janet Coles 74-70—144 
B. Bryant 73-72—145 
K Postlewait 74-71 —145 
PamHiggins . 73-73—146 
Lynn Adams 71 -75—146 
K Whitworth 70-76—146 
Jan Stephenson 73 73—146 
S. Bertolaccim . 78-68—146 
K Cornelius . 71-75—146 
GailToushin .75-71—146 
D H White 73-74—147 
V. Brownlee .73-74—147 
S. Englehorn 73-74—147 
Beth Daniel 74-73—147 
Betsy King 73-74—147 
Sue Roberts 74-74—148 
Penny Pulz 72-76—146 
Mary Mills 73-75—148 
Sandra Post 79-70—149 
Judy Kimball 74-75—149 
A. Remhardt 73-76—149 
Marlono Floyd .... 72-78—150 
D. Lundquist 73-77—150 
Jan Ferraiis 78-82—150 
Dot Germain 74-76—150 
Betty Burteindt 75-76—151 
C A Creed 75-76—151 
Hollis Stacy 75-76—151 
MaryDwyer 76-75—151 
S. McAllister 75-77—152 
Lon Garbacz 75-77—152 
Kathy Martin 78-74 — 1 5 2 
Cathy Sherk 79-74—153 
N. Yoshikawa 79-74—153 

Omnium de 
Greensboro 

(Par 72) 
Craig Stadler 67-69 
Pat McGowan . . 68-70 
Sandy Lyle 72-67 
BillKratzert 70-69 
Ron Streck 68-71 
Ray Floyd 70-69 
Howard Twitty ... 69-70 
Fuzzy Zoeller 73-67 
Jack Newton 69-71 
Bob Eastwood ...71-69-
Dave Stockton 69-71-
Jotl Mitchell 72-68 
Bob Gilder 66-74 
Danny Edwards. 67-73-
Bruce Dovlin 71-70-
Tim Simpson 73-68-
BiHCalfoe 71-70-
MarkPleil 71-70-
MikeRoid 70-71-
Ed Dougherty. 68-73-
Gary Player 72-70-
Rex Caldwell. 72-70-
Phil Hancock 71-71 -
JackRenner 73-69-
Al Geiberger 68-74-
EdFlon 71-71-
George Burns 68-74-
Tom Purtzer 64-78-

Keith Fergus 71-71 — 1 4 2 
Larry Nelson . . 68-74—142 
J.C Snead 70-73—143 
La/ryZiegler .68 -75—143 
Miller Barber 74-69—143 
DanPohl 71-72—143 
Michael Brannan 71-72—143 
Morris Hatalsky .69 -74—143 
Joe Hager 70-73—143 
George Archer.. 70-73—143 
Lee Elder 69-74—143 
Lou Graham 73-71 —144 
Terry Mauney ... 76-68—144 
Bud Allin 75-69—144 
D. Eichelberger . 75-69—144 
Peter Jacobsen .. 70-74—144 
Jim Thorpe 73-71—144 
Jim Ne I ford 70-74—144 
Jim Dent 70-74—144 
Jerry Pato 70-74—144 
Graham Marsh . 72-72—144 
Andy Bean 70-74—144 
Bob Shearer 69-76—145 
Peter Oosterhuis 70-75—145 
MarkMcCumber 75-70—145 
Mike Morley 72-73—145 
Jaime Gonzalos . 72-73—145 
Doug Tewell 73-72—145 
Roger Calvi 71-74—145 
RodFunseth 72-73—145 
Jay Haas 73-72—145 
A. Gary Pinns 72-73—145 

Dave Barr 76-75—151 

L T E N M S 
BOURSIÈRES 

1 M NAVRATILOVA . $388.175 
2 TRACY AUSTIN $339500 
3 BILLIE JEAN KING $191.375 
4 E OOOLAGONG $122 100 
5 WENDY TURNBULL $100.575 
6 VIRGINIA WADE $ / / 925 
7 CHRIS EVERT $/0.,>50 
8 GREFR STEVENS $59.100 
9 KATHY JORDAN $56.025 

10 ROSEMARY CASALS $49.000 

Championnats 
provinciaux 

Double-dames 
N. Merois-H Pelletier bat 

Becker-Stoutiand 6-2. 6-0; D. 
Blondoau-C Piché bat M 

Royer-M Raclcot 6-1. 6-3; S 
Bélanger-M Planto bat Baviè­
re-Mathieu 6-2. 6-3. C. Raci-
cot-S. Tétreault bat M. Doré-S. 
Giguère 6-0. 6-0. 

Double-messieurs: 
Huitième de finale 

Bonnoau-Logendre bat Oui-
met-Brunet 6-0. 6-3; Meek-
Francoeur bat Chesnay-Cos-
sette 6-3. 6-4; Daigneault-
Lachapolle bat Gagnon-Gen-
dron par défaut: Bourbonnais-
Labello bat Bcnneau-Clermont 
6-3. 6-4; Gingras-Gosselin bat 
Blais-Garceau 0-1. 6-0. Can-
tin-Lavallôe bat Gagnon-Mo-
rency 6-0. 6-2. Deschènes-
Desjardins bat Blondeau-Go-
din 7-5. 5-7. 7-5; Lamoureux-
Raymond bat Bordeleau-Four-
nier 6-4. 6-2. 

SimpJe-messieurs: 
16e de finale 

Richard Legendre bat André 
Cantin 6 - 1 . 6-3; Bruno Cler­
mont bat Daniel Guay 6-3 7-5; 
Denis Deschènes bat Robert 
Francoeur 6-4. 5-7. 6-4; André 
Chesnay bat Jacques Desiar-
dins6-3. 6-4. J -C Gosselin 
bat Normand Houle 7-5. 6-1 : 
Benoit Lemieux bat Jean 
Daoust 4-6. 6-2. 6-4; Louis 
Lambert bat R Yanoski 1-6. 6-
1.6-3; Martin Lachapelle bat 
François Godbout 6-3. 7-6; 
Denis Lamoureux bat Gaston 
Biais 6-3. 6-3; Jean Daigneault 
bat Richard Blond 6-2. 6-3: 
Eric Bonneau bat Marc Blon-
deau 7-6. 6 - 1 . Stéphanne 
Bonneau bat Roger Lavaliée 6-
3. 6-3; Ricky Meek bat Chris­
tian Gnngras 6-3. 6-4; Martin 
Dyotte bat Jacques Bourgon-
nais 6-4. 2 -6 . 6-1 ; Roger Ray­
mond bat jean-Guy Cossette 
6-3. 6-0; François Synaegnel 
bat Duncan Hall 6 - 1 . 6 - 1 . 

Simple-dames: 
Nicole Marois bat Diane 

Leduc 6 - 1 . 6 - 2 ; Marie Plante 
bat Davota Faria 7-5. 6 - 2 ; 

Chantai Raclcot bat Sylvie 
Giguère 6 - 1 . 6-0; Christine 
Pichor bat Martine Royer 6-4. 
6-2. Sylvie Tétreault bat J. 
Neveu 6-0. 6-0; Diane Blon-
deau bat Nicole Nobort 6-1.6-
1 ; Hélène Pelletier bat Linda 
Clermont 6-0. 6-2; Sylvie Bé­
langer bat Chantai Plamondon 
6-3. 6-2. 

Slmple-meeslours: 
8e de finale 

Jean-Claude Gosselin bat 
Benoit Lemieux 6 - 1 . 6-3; Ri­
chard Legondre bat Bruno 
Clermont 6-2. 6-4. Denis Des­
chènes bat André Chesnay 6-
2. 7-5: Martin Lachapelle bat 
André Lambert 6-4. 6-3. Denis 
Lamoureux bat Jean Dai­
gneault 7-5. 6-2; Stépltanne 
Bonneau bat Eric Bonneau 6-
1.6-1. Martin Dyotte bat Rick y 
Meek 6-4. 6-4: François Sy-
naeghel bat Roger Raymond 3-
6.6-4.6-3 

SAMEDI 

Double-messieurs: 
Quart de finale (19h.00) 

Bonneau-Legendre vs Fran 
coeur-Meek; Lachapelle-D.ii-
gneault vs Bourbonnais-Label-
le; Gingras-Gosselin vs Dos-
chènes-Desjardins; Cantin-
Lavallée vs Lamoureux-Ruy-
mond 

Double-dames: 
Demi-finale (19h.00) 

N Marois-N Pelletier vs D 
Blondeau-C Piché. C. Racicot-
S Tétreault vs S Bélanger-M 
Plante 

Double-messieurs 
Demi-finale (21 h.00) 

DIMANCHE 

Finale simple-dames 
(12h.00) 

Finale simple-messieurs 
(14h.30) 

Finale ooublo-messieurs 
Finale double-dames 

(16h.OO) 
; 

R E C T I F I C A T I F 
Mille excuses... Dans l'énumération de nos produits à prix spéciaux du­
rant la supervente avant inventaire, quelques erreurs se sont glissées. 

CANON AE-1, 50mm F1.8 et étui 
non pas à 369.99 mais *359 e s 

DURST RCP-40 
processeur à papier couleur jusqu'à 16" 

non pas *3,179M mais *3,279M 

Nous offrons un service 
de 60 minutes sur le dé­
veloppement de tous 
films en couleur 
procédé C-41 format 110 - 126 - 35mm minutes 

C O U P O N 
Découpez ce coupon 

OFFRE SPÉCIALE 
RABAIS DE $1 

sur le développement d'un film 
couleur. Coupon valide jusqu'au 30 
avril 1980. Un coupon par rouleau. 

SPÉCIAUX SUPPLÉMENTAIRES 
N o m b r e u x spéciaux s u r a c c e s s o i r e s d e c h a m b r e n o i r e 

PAPIER ET ACIDE 
A c h e t e z p o u r $20 et p l u s et r e c e v e z 5 ( )o d e s c o m p t e 

a d d i t i o n n e l sur K o d a k , l l f o r d . 
U n i c o l o r , E d w a l . 

Toutes ventes 
finales 

LTEE 

SUR LA 
PLAZA 

6229, rue St-Hubert 

Tél.: 274-6577 
A votrt iêrfkt dtpuit S3 oni. 

Les week-ends de 
PRIX MT-ROYAL 

1980 FAIRMONT INV. #4070 
2 portei, 6 cylindre», liège» boqoet» en ti»»u, pneu» ra 
d.aux blanc», »ervofrein», »ervodire<tion, butoir» de pare 
choc», batftrit grand débit, couvre-roue» deluxe. Tron» 
port et preparation indu». 

1980 GRANADA INC. #4048 
2 porte», 6 cylindre», automatique, pneu» ra­
diaux blanc», »ervofrein», tervodirection, bat-
terie grand débit. Transport et préparation 
inclus. 

PRIX 
MT-ROYAL 

1980 MUSTANG INV. #4765 
Modèle 3 portière», pneu» radiaux, sieges baquets Trans­
port et préparation inclus. 

PRIX MT-ROYAL 

s6174 
PINTO PONY INV. #4461 

Modèle 2 portes, moteur 4 cy­
lindres, allume-cigarette, 
pneus radiaux blanc», miroir 

'gauche avec contrôle intérieur 

s4838 

1980 MUSTANG INV. #4770 
2 porte*, pneu» radiaux blanc», »ièg«» baquet» en tmu, 
dégivreur arrière électrique, couvreroue» pleine largeur. 
Transport et preparation indu». 

PRIX MT-ROYAL 

$6069 

TOUT EN VOUS BALADANT CE WEEK-END, VENEZ 
DONC ADMIRER TOUT A LOISIR CES 6 VOITURES. 

NOUS IES AVONS STATIONNÉES BIEN EN ÉVIDENCE SUR NOTRE TERRAIN D'EXPOSITION. 

BONNE VISITE! 
ET AU PLAISIR DE VOUS VENDRE CES AUTOS LUNDI. 

1979 FORD CUSTOM 500 INV. ^2511 
Flambant neuve, pneu» radiaux blanc», butoirs de pare-chocs, 
dégivreur arrière électrique, groupe décor, miroir gauche 
avec contrôle intérieur, batterie grand débit, suspemion 
renforcie, couvre-roue» deluxe. PRIX MT-ROYAL '6638 

«SIMPLEMENT LE MEILLEUR» 5 2 6 - 9 1 1 1 2275 EST, MT-ROYAL (près d u m e t r o M t - R o y a l ) 
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LES 25 KILOMETRES DU YMCA 

Gareau, Petrocci et 
Lépine au-dessus du lot 

Appelez Wawanesa 
pour vous aider à couvrir 

les risques 
que vous ne pouvez 

prendre seul 

Dans la vie. il y a un certain nombre de risques 
qu'on ne peut prendre seul. Ils résultent 
généralement d'événements sur lesquels on n'a 
aucun contrôle, mais dont on peut être appelé 
à subir toutes les conséquences...tout seul... 
à moms d'être assuré. 

U/awanesa propose aux propriétaires d'une 
maison ou d'une automobile, aux locataires 
d'un appartement, différents types de polices 
d'assurance, adaptables aux besoins de chacun. 

Au Québec, 
Wawanesa met à votre disposition 
24 bureaux de service, dont 9 dans la région 
de Montréal. Nous vous invitons, sans engage­
ment ou obligation, à contacter le bureau 
de service Wawanesa proche de votre domicile 
pour obtenir le prix de la police d'assurance 
dont vous avez besoin. 

Wawanesa, un choix à faire quand on ne veut 
pas courir tous les risques soi-même. 

r 

Baie-Comeau 
Chicoutimi 
Drummondville 
Granby 
Hull 
Jollettc 
Montreal 
Quebec 

À votre service à travers le Québec depuis 1935 

MONTREAL 
Telephone: 342-2211 

Bureau principe houi Dec<w 
Ouvert du lundi MU vmriredi d?8h 10* 2? h Le wrnedulc9h à 16 h 

10S48 L-»jt*uresv* • 1228 esi« Mont-Rov^i 
5 3 6 9 Verdun • 6313 est. Sherbrooke 
?326 es! Ontario • 1280 Cure Libelle. Lav.il 
Centre d'achats Boulevard, • '402 Chemin Chambly. Longueuii 
Pie »' et Jean-Talon 

Ouverts (Ju lundi au vendredi de 9h a 17h 

Rimouski 
Rouyn-Noranda 
Sept-lles 
Sherbrooke 
Ste-Foy 
St-Jean 
St-Jerôme 
Trols-Rivières 
Vlctorlavllle 

Un grand succès de librairie : 

Après le m a r a ­
thon de Montréal 

des CRACS, qui a 
connu un succès con­
s idé rab le d imanche 
dernier, nos joggeurs 
se r e t rouve ron t en 
plein coeur de la ville 
demain après-midi. 

par JO M ALLÉ J AC 
collaboration spéciale 

C'est en effet à 14h-
00 que sera donné le 
départ des 25 kilomè­
t res du p r i n t e m p s , à 
p a r t i r du s iège du 
YMCA (1441, rue 
Drummond), promo­
teur de cette nouvelle 
compétitionpopulaire 
bien sympathique. En 
effet, pa r Drum­
mond, puis la rue de 
la Montagne direction 
sud, puis William vers 
Test, et McGill vers le 
sud à nouveau, les 
quelque 400 concur­
ren t s qui sont a t ten­
dus gagneront la rou­
te des docks où se 
dérou le ra la plus 
g r a n d e par t i e de Té-
preuve , en dehors de 
la circulation. 

Après avoir v i ré à 
la section 71 des in­
stallations portuaires 

(soit 500 mètres envi­
ron avant la voie d'ac­
cès au tunnel Hippoly-
te-Lafontaine) , ils 
rev iendront pa r le 
m ê m e chemin jus ­
qu'à Berri qu'ils utili­
se ront vers le nord, 
avant d'emprunter St-
Paul puis William, la 
Montagne et Drum­
mond, l 'arrivée jugée 
au même endroit où le 
d é p a r t aura é té don­
né, v ra i semblab le ­
men t quelque 85 à 87 
minutes auparavant. 

Il est à prévoir en 
effet que Michael 
Pe t rocc i , lequel a 
r e m p o r t é le demi-
mara thon d imanche 
de rn ie r en l h l l à Ri­
vière - des - Prairies, 
ne me t t r a pas beau­
coup plus que lh25 
pour effectuer l'aller-
retour. «Mike», com­
me on le su rnomme 
familièrement, avait 
r éa l i sé 2 heures 2 
minutes 37 secondes 
Tan passé au m a r a ­
thon de Boston où il 
s'était classé 198e sur 
quelque 7,000 cou­
r e u r s . À 25 ans (il les 
aura le 24 aoû t ) , ce 
nouvel espoir du 
grand fond québécois 
est loin d'avoir atteint 

son plafond, et il 
pour ra i t fort bien le 
p rouve r le 21 avri l 
prochain lors de la 84e 
édit ion de la répu tée 
classique américaine. 
Son principal r ival 
pour ra i t ê t r e Guy 
Lépine demain . Un 
Guy Lépine qui s'était 
c l a s sé 5e au Mara­
thon in ternat ional 
populaire de Montréal 
fin août dern ie r en 2 
heures 30 minutes 30 
secondes (record per­
sonnel à 31 ans , s'il 
vous plaît), alors que 
Pe t rocc i n ' ava i t ter­
miné que 26e du ma­
ra thon d 'él i te en 2 
heures 35 minutes 48 
secondes. 

Les deux hommes , 
c o m m e on peut en 
juge r , ont un vieux 
compte à régler. 

L ' a u t r e point d'in­
te r roga t ion de ces 25 
kilomètres du YMCA 
c 'est Jacque l ine Ga­
reau qui va le poser 
pour sa rentrée 1980! 

La question est de 
savoi r combien 
d ' hommes parvien­
dront à franchir le fil 
d 'arrivée avant notre 
marathonienne numé­
ro un, laquelle, rappe­
lons-le, avait couvert 

les 26 mil les 385 ver­
ges à New York le 21 
octobre passé en 2 
heures 39 minutes 04 
secondes , d e u x i è m e 

meilleure performan­
ce canadienne de tous 
les t r e m p s . . . et pe r ­

f o r m a n c e qui la pla­
çai t au 21e r a n g du 
c l a s semen t combiné 
femmes et hommes 
au Québec pour Pan-
née 1979! ; 

J e pense qu' i l y 
aura beaucoup de 
monde à encourager 
Jacque l ine demain . 
De toute façon pour 
elle, Mike et Guy, 25 
kilomètres c'est de la 
routine! C'est en gé­
néral ce qu ' i l s font 
trois ou qua t r e fois 
par s ema ine à l'en­
traînement. 

Ce que ne diront 
ûrcment pas les quel­
que 400 courageux 
anonymes qui leur 
emboî te ront le pas , 
parmi lesquels nous 
avons re levé avec 
su rp r i se et sat isfac­
tion le nom du chan­
teur -chansonnier 
P i e r r e Calvé. Lui 
aussi au ra ses admi­
r a t e u r s vous pouvez 
en être certains. 

VOTRE AFFAIRE 
EST DANS LE SAC 

a v e c les 

peti tes annonces 

la presse 

285-7111 

PON1IAC BUICK INC 

W H E T 

27 MPG* 
*MiRoetcombiné ville et roula tolon Transport Conoda Location à long terme disponible 

1980 PARISIENNE BROUGHAM 
4 PORTES SEDAN — Inventaire no 3638, 3670, 3690 
Lave-glace électrique, couvre-tapis avant arrière, moulures de protection latérales ainsi 
qu'au bas des glaces, revêtement de pavillon « Cordova » complet, rétroviseur sport tele-
réglable à gauche, moteur V8/2b, 4.4 litres, volant inclinables, enjoliveur Custom, pneus 
radiaux à flanc blanc, groupe lumières, cadran, am-fm stéréo, 4 haut-parleurs, option 
Parisienne Brougham. 

Prix régulier $10,463.80 

PRIX SPÉCIAL 

$8,950 
P0NTIAC LAURENTIEN 
2 portes ou 4 portes 
Ceinture de luxe, rétroviseur gauche 
téleréglable, suspension ferme, mo­
teur 4.4 litres, V 8 / 2 b , 267 po. eu. en­
joliveurs de roues de luxe, pneus 
radiaux, ceinturés d'acier à flanc blanc, 205 x 75, RX15B, radio am-fm, servofreins, servodirec-
tion automatique, désembueur de vitre arrière. 

Stock 3085, 3081, 3089, 3118. 
PRIX SUGGÉRÉ $8,444.15 

$7 Qf l f l i u , , ( k 

I | V V V CAMIONS GMC 

GRAND 
SPÉCIAL 

incluant transport et préparation 

G O M I I R 

PONTIAC 

I U I K K 

M o n . 
oe protection 

continue 
h» Pion GMAC disponible 

|© r PONTIAC BUICK INC. 
J 3333 est, rue Jorry / 3 7 6 - 4 2 2 0 (prêt du boui. SMMchel) 

Les meilleures caricatures de GIRERD 

LA ÇUBSTIOM/,., tpvfcce cpvesr/oM 7 

la presse 

La question!... Quelle question? 
par Girerd 
Cet album réunit les meilleures caricatures 
de Girerd des deux dernières années. 'Foutes 
publiées dans La Press-, soit en page 
éditoriale, soit à la une, elles vous feront 
revivre, à travers l'humour féroce de ce grand 
caricaturiste, les faits saillants de la vie 
politique québécoise depuis l'arrivée du Parti 
québécois au pouvoir. Comme la caricature 
est le reflet des préoccupations d'une époque, 
cet album constitue également un document 
inestimable. 

^ N . • • r-> • m*, mm m m m ». H I M - Egalement en vente chez 
COUPON DE COMMANDE votre fourn.aseur habituel 

Veuillez me faire parvenir... exemplaire(s) du livre intitule 

LA QUESTION!... QUELLE QUESTION? au prix de $4.95 chacun. 

Nom 

Adresse 

Ville Prov. 

Code postal Tel 

Joignez a ce coupon un cheque ou un mandat payable aux 
Edition. La Presse, Ltèe, et adressez le tout a 

Lee E d i t i o n » La Presse, ltèe 
7, rue Saint-Jacques 
Montréal Québec M2Y 1KQ 

Veuillez accorder trois semaines pour la livraison. 

LA CLÉ 

DES VRAIES 

AUBAINES 

LES PETITES 
ANNONCES 
285-7111 

MÉCANICIENS 
MACHINE A TRICOTER 

K0MET ET SEAMLESS 

De mondés pour travail S To­

ronto pour 1ère etjJ2e 

équipe. Au moins 2 ons jjex-

périence. Excellente osndi 

tion, solaire et bénéfices* 
m 

Inhrmatiom-.O. Bouchard 

(418)837-56 |9 
Après 5h p.m. * 

LE PARADIS OU PÊCHEUR ET CHASSEUR 
U meilleur endroit au Québec à 1|0 
millet au nord de Gognon. Nous vous 
oaranhttont une semaine de pèche eu 
de chatte exceptionnelle. Pour plut a p ­
plet information!, veuil lei écrire Latte 
Ternay Lodge, CP. 96, Ayer ' t ClhJ, 
Que. JOB ICO ou communiquer au nu­
méro tuivant 1-819-838-4428, le teir 
seulement. 

POUR 
PLACER UNE 

PETITE ANNONCE 

285-7111 
l a p r e s s e 

m 

les éditions la presse 128 pages 
S4 9 5 

http://Lav.il
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STE-FOY CHAMPION 

Les Insulaires 
peuvent marcher 

tête 

SUPER SPÉCIAL 
POUR PÂQUES! 

OUVERT L U N D I " ! 

LE PLUS VASTE 
INVENTAIRE 
DE LA RÉGION 
MÉTROPOLITAINE! 

avis légaux 
appels d'offres 
soumissions 

LONGUEUIL 

c 
» . 

. , » «I 
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* . ;, VILLE DE LONGUEUIL 

PROVINCE DE QUÉBEC 

DEMANDE DE SOUMISSIONS 

A R B R f : S HT R O Î T f . S 

: DF. FLEURS 
, D e s M>umissu>ns dans îles en­

veloppes scellées pnriani l'ins­
cription - S O U M I S S I O N . , 

spécifiant le contenu et a d r ^ 
sees au soussigné, seront re­

çues jusqu'à I Ih. lundi le 14 

avril | « W 0 . pour la fourniture 

d'arbres et boites de Heurs 

I es soumissions seront ouver­

tes a 11 h30 le 14 avril 1980 

N e seront considérées que les 

soumissions préparées sur les 

formules lournies par la Vi l le 

de Longueuil 

On obtiendra ces formules, de 

même que les de \ i s en i'a« 
dressant a M Robert Chabot. 

Che f de la Divis ion des 

Achats au 350. boul curé-Pot -

ier Ouest. Longueui l . 

l.a Ville de Longueuil ne s'en­

gage a accepter ni la plus 

basse, ni la plus haute, m au­

cune des soumissions reçues 
ans encourir aucune obliga-

on. n» aucuns frais d'aucune 

rte envers le ou les soumis-

onnaires. 

LAUDE GAUTHIER Greff ier 

00 Si-Charles ouest 

ongucuil 

fANÂDA 
' R O V I N C L D h Q U Ê B l i 

U S T R I C T D I . 

H R R E B O N N E 

IO. 700-1 UXXK)96-8()2 

COUR SUPERIEURE 
(en matière de fail l i te) 

>ans l'aiTaire de la faillite de 

J I E R R I B O l ' C î l F . homme 

l'affairés résidant et domici ­

le au 4*>5, rue Lucerne, dans 

c i t é d e S t c - A d è l e . dans la 

•rovince de Québec. (JOT ILO) 

[ V I S EST F A R LES PRÉ-
E N T E S D O N N É Q U L 

[ E R R E B O U G I E , homme 

l'affairés, résidant et domici­
l e 455. rue Lucerne, dans 

cité de S i c -Adè le , dans la 

rovince de Quebec, a fait une 

*sion le 1er jour d 'avril 1980 

que la premiere assemblée 

créanciers sera tenue le 

tiéme jour d 'avril 1980 à 14 

:ures. au bureau du séques-

[c officiel . 10 est. rue Not re -

>amc en les cite et district de 

Ioniréal. en la province de 

uébec. cl que pour avoir le 

>it de voter, les créanciers 

ûvent déposer entre mes 

tains avant l 'assemblée les 

rcuves de réclamation et. au 

» o i n , les procurations 

I A T Ê À M O N T R É A L , ce 

K e m e j o u r d ' A V R I L 1980. 

I A C T A N L A F L A M M E , C . A . 

Syndic 

ireau d e : 

torne Riddell 

)0 ouest, boul. Dorchester 

lite 24000 

Ioniréal, Quebec 

IB I W 2 

« t f f c l . (514) 866-7721 

J E A N - P A U L 
C H A R B O N N E A U 

Les Gouverneurs 
de Ste-Foy sont 

devenus, hier soir, les 
nouveaux champions 
des séries éliminatoi­
res de la l igue de dé­
veloppement du hoc­
key midget A A A en 
défaisant les Insulai­
res de L a v a l 5-3 de­
vant 3,252 personnes 
au Centre sportif de 
Laval. 

Contrairement à la 
veille à Ste-Foy, où ils 
avaient facilement eu 
raison de la formation 
laval lo ise 7 à 2, les 
Gouverneurs ont con­
nu certaines difficul­
tés dans ce s ix ième 
match d'une série de 
4 de 7. 

L e p remie r vingt 
s'est te rminé 2 à 1 en 
faveur des Insulaires. 
L e but des Gouver­
neurs est survenu à 9 
minutes 30 secondes 
de jeu et il s 'agissait 
du premier lancer en 
direction du cerbère 
adverse Sylvain Roy. 

Les représentants 
de la région de Qué­
bec ont dominé en 
deuxième période et 
ils ont marqué à qua­
tre reprises contre 
aucun but pour les 
Lavallois. 

Les Insulaires ne se 
sont pas comptés 
comme perdus esst ils 
ont entrepris la der­
nière période en lions. 
Roy a laissé sa place 
devant les filets à 
Stéphane Brault et le 
jeune cerbère de 15 
ans n'a accordé au­
cun but en vingt mi­
nutes de jeu. 

Les Insulaires, l'in­
structeur Rémi Gil­
bert en tè te , peuvent 
sortir la tête haute de 
cet te sér ie finale 
m ê m e s'ils ont été 
vaincus. Cette équipe 
a excellé durant toute 
la saison et pour la 

p remière fois depuis 
plusieurs années, la 
population lavalloise 
a pu vo i r à l 'oeuvre 
une équipe vra iment 
représentative. 
Partisans 
numéro un 

A l'issue de l'élimi­
nation de son équipe, 
Gilbert a rendu un bel 
hommage à ses 
joueurs en déclarant 
qu'il avait piloté cette 
saison sa mei l leure 
formation en quinze 
ans. «Je n'ai j amais 
vu un tel esprit d'é­
quipe.» 

Puis à l 'endroit de 
ses adversai res , il a 
dit qu'ils formaient la 
mei l leure équipe 
midget de la provin­
ce. 

« L e s Insulaires se­
ront les partisans 
numéro un des Gou­
verneurs lors du tour­
noi canadien qui se 
déroulera à Cornwall* 
, a conclu Gilbert, que 
certains voient sous 
d'autres cieux l'an 
prochain. ( L A PRES­
SE a appris que Gil­
bert pourrait joindre 
l 'équipe Boisbriand-
Laurentide...). 

De son cô té , le gé­
rant général des Gou­
verneurs , M . Nor­
mand Bruneau, a 
mentionné qu'il avait 
prédit au début que 
l'offensive était pour 
dominer dans cette 
sér ie . Il a vu juste 
puisqu'il s'est compté 
59 buts en six mat-, 
ches. 

D'après lui, les 
joueurs qui ont excel­
lé dans la sér ie sont 
Daniel Campeau et 
Y v e s Courteau, des 
Insulaires, ainsi Ré-
jean Vignola et Da­
niel Courcy, des Gou­
verneurs . Pour sa 
part, Michel Mor in , 
l'un des deux entraî­
neurs de l'équipe vic­
torieuse qui a dû as-

POUR 
PLACER UNE 

PETITE ANNONCE 

4 " 
I • 

I *vi 
t - r 
» -

f ion 
• . 
i 
i 
t i 
< -
i 
r M 

9 

t 

VOTRE P0NTIAC1980 
VOUS ATTEND CHEZ FORTE 
Pour 3 bonnes raisons! 

1-LE PRIX (dur à bat t re ) 

2- LE CHOIX 

3- L'ÉCONOMIE D'ESSENCE 

(le plus vaste inventaire 
de la region) 

M > i 

H 
n 
• • 

(option sur véhicule illustre) ( 2 6 . 9 milles au gallon selon Transport Canada) 

PONTIAC PARISIENNE 2 PORTES COUPÉ 
moteur 4 4 litres, transmission automatique, servofrein, servod.rect.on, siege 
avant plein, désembueur de vitre arrière électrique, moulures latérales, miro.r 
extérieur gauche télécommandé, suspension renforcée, groupe lumières, batte­
rie a grand débit, radio am/fm stéréo. 

$799900, 
i ' 

i • 

i • 

i • 
t • 

(26.9 milles au gallon) 

L'ÉCONOMIE 
D'ESSENCE 

une dt » priorités 4e U Pontile 

GO 
G M C FINANCEMENT G.M.A.C. 

automobiles Itée 
Votre concessionnaire 

Ops ordinaire» 

L o c a t i o n 

l o n g t e r m e LTJlliC K 
« 

< 

395 ouest, Saint-Charles 
I 

Longueuil •Il l i n n |>tl\ m f l r i i l o n g u e u i l 

6 7 0 - 1 4 4 0 

i 

sister au match des 
gradins parce qu'i l 
étai t suspendu, a dé­
c la ré que la sér ie 
aurait pu a l le r d'un 
côté c o m m e de l'au­
tre. 

B L O C - N O T E S . . . A 
la fin du match, les 
Gouverneurs se sont 
vu remet t re le tro­
phée Daoust remis à 
l'équipe championne 
des sér ies . Des mé­
dail les d 'or et d'ar­
gent ont éga lement 
é té données aux 
joueurs des deux 
formations. L e pre­
mier match des Gou­
verneurs à Cornwall 
sera disputé le 15 
avril alors que l'équi­
pe du Québec croisera 
le fer avec T e r r e -
Neuve. 

Les compteurs dans 
ce dernier match ont 
é té Daniel Noiseux, 
Alan S o m m e r v i l l e 
deux fois, pour les 
Insulaires . Pour les 
vainqueurs les filets 
ont été réussis par 
Daniel Courcy, deux 
fois, Marc Chamard, 
Richard Linteau et 
Réjean Vignola. 

Moteur 3.8 litres servo-freins, servo-direction, transmission au­
tomatique, moulures latérales, désembueur de glace arrière 
électrique, enjoliveurs de roues custom. 

Pneux radiaux à flanc blanc, radio am 

Même véhicule disponible en version 2 
portières pour 925 

58,000 
r 

4i 

P O N T I A C 

B U I C K 

CAMIONS G M C 

f . 
• 

VUE 
FINANCEMENT G.M.A.C. 

LOCATION A LONG TERME 

(Nos prix incluent 

les frais de transport 

et de préparation) 

(Les illustrations 

ne sont pas 

nécessairement 

conformes aux 

textes) 

Pontiac-Buick Ltée 
4500, rue Hochelaga 

(a deux pas du Stade olympique) 

| 253-1414 

RMATION 
STANTANEE 

:à l'affût d 
5 

RADIOMUTUEL 

y 

Une équipe dynamique collecte,diffuse, 
commente la nouvelle d'une façon 
instantanée, précise et rationnelle. 

Trois blocs majeurs: 8h00,12h00 et 17H30 
t 

Les manchettes: aux demi-heures 

3&aOiiI2 MONTREAL 
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par Louis Thivierge 

L'aménagement d'une cuisi­
ne, qu'il s'agisse d'une cuisi­

ne nouvelle ou d'une cuisine que 
l'on veut remodeler, exige beau­
coup de planification. Et égale­
ment beaucoup d'argent surtout 
si l'on n'est pas en mesure de 
construire soi-même comptoirs 
et armoires et que l'on achète 
des éléments préfabriqués ou 
assemblés sur place. 
Dans une cuisine que Ton désire 

rénover, il n'est pas toujours 
nécessaire de tout chambarder 
et de tout remplacer par du neuf. 
Il suffit parfois d'ajouter un ou 
deux comptoirs et armoires 
appareillés au mobilier actuel, 
et de déménager un appareil 
ménager pour obtenir, aux frais 
les plus réduits possible, une 
cuisine plus fonctionnelle. 

Dans une grande cuisine, la 
rénovation peut consister en 
l'addition d'un comptoir avec 
armoires ou tablettes pour divi­
ser la pièce et réserver un espa­
ce particulier au secteur dînette. 
Si la cuisine est restreinte et 
qu'il faille loger de nouveaux 

Usine familiale bien planifiée 
appareils ménagers tout en es­
sayant de sauvegarder un espa­
ce minimal pour les comptoirs 
et armoires, la tâche sera plus 
ardue et pourrait, dans certains 
cas, requérir des modifications 
importantes. 

Si l'on fait construire ou que 
l'on construise soi-même sa pro­
pre maison, ou si l'on est pro­
priétaire d'une vieille maison 
dont la cuisine doit être absolu­
ment réaménagée de fond en 
comble, il faut penser aux moin­
dres détails avant l'entreprise 
des travaux. 

La cuisine est ni plus ni moins 
une usine familiale. Compte tenu 
des besoins familiaux, des préfé­
rences de la personne appelée à 
la faire fonctionner et, bien sûr, 
de remplacement des portes, 
fenêtres et autres obstacles, il 
faut disposer les appareils mé­
nagers de même que les comp­
toirs, armoires et placards de 
façon à faciliter toutes les pha­
ses des travaux qui s'y effec­
tuent normalement. 

Le secteur dînette mis à part, 

le groupement des appareils 
ménagers et du mobilier s'inspi­
re de trois divisions de base qui 
résument l'ensemble des opéra­
tions: préparation, cuisson et 
lavage. 

Les dessins 1, 2 et 3 fournis­
sent des suggestions de range­
ment qui peuvent être fort utiles. 

DIVISION PRÉPARATION 
(dessin 1 ) . Ce coin sert à loger 
le réfrigérateur ainsi que de 
grands comptoirs et armoires 
pour ranger tous les ingrédients 
et les ustensiles requis pour la 
préparation des aliments: sala­
des, pâtisseries et tous les mé­
langes. Cette division doit être 
située, si possible, près d'une 
porte de service, et être aména­
gée en tenant compte des dépla­
cements vers les autres divisions 
qui comportent évier et cuisiniè­
re. 

Le dessin suggère le range­
ment suivant: A) ustensiles pour 
conserves et confitures; B) bo­
caux, ingrédients à pâtisserie en 
boîtes, condiments; C) cuillères, 

batteur, rouleau à pâte, planche 
à découper; D) tamis, moules à 
gâteaux, bols, farine, sucre. 

DIVISION LAVAGE (dessin 
2) . H faut des surfaces de travail 
de chaque côté de l 'évier pour 
faciliter les nombreuses opéra­
tions qui se font ici: lavage de la 
vaisselle, nettoyage des légu­
mes, etc. Si l'on a un lave-vais­
selle, on le loge dans cette divi­
sion, près de l'évier situé géné­
ralement sous une fenêtre. Il 
faut également prévoir des espa­
ces de rangement pour divers 
ustensiles ainsi que les légumes 
et autres aliments qui doivent 
être lavés. Le dessin propose la 
disposition suivente: E) vaissel­
le, verres; F) couverts, tor­
chons; G) porte-serviettes, pou­
belle, savons, poudres à récurer, 
lessive; H) légimes frais et 
fruits et légumes en boîtes. 

DIVISION CUISSON (des­
sin 3). Tout près de la cuisinière, 
on prévoit de l'espace pour loger 
poêlons, casseroles, louches, 

presse-purée, ainsi que le thé, le 
café et tous les autres produits 
qui se préparent à l'eau chaude. 
C'est près de cette division qu'on 
peut aménager un comptoir à 
déjeuner dans lequel on range le 
grille-pain et les aliments prêts à 
servir. 

Le dessin suggère de remiser 

en: I) thé, café, céréales, pâtes 
alimentaires, théière, cafetière; 
J) cuillères à brasser, presse-
purée, couteaux à découper, 
planchette escamotable; K) poê­
lons, chaudrons, casseroles, etc. 

Ce ne sont là que des sugges­
tions. A chacun de les adapter 
selon son goût et ses besoins. 
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U.6m/M8pi. 
Une maison de trois chambres à coucher de style européen 

r 

Cette maison très attrayante avec une entrée à mi-étage 
conviendrait parfaitement au terrain spacieux, et offre 

près de 1 , 2 0 0 pieds carrés d'espace habitable et presque au­
tant de surface inachevée au niveau inférieur. L'extérieur, de 
parement à rainures verticales et horizontales, avec des fenêtres 
à carreaux en forme de losange, des volets, des moulures en 
bois et un toit en bardeaux de fente évoque les chalets de mon­
tagne européens et ne ferait qu'ajouter à un aménagement ur­
bain. 

Quelques marches conduisent à l'entrée. Celle-ci donne accès à 
un hall avec placard et à deux escaliers. Celui de droite conduit 
au sous-sol, tandis que celui de gauche mène au niveau princi­
pal. Une grande pièce en forme de L qui sert de salon et de salle 
à manger se trouve à la gauche de l'entrée. Le salon possède un 
foyer de maçonnerie en porte-à-faux, et une paire de portes vi­
trées coulissantes qui donnent accès à la galerie située au de­
vant de la maison. La salle à manger est spacieuse et pourrait 
contenir un grand ensemble de salle à manger et un vaisselier. 
Une paire de portes vitrées coulissantes donnent accès à la gale­
rie située à l'arrière de la maison. 

La cuisine se trouve à côté de la salle à manger. Elle possède 
nombre d'armoires et un grand comptoir. Une fenêtre placée 
au-dessus du lavabo double permet une vue de la cour arrière. 
La cuisine est ouverte sur un coin dînette, dans lequel il serait fa­
cile d'installer des bancs. Une fenêtre diffuse une belle lumière 
naturelle, et une porte donne accès à la galerie arrière. 

Les trois chambres à coucher se trouvent du côté droit de la mai­
son, donc loin des activités familiales et des bruits. Chacune a 
un grand placard et reçoit une belle lumière naturelle. La cham­
bre principale possède un immense placard et une salle de bains 
trois-pièces avec douche. 

Le niveau inférieur est spacieux et pourrait être transformé en 
chambres supplémentaires, en salle de jeux ou en atelier. Il pos­
sède un foyer brut et de la plomberie brute à trois morceaux 
pour une troisième salle de bains. Cette surface inachevée pour­
rait être finie de façon à offrir un espace aussi spacieux que ce­
lui au niveau principal. 

On peut se procurer les plans de cette maison (no 80-1 191 ) au 
prix de $85 pour le premier jeu de plans et de $14 pour chaque 
jeu additionnel. On peut aussi acheter un ensemble de cinq 
jeux, y compris le premier, au prix économique de $ 1 2 0 , ou en­
core un ensemble de huit jeux, comprenant aussi le premier, 
pour seulement $ 1 5 0 . 

Ajoutez à toute commande $5 pour les frais de poste et d'em­
ballage. 

Procurez-vous le tout dernier numéro de Select Home Designs, 
Série 4 4 , rempli d'idées de décoration et de conseils pratiques, 
et contenant 224 plans de maisons de toutes sortes. Seulement 
$2 .57 ($2 plus 75 cents de frais de poste et de manutention). 

Pour commander des plans ou le magazine, envoyez un chèque 
ou mandat-poste, payable à la maison de la semaine, à l'a­
dresse suivante: Ma Maison, a/s La Presse, 7, rue St-Jacques, 
Montréal H2Y 1K9. 

(Tous droits réservés — 1980: Select Home Designs) 

'S. 



LA PRESSE, MONTREAL, SAMEDI 5 AVRIL 1980 

Paul Pouliot 
Depuis une dizaine d ' a n n é e s 

surtout, le nombre de citadins 
qui cultivent leurs propres légu­
mes, fruits et petits fruits ne 
cesse de croître. L'un des fac­
teurs de la popularité accrue de 
cette forme de jardinage est cer­
tes la hausse constante du coût 
des aliments et plus particulière­
ment les légumes et les fruits 
frais, ainsi que les conserves. Il 
y a aussi cette grande vogue de 
la culture des plantes qui, après 
avoir été tout d'abord en faveur 
presque exclusive des plantes 
ornementales, amène mainte­
nant des milliers et des milliers 
de personnes à s'intéresser vive­
ment à la culture de plantes ali­
mentaires et condimentaires. 

D'abord, en plan 
Même si un potager peut signi­

fier des économies substantiel­
les, le succès de ce type de jardi­
nage dépend pour beaucoup d'u­
ne bonne planification, puis des 
soins appropriés. 

Une des premières choses dont 
vous devez tenir compte si vous 
songez sérieusement à produire 
une part substantielle de vos 
aliments, c'est-à-dire, bien réus­
sir votre potager, c'est d'y culti­
ver des légumes facilement en­
treposages que vous consom­
mez habituellement en grande 
quantité. 

Les tomates, par exemple, 
peuvent être congelées, mises en 
conserve ou consommées en jus. 
Les pommes de terre, les carot­
tes, les rutabagas et les choux 
frisés de Milan sont parmi les 
légumes que vous pouvez facile­
ment entreposer dans un endroit 
frais. En outre, la plupart des 
légumes peuvent être congelés. 
Choisissez ceux que vous.préfé­
rez et plantez-en suffisamment 
pour passer l'hiver. 

Meilleur goût 
Les prix des produits frais 

fluctuent d'une saison à l'autre 
et lorsqu'ils baissent pour un 
produit en particulier, il est peu 
rentable de le cultiver en grande 

PAUL POULIOT r é p o n d , la lundi et le vendred i , o toutes vos questions ayant t ra i t au ja rd inage . Veui l lez p r e n d r e 
n o t e q u e seule* les let t res signées et c o m p o r t a n t une adresse recevront une réponse. Écrivez à Paul Poul iot , Chron i ­
q u e d e j a r d i n a g e . Service de l ' i n f o r m a t i o n , LA PRESSE I t é e , 7, rue Saint-Jacques, M o n t r é a l , H2Y 1K9 . 

uoi ne pas planifier votre 
jardin er avec soin? 

quantité. Toutefois, les légumes 
produits dans un petit potager 
familial ont bien meilleur goût 
que les variétés commerciales 
qui doivent être assez dures pour 
résister aux manutentions répé­
tées. Prenez note, néanmoins 
qu'il n'est guère profitable de 
semer beaucoup de laitue et de 
radis à la fois, car ils seront tous 
prêts au même moment. Quel­
ques graines semées toutes les 
semaines assurent une récolte 
régulière et évitent le gaspilla­
ge. 

Une autre solution consiste à 
semer plusieurs variétés du 
même légume, chacun parve­
nant à maturité à un moment 
différent. Prenons le chou-fleur. 

une variété hfltive (48 jours) et 
une autre tardive (68 jours) don­
neront un bon rendement jus­
qu'au début de l 'automne. On 
peut faire de même avec le maïs 
sucré. 

Il existe également plusieurs 
façons d'utiliser IU maximum 
l'espace disponible. Essayez, 
par exemple, de mélanger les 
légumes aux plates-bandes de 
fleurs. Le feuillage des légumes 
les embellit et vous pouvez ainsi 
augmenter votre production. 

Essayez également de faire 
grimper certaines variétés de 
tomates sur un treillis contre un 
mur ou une clôture, tout comme 
les concombres, d'ailleurs. 

Plusieurs espèces que certains 
jardiniers amateurs négligent 
de cultiver n'exigent pourtant 
que peu de soins. C'est le cas de 

l'aubergine, de l'ail, de la bette à 
carde et du chou de Milan, entre 
autres. 

Les fines herbes 
Vous réaliserez quelques éco­

nomies tout en améliorant les 
mets de votre cuisine en conver­
tissant un petit coin de terre en 

•corv 
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un jardin de fines herbes ou 
plantes condimentaires. Notre 
climat se prête bien à la culture 
de plusieurs d'entre elles et leur 
entretien est relativement faci­
le, en raison de leur résistance 
aux maladies et aux parasites. 

C'est en outre le bon moment, 
au printemps, de planter quel­
ques vignes à raisin, des fram­
boisiers et des fraisiers, sans 
oublier les arbres fruitiers, 
pommiers, pruniers et poiriers. 

Quels que soient les légumes, 
fruits ou petits fruits que vous 
cultiverez, achetez des semen­
ces de bonne qualité, ainsi que 
des plants vigoureux et sains, 
adaptés au climat de votre ré-

». vt \9 

9°r 

foi 

5¥ -JK") 

sa*/* .»» • . 

: 

te 
0* 

AU 

Pour vous renseigner davanta­
ge sur ces divers types de cultu­
re, procurez-vous mon livre 
«Votre potager», publié aux Edi­
tions LA PRESSE. 
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Plan d'un potager familial de 600 pieds carrés. 

Rose Atkinson veut rouvrir 
son magasin à Chisasibi 

Rose Atkinson, qui opérait un magasin 
général à Fort George depuis 1973, s'est 

dressée à la Cour supérieure, hier, pour que 
elle-ci force, par le truchement d'une injonc-
ion, et la corporation de relocation de Fort 

George et la bande indienne de Fort George, à 
lui allouer 10,000 pieds carrés de plancher dans 
le centre commercial de Chisasibi, qui sera 
construit d'ici deux ans dans cette nouvelle 
localité. 

On sait qu'à la suite des travaux de harna­
chement de la rivière La Grande, l'île de Fort 
George souffrira considérablement d'érosion 
et sera rendue à peu près inhabitable. 

On a cependant décidé de relocaliser le villa­
ge sur la rive sud de la rivière, de démolir les 
constructions existantes et de relocaliser tous 
les gens à Chisasibi. 

Selon les plans originaux, Mme Atkinson 
devait pouvoir emménager son magasin géné­
ral dans un local mis à sa disposition, tout à 
côté de celui alloué à La Baie et à certains ser­
vices communautaires. 

Ce devait incidemment être le plus grand 
local commercial après celui de La Baie. 

Mais, sans qu'elle sache pourquoi, le conseil 
de bande aurait fait annuler la requête qu'elle 
avait présentée, et ce, au détriment de certains 
de ses droits, soutient-elle. 

Elle se dit donc tout simplement expiopriée 
et privée de son gagne-pain. Elle ajoute qu'elle 
devra s'expatrier si on ne lui permet pas de 
déménager son commerce, et qu'elledevra 
vraisemblablement s'en remettre aux alloca­
tions de l'aide sociale pour survivre. 

20 photos 
en couleur 

Un chauffage puissant 
et économique 

: 

brlsac 
RENÉ BRISACH vous offre la 
cheminée maçonnée la plus PUISSANT! de 
l'heure —vous GARANTIT un CHAUFFAGE 
SAIN (oxygène), ÉCONOMIQUE (arrivée d'air 
neuf) et SOUPLE (contrôle de chaleur — 
normal, moyen, intense). 

c Y D 
Les Cheminées Yvon Dumais lue 
1630, boul. Provencher 
Local L. Place du Commerce 
Brossard, Québec )4W 2V6 
Tél.: 465-4348 

Venez nous visiter au Salon de l'Amélioration et de la 
T écoration, les 5,6, 7 avril, au vélodrome, de 10h à 22h. Profitez 
alors des prix de l'automne dernier durant cette exposition. 

B.B.Q. LE CREUSET en vente à prix incomparable 
Catalogue 30 pag<;s couleurs dont 14 pages 

? d'informations techniques. $2. 

Les seules maisons 
de pièces entièrement 
isolées au Québec 
RÉSISTANCE THERMIQUE 
DES PIÈCES. 

.mM .wiémm^âxê n e m # / c f ft i~ Les pièces vous donnent un fini in-

us maison* oi PIK« CI . FENE

P

UR EF E I T E N E U R „ M |0 INTS 
446. bowl. det taurenhdes 

mitmâ» JOt IKO 
Québec 

Tel ( 5 1 4 ) 2 2 7 - 3 1 8 9 

ou 2 3 9 - 5 5 9 1 

Pour recevo i r n o t r e ca ta logue inc lure $2 00 

sont moulures a même la piece. 

P.S. Penvei o la conservation de l'énergie 

Ventz comparer not avontogei 

Heures d ' o u v e r t u r e : 

13h o 17h tous les |Ours 

v o u s A V E Z 
L E GOÛT D'UNE 

Vous pouvez, soit 

payer 95' lors de la séance 
de pose 

et payer $12.00 de solde, plus ies frais pos­
taux, à la livraison de vos photographies, soit 
payer la somme totale de $12.95 lors de la 
séance de pose et recevoir vos photographies 
tous frais postaux payés. 
• Chaque pochette contient deux photos cou­

leur de 8 x 10, trois de 5 x 7, et quinze de 
format porte-feuille. 

• Vous pouvez commander autant de pochet­
tes que vous le sésirez. 

• Il n'y a pas de limite dâge. 
• Pour tout personnage additionnel sur la 

même photo, ajoutez 95V 
• Cette offre s'applique seulement aux com­

mandes de pochettes complètes. 
• Utilisez votre carte de crédit Sears. 

"Satisfaction garantie ou remboursement" 
Offrv valable wur portraits ;>n« la semauw du 

8 au 12 avril 

HORAIRE DU PHOTOGRAPHE 
PLACE VERTU. GALERIES D ANJOU. 

St-Laurent 
et VILLE BROSSARD 

du 8 au 12 avril 
mar. mer: 9 :30 à 17:30 

jeu. ven: 9:30 à 20 :00 

sam: 9:00 à 16:30 

LES SUPERBES MODELES DE LA SERIE QUEBECOISE 80 

SONT MAINTENANT TOUS OUVERTS AUX VISITEURS 

DIRECTION: ' J ^ 

Pont Pie-IX, route 25 & 
nord jusqu'à la sortie • - ^ 
16 ouest et suivez les H 
enseignes vers votre 
future maison. 

VILLE D ANJOU 

du 7 au 9 avril 

lun:10 0 0 à 17:00 

mar:9:30 à 17:30 

mer 9:30 à 17:00 

«patrie 
ST-JÉRÔME 

du 10 au 12 avril jeu: 10:00 à 2 0 0 0 
ven: 9 .30 à 20 :00 sam: 9:00 à 16:30 

DE SAINT-LOUIS-DE-TERREBONNE 
est un ensemble d'habitation* de qualité construites par 

LOIGNON DURAND QUEV1LLON & ASSOCIES 

471-2,; 03 
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Offenbach: une ovation méritée 
Jeudi soir au «concert local» du 
Forum, Offenbach. En première 
partie, John Mayall. 

D'abord , c ' é ta i t 
plein. P lus de 10,000 
billets vendus, 11,160 
spectateurs très exac­
tement, en comptant 
les invités. C'est donc 
dire l ' équiva lent de 
quatre spectacles au 

P I E R R E 
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Saint-Denis , ce que 
bien peu d ' a r t i s t e s , 
parmi ceux de la jeu­
ne génération (si l'on 
considère toujours 
Offenbach comme 
é tan t de la j eune gé­
né ra t i on ) , peuvent 
oser e s p é r e r pa r les 
t emps qui courent . 
L 'opéra t ion avai t 
donc réuss i , avant 
m ê m e que le show ne 
débute. 

D'une part, on con­
s t a t a i t que les fans 
d'Offenbach é ta ient 
nombreux, comme ils 
ne l 'ont j a m a i s été, 
fidèles par surcroî t , 
puisque plusieurs 
d'entre eux frôlaient 
ou dépassa ien t la 
trentaine; mais aussi, 
et c 'es t peut -ê t re ce 
qui est le plus impor­
tant , l ' impac t qu'on 
voulait provoquer en 
p résen tan t pour la 
p remiè re fois un 
groupe local au Fo­
rum s'était produit. 

«Cet après-midi 
(jeudi, bien sûr), ex­
pliquait le producteur 
André Ménard , Ra­
dio-Canada, CFCF et 
Télé-Métropole sont 
venus faire du film, 
une interview qu' i ls 
ont diffusée aux diffé­
rents bullet ins d'in­
formation, à l 'heure 
du souper , ne sera i t -
ce que pour cette rai­
son, l 'aventure valait 
le coup. 

On a par lé de ce 

show comme d'un 
«événement» natio­
nal.» Tout allait donc 
pour le mieux dans le 
meilleur des mondes. 
Ne res ta i t plus qu 'à 
souhai te r que tout se 
t e rmine en beauté , 
qu'i l n 'y a i t aucun 
problème technique, 
que le spectacle soit à 
la hau teur de ce 
qu ' a t t enda ien t les 
gens , c 'es t -à-dire 
comparab le à ce que 
font les plus grands 
noms des Eta ts -Unis 
ou d'Angleterre. 

À regarder sa réac­
tion, il aurait fallu un 
désas t r e pour que la 
foule ne soit pas satis­
faite. Le seul fait 
qu'Offenbach «fasse» 
le Forum, temple 
sac ré du rock depuis 
que les Beat les y ont 
joué, au début des 
années '60, sembla i t 
la satisfaire. 

On senta i t les gens 
nerveux, disponibles, 
vendus à l ' avance . 
Comme si l 'aventure 
exorcisait aussi leurs 
complexes . De toute 
évidence, on accorde­
ra i t au groupe une 
ovation au moins aus­
si importante que cel­
les consent ies aux 
plus grandes vedettes 
internationales. Quoi 
qu'il arrive. 

En première partie 
du spec tac le , John 
Mayal l , s u r n o m m é 
«le pa r ra in 
(godfather) du blues» 
aux Eta t s -Unis , a 
achevé de préparer le 
t e r r a in aux Québé­
cois. Son jeu n ' é t a i t 
pas à la hauteur de sa 
réputation, ses musi­
ciens moins bons que 
ceux qu' i l nous avai t 
montrés l'an dernier 
(au Casino) , le son 
n'était pas tout à fait 
au point non plus. 
Néanmoins, son blues 
et son rock ont fini de 

réchauffer la salle. 
Quand Offenbach 

est en t ré en scène, 
sous le plein feu des 
réf lecteurs (Mayall 
n 'en avait que t rès 
peu à sa disposition), 
ce fut le dé l i re , une 
t r è s longue ovation 
debout, que le groupe 
devait d'ailleurs mé­
r i t e r amplement par 
la suite. 

Tout à ce show, 

encore meilleur, soit 
dit en passan t , que 
celui p résen té l 'an 
dernier au Saint-De­
nis, é ta i t en effet 
impeccable. La tech­
nique, le jeu serré des 
music iens (qui n 'a­
vai t rien à env ie r à 
celui des Américains) 
, l ' énerg ie que déga­
geaient les membres 
du groupe, la con­
struction minutieuse 

du spec tac le , la sec­
tion des cu iv res , le 
violoniste André 
Prou lx , tout é ta i t 
excellent. Offenbach 
nous a fait, de super­
be façon, ses plus 
g r a n d s «hits» et la 
foule, si elle n ' ava i t 
pas é té vendue d'a­
vance comme c'était 
le cas, en aurait eu de 
toute façon pour son 
argent, et davantage. 

photo Denis Courville, LA PRESSE 

Quand Gerry s'est mis à chanter, ce fut le délire. 

le supplément à votre 
du dimûDcHe matin 

D i m a n c h e - M a t i n 

O SPECTACLES G VOYAGES 
O CONSOMMATION 

CARREFOUR AU FEMININ 

Dimanche-Matin 

en plus des 
dernières nouvelles 
et résultats sportifs 

POUR LIVRAISON 
A DOMICILE: 
téléphonez à 

3 5 3 - 4 9 3 0 
partout en province sons frais 

1-800-361-7680 

La Cité du 
cinéma, un 
projet à 
long terme 

MONTREAL (PC) — Avant que Montréal 
ait sa Cité du c inéma, il faudra d ' abord 

faire une étude de marché pour évaluer la via­
bilité de ce projet et trouver un entrepreneur 
privé intéressé à se lancer dans cette aventure. 

Telles sont les deux étapes qui devront être 
franchies avant que le projet ne prenne forme, 
a indiqué, hier, à l'issue d'un diner-causerie, le 
commissaire général de la Commission d'ini­
t i a t ive et de développement économique de 
Montréal (CIDEM), M. P ie r r e Shooner, qui 
p rena i t la parole devant une q u a r a n t a i n e de 
m e m b r e s du Cercle finance et p lacement du 
Québec. 

La question de la localisation de la Cité du 
c inéma , dans le Vieux port de Montréa l , ne 
devrait pas causer de problèmes, même si les 
terrains appartiennent à la Société canadienne 
d'hypothèques et de logement (SCHL) et aux 
Ports nationaux. Le cinéma est tellement im­
portant pour Montréal que la CIDEM en a fait 
jn de ses six comités consultat i fs , avec le 
commerce, l'habitation, l'industrie, le touris­
me et le transport. 

L'industrie du cinéma constitue un des sec­
teurs solides de l'économie montréalaise, dit 
M. Shooner, et il faut justement construire en 
terrain solide. Les infrastructures sont en pla­
ce, il faut donc penser à «orienter le développe­
ment à partir de ce qui existe en respectant le 
milieu». 

Avec 60 pour cent de la production canadlb-
ne totale (40 pour cent pour Toronto), Montfél 
est sans contredit la capitale nationale de I n ­
dustrie cinématographique, explique le com­
missaire général de la CIDEM. C'est une traii-
tion pour les producteurs canadiens ou étra-
gers de venir tourner dans la métropole quélé-
coise et en cela, «la ville (de Montréal) n'a ps 
tellement été impliquée et c'est peut-être pur 
ça que ça a bien marché», lance à la blagued. 
Shooner. 

«Le concurrent de Montréal n'est pas tée-
ment Toronto que des villes in ternat ionaes 
comme New York, Paris, Londres», ajoute le 
président de la CIDEM, qui estime qu'à Mat-
réa l , «on a a t te in t le m a x i m u m de ce qu'in 
peut tourner». En 1979, l'industrie cinémao-
graphique a investi quelque $70 mil l iomà 
Montréal pa r rappor t à $500 millions poura 
ville de New York. «... - •{ 

Il faut donc consolider la position de la pis 
importante ville québécoise et faire en soje 
d ' amél io re r la s i tuat ion. La Cité du cinérja 
se ra i t j u s t emen t une façon de faire en so r t 
que Montréal continue de g a r d e r sa posi t io 
privilégiée. Toutefois, même si l'idée sembe 
valable , M. Shooner a r épé té que la ville Ji? 
Montréal «ne va pas investir» dans ce proje, 
comme on le savait déjà. 
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INSTITUT CULTUREL ITALIEN 
1200, AV. DR. P E N F I E L D 

Tél.: 849 -3473 
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Le monde des ordinateurs 
pourrait devenir le vôtre 

A 
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Les ordinateurs c'est l'avenir! 
A l'Institut «Control Data», nous enseignons la program­
mation, l'opération d'ordinateur et nous formons des 
techniciens d ordinateurs Vous y recevez de l'aide pour 
la recherche d'un emploi après l'obtention de votre cer-
tircat Aucune école ne peut vous garantir un emploi, 
mais nous serons heureux de vous montrer les résultats 
obtenus par nos diplômés à la recherche d'un emploi, 
lorsque vous le désirerez 

Cours de jour et du soir en voie de formation 
Demandez les renseignements dès aujnurd hui! 
lit C U T I Slft il tfpts r if Ml iimls U m en scciiljin M cillltial 

I ' m ill—«t ttt sa* time par i n meets S U S l'Mttnti la M m s t tr i it I f tac i t,i i 

Tél.: 284-8484 
INSTITUT CONTROL DATA 

1*3 C\ Service éducatif de 

VSS/ Control Data Canada Ltee. permis 749747 
• 

1 SUITE 400,300, RUE LÉO-PARI SEAU 
CP. 999 

STATION "LA CITÉ" 
MONTRÉAL, QUÉBEC, H2W 2N1 

(Coin avenue du Parc) 

FORMATION DES PILOTES 
O u v e r t à t o u s 

DÉBUT DES COURS LE 9 AVRIL 1980 À 19h 
SERVICE DES SPORTS 

840, rue CHERRIER, Montréal, Local 4020 
Ces 80 heures de cours, suivies d'une formation pratique peu­
vent conduire à l'obtention d'un brevet de pilote. 

Université du Québec à Montréal 

FINISSANTS 
DE CEGEP 

EN rECHNIOUES ADMINISTRATIVES! 
o r EN SECRETARIA1 

L'Université de Sherbrooke par sa Direction g é r a 
raie de la formation aes maîtres (DGfM) ottre uf? 
orogramme de BACCALAUREAT EN ENSEIGNEMEN] 
PROFESSIONNEL orienté spécifiquement vers le Sôcj 
teur commerce ef secrétariat du niveau seconacv-i 

r 

Organisé dans le caare d u n proie* du Mmtstè'e a « 
I éducation du Québec ce programme s'adress'4 
en tout premier heu aux finissants de CEGEP en techj 
niques administratives ou en secrétariat 

D'une durée de trois ans a temps complet ce pro^ 
gramme de 90 crédits conduit à I obtention d j 
grade de bachelier en education (Bid ) 

Au cours des deux premières années la tormafio^ 
du futur enseignant s'effectue selon le régime co* 
opératif qui consiste dans laîfernance par o^f 
nodes de quatre mois de 4 sessions d'études a£ 
i Université et de 3 stages de frava'i rémunérés 

Au cours de la troisième année deux stages den* ; 
seignement viennent s .ntercaier entre les deux ses! 
sions d'études 

Conditions d'admission \ 
Etre titulaire d un diplôme d études collégiales ( D E C * 
^n techniaues administratives (Profil 410) 

Peuvent aussi être admis les titulaires d'un D E C enj 
secrétariat (Profil 412) pour autant qu'ils aient réuss 
les cours Marketing 410430 Comp»abiiité 410-210 
Gestion des opérations 410410 et Finance 410-540 
(Ces codes numériques peuvent varier selon 'e c 

années ou ces cours ont été réussis ) 
« 

Sont également admissibles les personnes D O S S P , 

dont une formation jugée équivalente 

Dates importantes 
16 mai 1980 date limite pour la réception des 

demandes d admission au Bureau 
du registraire 

septembre 1980 début des cours 

Pour tout renseignement supplémentaire retant 

au programme 

M Clément Ihéberge 
Pavillon Albert-ieb'anc 
Université de Sherbrooke 
Sherbrooke (Québec) 
J1K 2R1 (819)565-5951 

à / admission 
M Pierre Cabana 
Bu'eau du r e g i s t r a r 
Université de Sherbrooke 
Sherbrooke (Québec) 
.MK2P1 (819) 565-557W 
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UNI VER SI 
)( SHIRHROOM 

t 

QUE FEREZ-VOUS 

D E M A I N ? 

• PROGRAMMATION 
• KEYPONCH-KEYTAPE 
* Cours du |Our et du voir 

* Test d'aptttudc qro tu i t 

Pour ton\ctgnemvnt\ 

APPELEZ 

• Coût modique 
• Âge: 18 à 50 ans 
• Court éclair 

849-7726 
I t C M N * par I . min l i iè r * dm riducai.on o v i niveau* Mconfej 
l+flJd poor U p * . dv 9< *v * r . , »m*r . t P.rrrv» 7491745 

ENSEIGNANTS 
LÉGALEMENT QUALIFIÉS 
pour enseigner en français au préscolaire 
et à l'élémentaire demandés par école 
juive pour Tannée scolaire 1980 /81 . 

Envoyer lettre en français et curriculum 
vitae c l'attention de la 

CC Jordonnatr ice des Etudes 
françaises, 

Talmud Torahs Unis, 
4894, avenue St. Kevin, 

Montréal H3W 1P2 

COMPUTER INSTITUTE OF CANADA 

INST ITUT D'ORDINATEUR ELECTRONIQUE: 
2 0 1 S , r u . Drummond, S u i t * 5 5 0 , Montréal 

Son à découper. 
N O M 

ADRESSE 

VILLE 

ÉecewneleUe*. 
M R I W C V t l t votr» 

AGf IEI 

H O B l O G I R I l 
B I J O U T I B I f 

O l ' »<o l r a lo mi l l ion 
D f P L I A N T S Ô B J M U I T S 

f l a r n t n t d u m i m t l f ' t d« u l i o n 
N i » r c i p >«-cr.r\d*tr c r I r r l > . I n i j . 

iNSmUl ( f t f f l f l t tOi iÙl lAOM Mf 
1 0 * 3 e « i , a v J M o r u Bo y ai 
M o n t r t o l Ou« M2 i 1X6 

Tel W 3 * 6 7 3 

PU • Cours oraux ou 
correspondance. 

• Analyses d'écriture p3 
des professionnels • 

Soirée d'informatiôi 
mardi, le 8 avril 198CH 
20 heures au 1340 e&f 
rue Sainte-Catherîïî 
(metro Boauury). 

Rens.: D.A. Gauthier 

522-3212 
r Institut de 

Caractérologie Inc. 
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MARCHÉ DE L'ÎMMEUBLE 
100 Immcublei 100 Immeubles 100 Immeubles 100 Immeubles 100 Immeubles 100 Immeubles 100 Immeubles 100 ImmeuWes 100 Immeubles 100 Immeubles 

a L'ENSEIGNE 
DE Ld 
REUSSîTE 

VISITE LIBRE 
S A M E D I LE 5 AVRIL 1980 

de 13 heures à 17 heures 
B R O S S A R D : 1 7 8 0 d e R o m e , 

s p l i t l o v c l , 4 c h a m b r e s , sa l l e à 

m a n g e r , g a r o g e , sous-so l f i n i , 

i m m a c u l é » P r i x $ 7 1 , 5 0 0 

V o t r e h ô t e s s e , P A U L I N E 

C H A M B E R L A N D 4 6 5 - 2 0 0 0 , 

6 5 9 - 3 5 4 9 

LUNDI LE 7 AVRIL 1980 

entre 14 heures et 16 heures 

A H U N T S I C : 1 0 , 4 3 5 R a n -

c o u r t . C o t t a g e semi -dé taché 

b r i q u e 7 p i e c e s , 4 c h a m b r e s , 

2 t o i l e t t e s , s o u s - s o l a f i n i r , 

c a v e a v m G r a n d g a r a g e . 

M a i s o n e x c e l l e n t e c o n d i t i o n . 

$ 5 9 , 9 0 0 . N a g u i N a o u m , 

3 3 7 - 5 4 8 0 

ÎLE DE 
MONTRÉAL 

ET 
LAKESH0RE 

C A R T I E R V I L L E : B e a u c o t t o 

g e b r i q u e , 3 c h a m b r e s , sa l le 

d e s é j o u r , f o y e r n a t u r e l a u 

s a l o n , g a r a g e a n i v e a u . Céci le 

A r p i n S o t o , 3 3 7 - 5 4 8 0 , 3 8 4 

6 6 9 3 . 

C A R T I E R V I L L E : D u p l e x b r . 

q u e 2 x 6 p l u s l o g i s 3 ' / } o u 

s o u s - s o l . G a r a q e , p i s c i n e 

creusée F o u t vo i r S I 1 0 , 0 0 0 

M m e S u z a n n e R e i d , 3 3 7 -

5 4 8 0 . 

C A R T I E R V I L L E : P r i x r é d u i t 

t r i p l e x a v e c b a c h e l o r 1 x 5 , 1 

x 4 , 2 x 3 . A n d r e D u f o u r 3 3 7 -

5 4 8 0 . 

R U E M E N T A N A : D u p l e x 

b r i q u e . B o n n e c o n d i t i o n . 

5 2 1 , 0 0 0 Céci le A r p i n S o t o . 

3 3 7 - 5 4 8 0 . 3 8 4 - 6 6 9 3 . 

V I L L E R A Y : S u p e r b e d u p l e x 

semi -detoché, I « 7% I x 4 V j , 

I * 3 ' A . Décora t ion p r o f e s ­

s i o n n e l l e , une v is i te s i m p o s e 

v r a i m e n t . Prix $ 6 6 , 9 0 0 . O p t i ­

m u m - v i d é o . N o g u i - N a o u m , 

3 3 7 - 5 4 8 0 . 

A N J O U : 7 8 8 0 B o d m i e r . C o t ­

t a g e 6 g r a n d e s pièces, sous-

sol f i n i , f o y e r , p i e r r e , g a r a g e , 

c h a u f f a g e électr ique Prés d e 

t o u t e s commodi tés . 5 5 8 , 0 0 0 

M C h o u m a r d , 2 5 4 - 4 5 9 1 . 

R U E B O R D E A U X : Près Mas-

son, 2 x 6 V j , c h o u M o g e e lec-

t r i q u e 1 l o g e m e n t l i b r e o u 

l e i j u i l l e t 8 0 . L. C o u r n o y e r 

2 5 4 - 4 5 9 1 , 3 7 6 4 1 9 3 . 

A H U N T S I C : B u n g a l o w d e t a 

c h e , 6 p i e c e s , 3 c h a m b r e s , 

ent ré s p l i t - l e v e l , a b r i d ' a u t o , 

r u e p a i s i b l e o u o n p e u t s o v o n -

rer l a tranqui l l i té . Pr ix 

5 7 9 , 0 0 0 . N a g u . N a o u m . 

3 3 7 5 4 8 0 . 

A H U N T S I C : Q u a d r u p l e x a t -

taché , 4 • 4'.';, r e v e n u intéres­

s a n t , t o u j o u r s l o u e Près d u 

m é t r o C r e m a z i e . H y p o t h è q u e 

$ 3 0 , 0 0 0 Taux 1 2 V i % Ju i l l e t 

8 2 . O p t i m u m - v i d é o , 

$ 6 4 , 9 0 0 N a g u i N a o u m , 

3 3 7 5 4 8 0 

A H U N T S I C : T r i p l e x p l u s 

b a c h e l o r d é t a c h é , g r a n d ter 

r a i n , p i s c i n e , un p l a i s i r a visi­

t e r . N e y l S o u m e i l l a n t , 3 3 7 

5 4 8 0 . 2 8 8 - 4 0 5 3 . 

A H U N T S I C : Propr ié té dé ta ­

chée I x Vh. 3 x 4Vfc. P o r t a . t e 

c o n d i t i o n . C o t t a g e 4 V i c h a u f ­

f a g e é lectr ique. L ib re à l ' a c h e ­

t e u r . H y p o t h è q u e 1 0 V 4 % , 

$ 9 7 , 0 0 0 . M a r t h e G r o s s o , 

3 3 7 5 4 8 0 . 7 4 7 - 1 5 3 8 

A H U N T S I C : Est. 6 x 3 D e t o -

c h é . C h a u f f a g e i n d i v i d u e l 

Céci le A r p i n S o t o , 3 3 7 - 5 4 8 0 , 

3 8 4 - 6 6 9 3 . 

A H U N T S I C : O u e s t . C o t t a g e 

b r i q u e , g a r o g e , g r a n d s a l o n , 5 

c h a m b r e s , 4 t o i l e t t e s , rue 

t r a n q u i l l e . Céci le A r p i n - S o t o , 

3 3 7 5 4 8 0 , 3 8 4 - 6 6 9 3 . 

A H U N T S I C t Q u a d r u p l e x 

p i e r r e e t b r i q u e 2 x 5 et 2 x 4 . 

2 s o u s - s o l s . B e a u t e r r a i n . 

O c c u p a t i o n à d i s c u t e r B i e n 

s i t u e p r è s d e s c o m m o d i t é s . 

$ 8 5 , 0 0 0 . M m e S Re id , 3 3 7 

5 4 8 0 . 

A H U N T S I C : Es t . R u e Vian 
n e y . D u p l e x , 2 x 5 t t p l u s l o g i s 

o u s o u s - s o l M a i s o n o n e x c e l ­

l e n t e c o n d i t i o n . F a u t v o i r . 

O c c u p a t i o n j u i l l e t . $ 6 5 , 0 0 0 . 

E x c l u s i f . M m o S. R e i d , 3 3 7 -

5 4 8 0 . 

N O U V E A U B O R D E A U X : 

Rue P o s t e u r . S u p e r b e b u n g a ­

l o w c o n s t r u i t p a r propr ié ta i re , 

7 V j p i è c e s , g a r a g e d o u b l e , 

possibi l i té d e b a l a n c e d e v e n ­

te M m e L. L e r o u x , 7 4 8 8 1 2 4 , 

3 3 7 - 5 4 8 0 

G R A N D s p l i t 4 c h a m b r e s , 

f o y e r , l o t c lôturé, p a r q u e t , i s o ­

l o t i o n supérieure, p a t i o , sous-

sol f i n i . S 6 9 . 9 O 0 D . D . O . p r * » 

d e s c e n t r e s . Q u a l i t é A - 1 . 

S a r a t o g a . M a u r i c e A u m o n d , 

6 2 0 - 2 5 1 3 , 6 2 0 6 5 3 0 . 

O U T R E M O N T : C o t t a g e 8 

p i è c e s , 4 a 5 c h a m b r e s , 

f o y e r s n a t u r e l s , b o i s e r i e s chê­

n e , j o r d m , $ 9 5 . 0 0 0 . Thérèse 

Labossière . 7 3 5 2 7 6 1 , 2 7 6 -

2 1 7 6 

S T - L A U R E N T : C o t t a g e 7 

p i e c e s , c u i s i n e très f o n c t i o n ­

n e l l e , c o n f o r t e t qual i té . I d e a l 

p o u r p e t i t e f o m i l l e . G i s è l e 

L i p p e n s . 7 3 5 2 7 6 1 . 

S T - L A U R E N T : Placez v o t r e 

a r g e n t s u r u n e c o m m o d i t é 

s t a b l e e n i n v e s t i s s a n t sur c e 

l u x u e u x 5 - p l e x très b o n r e v e ­

n u e t h y p o t h è q u e . M . M o o -

m e n , 3 3 7 - 5 4 8 0 , 4 8 e - 1 5 8 0 . 

S T - L A U R E N T : D u p l e x 2 x 5V» 

3 p ièces, sous -so l f i n i , g a r a g e 

d o u b l e , b o n n e h y p o t h è q u e , 

o c c u p a t i o n i m m é d i a t e si dési­

ré . S e c t e u r p a r c C h a m e r o n . 

M m e L o r r a i n e L e r o u x , 3 3 7 -

5 4 8 0 , 7 4 8 - 8 1 2 4 . 

S T - L A U R E N T : Près C a n a -
d a i r . L u x u e u x s p l i t - l e v e l , 9 
p i è c e s , 5 c h a m b r e s , g a r a g e 
d o u b l e , c h a u f f e é lectr ique 

M a i s o n c o n s t r u i t e sur s p e c i f i ­

c a t i o n s . $ 9 8 . 0 0 0 . M m e S u ­

z a n n e R e i d , 3 3 7 - 5 4 8 0 

M A I S O N h i s t o r i q u e r e s t a u ­

rée p a r a r t i s a n s . V u e s u p e r b e 

sur l e l a c , s t y l e québécois a u ­

t h e n t i q u e , c a r r e p i e r r e I 5 0 

a n s . U n b i j o u p o u r c o n n a i s ­

seurs. M a u r i c e A u m o n d , 6 2 0 -

6 5 3 0 , 6 2 0 - 2 5 1 3 . 

G A R A G E 4 0 x 6 0 - b o d y 

s h o p " a v e c c h a m b r e à p e i n t u ­

re V . l b n , 1 c o m p r e s s e u r , z o n e 

c o m r r r - c t ' î p e u t o x e s , e s p a ­

c e s 3 v o i t u r e s , c a r r é b l o c e t 

b o i s . A v o i r . M a u r i c e A u ­

m o n d , 6 2 0 - 6 5 3 0 , 6 2 0 2 5 1 3 . 

JLE P E R R O T : B e o u b u n g a l o w 

7 4 p o u r $ 3 6 , 9 0 0 . Sous-so l f i n i , 

b e a u l o t clôturé h a i e , t a p i s , 

r e m i s e Bien p a y s a g e B e a u ­

c o u p d ' e x t r a . T o x e s $ 8 0 8 . 

M a u r i c e A u m o n d , 6 2 0 - 6 5 3 0 , 

6 2 0 - 2 5 1 3 

ILE P E R R O T : Beau sp l i t très 

p r o p r e , $ 3 8 , 5 0 0 B e a u c o u p 

d ' a r m o i r e s , b i e n p a y s a g e , 

g r a n d l o t , t a x e s $ 9 8 2 . b e a u 

l o t , c o i n p a i s i b l e , t r a n s p o r t 

f a c i l e M a u n c e A u m o n d , 6 2 0 -

6 5 3 0 . 6 2 0 - 2 5 1 3 . 

ILE P E R R O T : $ 3 3 , 9 0 0 , b u n -

g a l o w a l u m i n i u m , 3 c h a m ­

b r e s , p l a n c h e r m a r q u e t e r i e , 

sous -so l smi-fini, a b r i d a u t o , 

e n t r e e p a v é e . H y p o t h è q u e 

12V6 . J e o n - M . Laçasse, 

6 9 7 - 4 4 1 5 , 4 5 3 9 4 9 0 

ÎLE B I Z A R D : T r i p l e x 1 x 8 , 2 

x 3 ' / j , c h a c u n l o u é $ 1 7 0 . 

c h a u f f é , s o u s - s o l c o m p l è t e ­

m e n t a m é n a g e a v e c f o y e r . 

E s t e l l e B e r n i e r , 6 2 0 - 6 5 3 0 , 

6 2 0 - 2 8 2 2 . 

ÎLE B I Z A R D : B u n g o l o w . V o i c i 

u n e p ropr ié té d e g r a n d e u r r a i ­

s o n n a b l e , c h a m b r e s c o n f o r t a ­

b l e s , g r a n d t e r r a i n , b e a u c o u p 

d e s o l e i l , v i t e l e s d é b u t a n t s . 

Luc ien R a y m o n d , 6 2 0 6 5 3 0 , 

6 2 6 - 4 5 4 1 . 

I L E B I Z A R D : S p l i t - l e v e l p i e r -

r e , b r i q u e , a l u m i n i u m , b e a u t é 

e t qua l i té , t o u t y est . S a l l e à 

d i n e r , f o y e r , g a r a g e , g r a n d 

t e r r a i n , l a p a i x . L u c i e n R a y ­

m o n d , 6 2 0 - 6 5 3 0 . 6 2 6 - 4 5 4 1 . 

Î L E B I Z A R D : $ 6 4 , 9 0 0 d u ­

p l e x c o n v e r t i e n 5 r e v e n u s 

t o t a l i s a n t $ 9 4 0 . par m o i s b o n 

i n v e s t i s s e m e n t ô 1 0 * 4 % , d û 

e n 1 9 8 3 . A r m a n d e L e v e s q u e , 

6 2 0 - 6 5 3 0 . 

I L E B I Z A R D : M a g n i f i q u e 

s p l i t - l e v e l m o d è l e « Le P a r a d i s » . 

S a l l e f a m i l i a l e , l o y e r , c o n ­

s t r u c t i o n 1 9 7 7 . M a y ni f . que 

t e r r o i n . H y p o t h è q u e 1 1 % , 

B o b L a c r o i x , 6 9 7 - 4 4 1 5 , 694 

1 6 6 2 . 

S T E - A N N E - D E - B I L L F V U E : 

B o r d d e l ' e a u . M a i s o n d e p ie r ­

re 3 c h a m b r e s , g r a n d s a l o n , 

f o y e r , v u e sur l e l a c , g r a n d 

t e r r a i n , r e m i s e p o u r b a t e a u 

G u y P r o v e n c h e r , 6 9 7 - 4 4 1 5 , 

6 2 0 - 4 4 1 5 . 

P I E R R E F O N D S : C e n t r a l S ty -

e c o l o n i a l e n p i e r r e d e s 

c h a m p s sur g r a n d l o t d e c o i n . 

$ R 9 , 9 0 0 . d é c o r h i s t o r i q u e , 

c u i s i n o m o d e r n e , b i e n e n t r e t e ­

n u . R o y G o u l e t , 6 9 7 - 4 4 I 5 , 

6 8 4 - 8 2 2 1 . 

P I E R R E F O N D S : Q u a r t i e r 

f r a n c o p h o n e , p r è s é c o l e s , 

b u n g a l o w e x c e l l e n t e c o n d i ­

t i o n , s o l l e ô d i n o r , 4 c h a m ­

b r e s , l o y e r , s o u s - s o l , 2 g a r a ­

g e s , b i e n p a y s a g e . N i c o l e 

A r m s t r o n g , 6 2 6 7 6 7 7 , 6 2 0 -

6 5 3 0 . 

P I E R R E F O N D S : B u n g a l o w 4 

c h a m b r e s , sous -so l f i n i , sa l l e 

d i n e r , q u a r t i e r très t r a n q u i l l e , 

p r è s r i < i e r e , a r b r e s a d u l t e s , 

i s o l a t i o n 7 " . O c c u p a t i o n 1-7 

8 0 N i c o l e A r m s t r o n g , 6 2 0 -

6 5 3 0 , 6 2 6 2 6 7 7 . 

TRES BELLE m a i s o n p r a t i q u e , 

b i e n d é c o r é e , 4 c h a m b r e s , 

s o u s - s o l f i n i , g r a n d t e r r a i n , 

hypothèque 10* / * . Idéa l p o u r 

c o u p l e a v e c j e u n e s e n f a n t s . 

V a u d r c u i l . N i c o l e A r m s t r o n g 

6 2 0 - 6 5 . 1 0 , 6 2 6 - 2 6 7 7 . 

S T E - G E N E V I E V E : B o r d d e 

l ' e a u . I d é a l p o u r p e t i t c o m ­

m e r c e , c o t t a g e rénove , t a x e s 

b a s s e s , h y p o t h è q u e t ransféra ­

b l e 1 0 ' ' « % . C o u r arrière p a ­

v é e . V u e sur b o r d d e l ' e a u . 

N i c o l e A r m s t r o n g , 6 2 0 - 6 5 3 0 , 

6 2 0 2 6 7 7 

V A U D R E U I L : S t y l e québécois . 

B u n g a l o w 3 c h a m b r e s , s a l l e 

f a m i l i a l e a u s o u s - s o l , f o y e r d e 

b r i q u e , b e a u c o u p d ' e x t r a , 

m a i s o n m o d è l e , 1 0 m i n u t e s d e 

Pout te -Oa i re . L o c a s s e , 6 9 7 -

4 4 1 5 . 

T E R R A S S E - V A U D R E U I L ; 

D u p l e x , l o g e m e n t d u b a s , 2 

c h a m b r e s , c u i s i n e 2 0 x 1 2 , 

s a l o n , sous-sol 2 e étage.- lo ­

g e m e n t d e 4 " ; l o u e à $ 1 6 0 . 

p a r m o i s . T a x e s t o t a l * " . 

5 4 3 6 8 s e u l e m e n t . J e a n - M . 

L a ç a s s e , 6 9 7 - 4 4 1 5 . 4 5 3 -

9 4 9 0 

T E R R A S S E V A U D R E U I L : 

B o r d d e l ' e a u . T e r r a i n d e 

1 8 . 6 9 0 p . c . C o t t a g e d e 4 

c h a m b r e s , f o y e r , 2 sal les d e 

b a i n . B o b l o c r o i x , 6 9 7 - 4 4 1 5 , 

6 9 4 1 6 6 2 

N O T R E - D A M E - D E - Î L E • 

P E R R O T : B u n g a l o w d e b r i q u e 

a l u m i n i u m , t e r r a i n 7 , 7 0 0 p .c . 

3 c h a m b r e s , s a l l e d d i n e r , 

f o y e r , c h a u f t o g e c e n t r a l élec­

t r i q u e . L a ç a s s e , 6 9 7 - 4 4 1 5 , 

4 5 3 9 4 9 0 

LAVAL ET 
RIVE NORD 

ST - V I N C E N T - D E - P A U L : 

M a g n i f i q u e b u n g a l o w réduit 

$ 7 4 , 0 0 0 . 4 c h a m b r e s , sous-

so l f i n i , g a r a g e , f o y e r , b e a u 

t e r r o i n clôturé, b e a u c o u p d ' e x ­

t r a M o n i q u e M a n s e a u 6 8 1 

6 4 9 1 , 3 8 7 - 9 4 8 0 . 

C H O M E D E Y : L u x u e u x s e m i 

d é t a c h é , 3 c h a m b r e s , c h a u f -

f o g e é lectr ique, sous-so l f i n i , 

g r o n d t e r r a i n c lôture , secteur 

p a i s i b l e , c e n t r a l M o n i q u e 

M a n s e o u 6 8 1 - 6 4 9 1 , 3 8 7 -

9 4 8 0 

C H O M E D E Y - R E N A U D : 

B u n g a l o w 4 c h a m b r e s , g a r a ­

g e , swndeck c o u v e r t , c o i n d e 

r u e . G i l l e s V i g n e a u l t 6 8 1 -

6 4 9 1 . 6 8 8 7 5 2 2 . 

C H O M E D E Y : B u n g a l o w 4 

c h a m b r e s , sa l le d e j e u . g a r a ­

g e , g o l e r i e c i m e n t 1 3 x 2 0 , 

$ 5 5 , 0 0 0 . G . Lavoie 6 8 1 
6 4 9 1 , , 6 6 9 - 9 0 6 6 . 

B L A I N V I L L E : B u n g a l o w t o u t 

b r i q u e , b i e n s i tué , c h a u f f é 

électricité, b e a u c o u p a r m o i ­

res, p o r t e - p a t i o ; p rê t 1 2 ' / » % , 

$ 2 8 . 0 0 0 . M . G u i t é 6 8 1 -

6 4 9 1 . 

B O I S B R I A N D 2 c o t t a g e s 

semi-détachés, b r i q u e s , situé 

p r è s G . M . , b o n n e c o n s t r u c ­

t i o n , prêt 11 ' / . % , $ 2 3 . 0 0 0 . 

t a x e s $ 8 0 0 . M . G u i t é , 6 8 1 • 

6 4 9 1 . 4 3 0 - 7 3 9 4 . 

B O I S B R I A N D : D u p l e x b r i ­

q u e 1 9 7 6 , situé près se rv i ­

c e s , r e v e n u s $ 7 8 6 0 , hypothè ­

q u e $ 3 5 . 5 0 0 . 11 Vé7; t o x e s 

$ 1 , 5 0 0 M G u i t é 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

4 3 0 - 7 3 9 4 . 

V I M O N T : C o t t o g e b r i q u e 1 0 

pièces, 4 c h a m b r e s , c o m m e r ­

c i a l J . D e s f o r g e s 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

6 2 2 - 3 0 0 6 . 

V I M O N T : C o t t o g e 4 c h o m -

b r e s , f o y e r , p i s c i n e , c o n s t r u c ­

t i o n supérieure, intéressante 

p o u r un p r o f e s s i o n n e l , D. Per-

r r o u i t 6 8 1 6 4 9 1 , 6 8 7 - 1 8 9 3 

V I M O N T : C i t e d e l a S a n t é , 

c o t t a g e f u t u r i s t e , 2 f o y e r s , 

propr ié té l u x u e u s e . R a c h e l l e 

P iche 0 8 1 - 6 4 9 1 . 3 8 4 - 5 3 7 9 . 

L O R R A I N E : H y p o t h è q u e 

1 1 % ( 1 9 8 4 ) , f o y e r s . 4 

c h a m b r e s , p i s c i n e , g a r o g e 

d o u b l e , t e r r a i n I 2 , 5 0 0 p i . c a . 

p a y s a g e r , p o m m i e r l i l a s , c o r i -

s i e r s , e t c . M i c h e l i n e C a l v é 

6 8 1 6 4 9 1 , 4 3 5 7 1 2 3 . 

STE- THE RE SE - E N - H A U T : 

Propriété avec g a r o g e d o u b l e , 

so l le ô m a n g e r , 2 é t a g e s , p i s ­

c i n e c r e u s é e , n o m b r e u x a r ­

bres Près d u p a r c , d e l 'école. 

M i c h e l i n e C a l v e 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

4 3 5 7 1 2 3 . 

STE - THERESE - I N - H A U T : 

S p l i t level très é lea i ré , f o y e r s , 

so l le f a m i l i a l e , t e r r a i n 1 2 , 0 0 0 

p i . c a n o m b r e u x a r b r e s , t a x e s 

a p p $ 9 0 0 M i c h e l n e C a l v é 

6 8 1 - 6 4 9 1 . 4 3 5 - 7 1 2 3 . 

P O I N T E - C A L U M E T : B u n g a 

l o w d é t a c h é 5 p i è c e s , a v e c 

g a r a g e , t e r r a i n 1 2 , 5 8 0 p i . c a . 

$ 3 0 , 0 0 0 h y p o t h è q u e 1 1 ' / » % . 

A r m a n d A u m o n t 6 6 1 - 5 2 2 0 , 

4 7 3 - 1 9 7 9 . 

R O S I M É R E : M a g n i f i q u e c o t ­

t o g e â g é , 7 pièces, p l a n c h e r s 

d e b o i s f r a n c , g r a n d t e r r a i n 

p a y s a g e r d e 1 6 , 8 0 0 p i . c a . 

l i s e A u m o n t 6 6 1 - 5 2 2 0 . 473 

1 9 7 3 . 

Permanent 
Les propriétés seront annoncées demain, dimanche, sur les ondes de la télévision de 
Radio-Canada entre 12h45 et 1 7h. 
Toutes les propriétés dont les photos apparaissent dans cette page peuvent être vi­
sionnées (intérieur et extérieur) dans nos kiosques et succursales, les chiffres appa­
raissant sous les photos et précédés du mot code signifient: 
Code: 1 : foyer, 2: garage, 3: sous-sol fini, 4: 2 chambres, 5: 3 chambres, 6: 4 cham­
bres, 7: piscine,B: grand terrain. 9: prix réduit, 10: salle à dîner. 11: semi-détaché. 

S T - L A U R E N T : $ 8 5 , 0 0 0 , 

Q M 1 5 6 2 . C o d e : 2 - 3 - 5 -

1 0 - 1 1 . G i s è l e L i p p e n s 3 3 7 

5 4 6 0 , 4 8 7 - 6 8 4 1 . 

M O N T R É A L : $ 6 4 , 0 0 0 Q M 

1 5 6 2 . C o d e : T r i p l e x F r o n c i n e 

M o q u i n 2 7 2 - 9 1 4 1 , 7 3 5 -

2 7 6 1 ; Louise M a r c e l i n 7 3 5 -

2 7 6 1 , 3 3 4 - 0 6 7 1 

M O N T R É A L : $ 4 9 , 9 0 0 Q M 

1 5 6 4 . C o d e : 2 - 4 - 1 0 . Lou ise 

M a r c e l i n 7 3 5 2 7 6 1 , 3 3 4 -

0 6 7 1 ; F r a n c i n e M o q u i n 2 7 2 -

9 1 4 1 , 7 3 5 - 2 7 6 1 . 

N . D . O . : $ 7 4 . 5 0 0 Q M 

1 5 6 5 C o d e : 1 - 2 - 6 - 1 0 . F r a n -

c i n e M o q u i n 2 7 2 - 9 1 4 1 , 7 3 5 -

2 7 6 1 , Louise M a r c e l i n 3 3 4 -

0 6 7 1 , 7 3 5 - 2 7 6 1 

a 
m 

Î L E P E R R O T : $ 4 3 . 9 0 0 PC 

1 5 6 6 C o d e : 1 - 5 - 1 0 . J e a n -

M a r i e L a c o s s e 4 5 3 - 9 4 9 0 . 

6 9 7 - 4 4 1 5 

S T - A M A B L E : $ 6 9 , 5 0 0 . BE 

1 5 6 7 . C o d e : 1 - 2 - 5 - 7 - 1 0 

Pierre C h c m p i g n y 6 4 9 - 3 1 7 7 , 

4 6 4 - 3 4 0 1 

B E L O E I L : $ 4 4 , 9 0 0 BE 

1 5 6 8 . C o d e : 4 - 1 0 . P i e r r e 

C h a m p i g n y 6 4 9 - 3 1 7 7 , 4 6 4 -

3 4 0 1 . 

B E L O E I L : $ 4 6 , 0 0 0 BE 

1 5 6 9 C o d e : 1-5. F r o n c e A r -

bic 4 6 4 - 1 8 2 3 . 4 6 4 - 3 4 0 1 . 

x \ 

S T - H I L A I R E : $ 5 9 . 9 0 0 BE 

1 5 7 0 C e d e : 1 -6 L j c i l l e Dus -

s a u l t 6 4 9 - 5 5 7 5 , 4 6 4 3 4 0 1 

M A S C O U C H E : $ 3 5 . 0 0 0 D U 

1 5 7 4 . C o d e : 3 - 5 . J e a n n i n e 

3 u | o l d 4 7 1 - 2 7 7 5 . 6 6 1 - 5 2 2 0 

L A C H E N A I E : $ 6 9 . 7 0 0 D U 

1 5 7 5 C o d e : 1 - 2 - 5 - 8 1 0 

Jeannine B u i o l d 4 7 1 - 2 7 7 5 , 

6 6 1 - 5 2 2 0 . 

D U V E R N A Y : $ 6 2 , 0 0 0 D U 
1 5 7 6 C o d e : 3 - 6 . G i l l e s 

B e a u l i e u 6 6 1 - 5 2 2 0 , 6 6 9 -
8 4 6 9 

S T - F R A N Ç O I S : $ 5 0 . 0 0 0 
DU 1 5 7 7 C o d e : 2 - 4 - 8 Mi-
c h e l N a i i 6 6 i 5 2 2 0 , 6 6 3 
0 4 0 7 

A U T E U I L : 5 7 6 , 0 0 0 D U 

1 5 7 8 C o d e : 6 - 8 - 1 0 G r a -

z i e l l a G r a v e l 6 6 1 - 5 2 2 0 , 4 3 0 

2 8 7 6 . 

A U T E U I L : $ 5 9 , 0 0 0 . D U 

1 6 0 0 C o d e : 2 - 3 - 6 7 A l o i n 

L a b o n t é 6 6 1 - 5 2 2 0 . 6 6 3 -

6 7 2 3 . 

ÎLE B I Z A R D : $ 6 9 . 9 0 0 D O 

1 5 7 9 C o d e 1 - 2 3 - 6 7 J o -

h a n n e D o u c e t 6 8 4 - 6 5 1 8 , 

6 2 0 - 6 5 3 0 

- i • 

V A R E N N E S : S 7 5 . 0 0 0 . B O 

1 5 8 2 . Code.- 2 - 6 - 6 . M o n i q u e 

B é d a r d 6 4 1 - 0 6 2 6 , 4 6 4 

3 4 0 1 

B O U C H E R V I L L E : $ 8 7 , 5 0 0 

B O 1 5 8 3 . C o d e . 1 - 3 - 5 7 . 

C é l i n e B c a u d e t 6 5 5 - 4 2 3 6 , 

4 6 4 - 3 4 0 1 . 

S T E - A D È L E : $ 7 1 , 5 0 0 S O 

1 5 8 5 C o d e : 1 - 2 - 6 - 8 - 1 0 . 

C a r m e n D e s r o s i e r s 4 3 6 -

4 1 2 2 . 4 3 0 - 6 6 6 4 . F r a n c i n e 

N o e l 2 2 9 - 5 2 2 1 . 4 3 0 6 6 6 4 

S T E - S O P H I E : $ 5 4 , 5 0 0 S O 

1 5 8 6 . C o d e : 1 - 5 . B r i g i t t e 

C a n u e l 4 3 5 - 7 0 2 6 , 4 3 0 

6 6 6 4 ; J e a n Pau l 4 3 6 - 6 1 9 8 , 

4 3 0 - 6 6 6 4 

B L A I N V I L L E : $ 3 9 , 0 0 0 S O 

1 5 8 7 . C o d e : 2 - 3 - 6 . G u y 

T r e m b l o y 4 3 6 - 6 9 0 1 , 4 3 0 -

6 6 6 4 

A H U N T S I C : $ 5 9 . 5 0 0 . ST 

1 5 9 0 . C o d e 3 - 5 - 1 0 . M a r t h e 

G r o s s o 7 4 7 - 1 5 3 8 . 3 3 7 -

5 4 8 0 . 

A H U N T S I C : $ 8 5 . 0 0 0 . ST 

1 5 9 1 . C o d e : 2 - 3 - 6 - 1 1 C e c i 

l e A r p . n 3 8 4 - 6 6 9 3 . 3 3 7 -

5 4 8 0 . 

C A R T I E R V I L L E : $ 8 9 . 0 0 0 ST 

1 5 9 2 C o d e : 2 - 3 - 6 - 7 - 1 0 

A n d r é D u f o u r 3 3 7 - 5 4 8 0 

A H U N T S I C : $ 5 9 . 9 0 0 ST 

1 5 9 3 C o d e : 2 - 6 1 0 - 1 1 

S u z a n n e Re id 3 3 7 - 5 4 8 0 ; 

N a g u i N o o u m 3 3 7 - 5 4 8 0 , 

2 7 1 - 0 9 9 8 . 

L A C H E N A I E : $ 5 9 , 0 0 0 SD 

1 5 9 4 . C o d e : 1 - 3 - 5 - 7 - 1 0 

R o c h H i n s 5 8 5 - 0 4 5 7 , 2 5 4 -

4 5 9 1 . 

< . • .4Oto0M 

L ' A S S O M P T I O N : $ 4 3 , 0 0 0 

S D 1 5 9 6 C o d e : 1 - 3 - 5 - 7 . 

D a n i e l B e r m e r 5 8 5 - 5 0 3 0 , 

2 5 4 - 4 5 9 1 . 

L A V A L T R I E : $ 4 3 , 9 0 0 S D 

1 5 9 8 C o d e : 5 . A r t h u r M a r o . s 

5 8 5 - 4 9 4 4 . 2 5 4 - 4 5 9 1 . 

L A C H E N A I E : $ 4 2 , 9 0 0 S D 

1 5 9 9 . C o d e ; 1 - 5 . M i c h e l l e 

M o l i m a r d 5 8 5 - 2 4 0 ' . ! , 2 5 4 -

4 5 9 1 . 

A N J O U : A p a r t i r d e 

$ 6 5 , 9 0 0 SD 1 4 7 7 C o d e : 

r é s i d e n c e s e n c o p r o p r i é t é . 

C o l e t t e Saucier 2 5 4 - 4 5 9 1 , 

3 5 1 - 9 5 7 3 ; C l a u d e Lespéran-

ce 2 5 4 - 4 5 9 1 , 3 5 1 - 9 5 7 3 . 

R O M S E M É R E : T e r r a i n 7 5 x 

1 0 0 , bo isé , situé sur C o u t u r e 

et G r a n d e C ô t e , a v e c t o u s les 

serv ices , p rê t à c o n s t r u i r e . Pr ix 

$ 5 , 5 0 0 . M u r . e l l e N P i n s o n -

n e a u l t , 6 8 1 - 6 4 9 1 , 6 8 1 -

0 4 6 5 . 

L A V A L - DES - R A P I D E S : 

B u n g a l o w b r i q u e , 5 p ièces, 3 

c h a m b r e s , très p r o p r e , t e r r a i n 

5 0 x 1 1 5 . p r i x $ 4 1 . 0 0 0 . W e l 

ly P e l l e t i e r , 6 8 1 - 6 4 9 1 , 2 7 0 

8 7 9 8 . 

L A V A L - D I S - R A P I D E S : D u ­

p l e x p i e r r e e t b r i q u e , 2 x 4 ' • ; 

p l u s sous-so l a m é n o g é , g a r a ­

g e , t e r r a i n p a y s a g e r , 

$ 5 7 , 8 0 0 Régent P o t v i n , 6 6 1 -

5 2 2 0 . 

L A V A L - D E S - R A P I D E S : 

B u n g a l o w p i e r r e / b r i q u e , ô ' / j 

et s o u s - s o l f i n i , sa l l e d e s e i o u r , 

f o y e r n a t u r e l , b u r e a u , 2 e t o i 

l e t t e , g o r a g e , c o n s t r u i t 1 9 7 8 . 

Thérèse B e a u d i n 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

6 6 7 - 6 9 3 4 . 

S T E - R I S E : Rue M a l a r d . b u n -

g a l o w n e u f , 4 V j pièces, c h a u f ­

f a g e é lectr ique, sous-so l isolé, 

$ 3 9 , 9 0 0 . Y v e s T h u o t 6 8 1 -

6 4 9 1 , 6 2 5 3 0 7 3 . 

5TE-ROSE: M a i s o n e x c l u s i v e , 

p l u s d e 2 , 0 0 0 p i . c a . h a b i t a ­

b l e . F o y e r n a t u r e l , $ 7 5 , 0 0 0 . 

L. B l a n c h e 6 8 1 - 6 4 9 1 . 6 6 3 

1 3 0 3 

L A V A L - D E S - R A P I D E S : 

$ 3 3 , 5 0 0 . d u p l e x d é t a c h é 

a l c a n , 2 * 4 V,, p l u s b a c h e l o r , 

o c c a s i o n . G . L a v o i e 6 8 1 

6 4 9 1 , 6 6 9 - 9 0 6 6 . 

A U T E U I L : S p l i t l e v e l , t r è s 

l u x u e u x situé à cô té d ' u n p a r c , 

a r m o i r e s d e c h ê n e , tu i l es i t a ­

l i e n n e s , g r a n d e c o u r c lô turée . 

f o y e r , g a r a g e M u n e l l e P i n s o n -

n e a u l t 6 8 1 - 6 4 9 1 . 6 8 1 - 0 4 6 5 . 

A U T E U I L : S o m p t u e u x b u n g a ­

l o w d ' u n e g r a n d e u r e x c e p t i o n ­

n e l l e , 6 3 x 3 5 a v e c s a l l e à 

dîner , f o y e r , g a r a g e , t e r r a i n 

8 2 x 1 2 0 . $ 5 9 . 0 0 0 . P i e r r e 

L a n g l o i s 6 6 1 5 2 2 0 . 6 6 3 

8 7 9 0 . 

L A V A L - D U V E R N A Y : S p l e n -

d i d e b u n g o l o w m o d e r n e 

1 9 7 0 , 5 g r a n d e s pièces, s o l l e 

ô d îner , c h a u f f a g e é lect r ique, 

g a r o g e , t e r r a i n , v o i s i n a g e et 

secteur d e c h o i x , P ie r re L a n 

glo .s 6 6 1 * 2 2 0 . 6 6 3 - 8 7 9 0 

L A V A L - V I M O N T : S p a c i e u x 

t r i p l e x , sous -so l f i n i , 4 c h a m ­

b r e s , très b o n r e v e n u , g a r o g e 

d o u b l e d é t a c h e , c o m m e r c i a l , 

h y p o t h è q u e 1 2 % , g r a n d t e r ­

r a i n . P i e r r e L a n g l o i s 6 6 1 -

5 2 2 0 . 6 6 3 8 7 9 0 

D U V E R N A Y : C o t t o g e c a n a ­

d i e n 1 9 6 9 , 2 l u c a r n e s , 7 piè­

c e s , h y p o t h è q u e $ 3 6 , 0 0 0 . 

1 2 % d u e 1 9 8 1 . B e r n a r d La-

p o r t e 6 6 1 5 2 2 0 . 6 6 7 - 7 9 9 4 . 

F A B R E V I L L E : C o t t a g e 1 9 7 8 . 

5%h pièces, c h a u f f o g e électri­

q u e , m a i s o n b i e n é c l a i r é e , 

hypothèque $ 2 1 , 4 0 0 à 1 0 % 

d u e I 9 8 3 , m a i s o n d e I o v e n i r . 

B e r n a r d L o p o r t e 6 6 1 - 5 2 2 0 , 

6 6 7 - 7 9 9 4 . 

F A B R E V I L L E : B u n g a l o w sur 

t e r r a i n 8 0 x 1 8 3 . g a r o g e a v e c 

Pi t , f o y e r o u s o u s - s o l . M o n k 

L a n d r y 6 8 1 - 6 4 9 1 , 6 6 8 

3 0 2 9 . 

S T - F R A N Ç O I S : Pour p r o f e s ­

s i o n n e l , très l u x u e u x b u n g a ­

l o w , 3 c h a m b r e s , b a r f o y e r 

b r i q u e o u s o u s - s o l , m a i s o n d e 

q u a l i t é , L i n a l e c l o i r 6 6 1 

5 2 2 0 . 6 6 5 0 3 0 3 . 

S T - E U S T A C H E : B u n g a l o w 5 

p i e c e s , c o n s t r u c t i o n 8 0 , h y p o ­

thèque a v u n t o g e u s e . A n d r é e 

V i n e t t e 6 8 1 - 6 4 9 1 , 4 7 3 -

0 0 5 7 . 

L A V A L - S U R - L E - L A C : Très 

s p a c i e u x , b u n g a l o w 7 p ieces , 

g a r a g e d o u b l e , p a y s a g e r . 
r h e r e s e l a n g l o i s 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

6 8 1 - 1 4 7 2 

M A S C O U C H E : B u n g a l o w 

p i e r r e , f o y e r d e b r i q u e a u sa­

l o n , t e r r o i n 9 , 0 0 0 p i c o . 

$ 3 6 , 5 0 0 . H y p o t h è q u e o 

1 1 '/*'/ , S u z a n n e G o b e i l 6 8 1 

6 4 9 1 , 6 6 7 - 4 8 8 9 

M A S C O U C H E H E I G H T S : 

G r a n d b u n g a l o w 4 c h a m b r e s , 

p r i x r é d u i t , s u p e r b e t e r r a i n 

1 4 8 x 6 2 4 . M a i s o n i m p e c c a ­

b l e , f o y e r F r a n k l i n , a u b a i n e . 

M o n i q u e M a n s e o u 6 8 1 - 6 4 9 1 , 

3 8 7 9 4 8 0 

RIVE SUD 
ET ALENTOURS 

L A P R A I R I E : L u x u e u x c o t t a g e 

7 p i è c e s , 2 f o y e r s n a t u r e l s , 

p l a n c h e r s d e chêne , p lus ieurs 

t o g e d e R a l o n e t P l a n t e , i n -

s e P e r r o n . 4 6 5 - 2 0 0 0 . 6 7 2 -

9 1 3 7 

B R O S S A R D : S o m p t u e u x c o t ­

t a g e d e R a l o n e t p l a n t e , i n ­

c l u a n t p l u s i e u r s p o r t e s - p a t i o 

f o y e r d a n s so l le f a m i l i a l e a d 

l a c e n t e o l a c u i s i n e , a r m o i r e s 

d e chêne. Exc l . Lou ise P r o v e n ­

c h e r , 4 6 5 - 2 0 0 0 . 

B R O S S A R D : Pour $ 5 9 , 9 0 0 , 

o - v o u s o f f r e c e b u n g a l o w 

avec p o r t e - p o t i o e t sa l le fami­
l i a l e a v e c f o y e r e n c o i n . Excl . 

L o u i s e P r o v e n c h e r , 4 6 5 - 2 0 0 0 

B R O S S A R D : B u n g o l o w a t t a ­

c h e , t r è s p r o p r e , b e a u c o u p 

d ' e x t r a Situé près des t r a n s ­

p o r t s , écoles. H y p o t h è q u e à 

1 0 ' / 4 % . Luse D a n i e l , 4 6 5 

2 0 0 0 , 4 6 5 - 2 0 0 2 . 

B R O S S A R D : B u n g a l o w 3 

c h a m b r e s , sous-so l f i n i Taxes 

$ 4 3 4 s e u l e m e n t . P r i x 

$ 4 4 , 5 0 0 I d e a l p o u r j e u n e 

c o u p l e . Très p r o p r e . L e m o o n , 

4 6 5 - 2 0 0 0 

B R O S S A R D : D u p l e x de l u x e 

o v e c p isc ine creusée chauf fée , 

s a l l e f a m i l i a l e a v e c f o y e r e t 

b e r , qua l i té supérieure, n o m ­

b r e u x e x t r a . J a c q u e s P a n s e , 

4 6 5 - 2 0 0 0 . 6 5 9 - 4 4 2 0 . 

B R O S S A R D : D u p l e x p i e r r e e t 

b r i q u e , a v e c b a c h e l o r meublé , 

intérieur et extérieur i m p e c c a ­

b l e . B e r n a r d T e s s i e r , 4 6 5 -

2 0 0 0 . 

B R O S S A R D : B u n g a l o w p ie r ­

r e e t b r i q u e . 7 pièces, g a r o g e 

a v e c 1 4 , 0 0 0 p . c . d e t e r r a i n 

d a n s s e c t e u r « V » . B e r n a r d 

Tessier , 4 6 5 - 2 0 0 0 

B R O S S A R D : Sec teur d e pres ­

t i g e , c o t t o g e c a n a d i e n , 3 

c h a m b r e s , sa l le f a m i l i a l e o u 

rez-de-chaussée, s u p e r b e ter­

rain p o y s o g e r p r o f e s s i o n n e l ­

l e m e n t . L i s e C h o l e t t e . 4 6 5 

2 0 0 0 . 6 7 8 0 8 9 8 . 

B R O S S A R D : C o t t o g e se m. 

d é t a c h é , 3 c h a m b r e s , f o y e r 

noturtl, h y p o t h è q u e à 
I 0 ' ' 4 * . M a i s o n très p r o p r e . 

L a u r e n t G i r o u x , 6 3 2 - 6 0 7 0 , 

4 6 5 - 2 0 0 0 

B R O S S A R D : C o t t o g e 7 p i e -

c e s , 4 c h a m b r e s , g a r a g e , 

c h a u f f o g e électr ique, près des 

écoles , a u t o b u s Y v o n G o u l e t , 

6 7 6 - 1 1 5 7 . 4 6 5 2 0 0 0 

C A R I G N A N : - M a i s o n d e 

c o n t r a c t e u r > c o t t a g e T u d o r 

s i tue d a n s un c r o i s s a n t boisé 

lorrain 2 3 , 3 0 0 p . c . 8 pièces, 

sa l l e f a m i l i a l e très s p a c i e u s e 

2 f o y e r s I m p e c c a b l e . M . Ko l -

l y . 6 5 8 - 7 0 1 0 . 4 6 5 - 2 0 0 0 . 

R I V E S U D : A i m e h e z - v o u s 

h a b i t e r u n e m a i s o n c h a l e u r e u ­

se e t c o q u e t t e d a n s s e c t e u r 

t r a n q u i l l e près école , sous-so 1 

f i n i . b*en p r o p r e , 4 c h a m b r e s . 

G a e t a n e R e n a u d , 6 5 3 - 1 2 1 0 . 

6 5 3 - 4 1 1 1 . 

S T - B R U N O : B u n g a l o w si tue 

d o n s secteur t r a n q u i l l e p a y s a ­

g e , sous-sol ô f i n i r , i d e a l p o u r 

b r i c o l e u r . Taxes b o s s e s . H y p o 

t h e q u e 7 % . C . P i c a r d , 6 5 3 -

4 1 1 1 . 6 5 3 - 9 8 5 8 . 

S T - B R U N O : H y p o t h è q u e o 

10%%, 4 c h a m b r e s , f o y e r au 

s a l o n , g a r a g e , t e r r a i n d e 

1 3 , 5 0 0 p i d a n s l a m o n t a ­

g n e Jean G u y M a y n o r d 4 6 8 -

1 0 0 0 

S T - H U B E R T : B u n g o l o w 5 

p i è c e s , d e c o r a t i o n e x q u i s e , 

1 2 , 5 0 0 p i . c o . , g o r a g e d o u ­

b l e , b e a u c o u p d ' e x t r a . 

$ 4 0 , 0 0 0 G i l l e s T h i b a u l t 468 

1 0 0 0 . 6 7 8 2 2 5 1 . 

S T - H U B E R T : B.|Ou d e b u n g a 

l o w , 3 c h a m b r e s , sous -so l f i n i , 

f o y e r , d e c o r a t i o n d e b o n 

g o u t , «axes basses . M m e Toi 

b o o m , 6 7 2 - 8 6 8 8 , 4 6 5 2 0 0 0 

L A P R A I R I E : B a l a n c e d h y p o 

t h e q u e $ 3 6 . 0 0 0 a 1 0 ' / j % 

p o u r 3 a n s , m a g n i f i q u e c o t t o ­

g e d e vi l le situé a l a o t i e r e a u 

b o r d d o I e a u . R c j e a n C o r n -

v e a u , 4 6 5 2 0 0 0 , 6 7 8 - 3 3 0 0 

S T - L A M B E R T : B u n g a l o w , 

secteur t r a n q u i l l e , g r a n d e cui-

s ine , sa l le o m a n g e r o u v e r t e 

sur s a l o n , t e r r a i n p a y s a g e , 

i n s c r i t a $ 5 9 , 0 0 0 . L o u r e n t 

G i r o u x , 6 3 2 - 6 0 7 0 , 4 6 5 -

2 0 0 0 

S T - A M A B L E : P l a n t e z d e s 

a r b r e s , v o i c i u n très b e a u ter­

r a i n d e 9 0 0 C p< ca. c h a u f f a ­

g e é lectr ique, f o y e r n a t u r e l au 

sous-sol L V a l o d e - V i e n s 4 6 8 -

1 0 0 0 

S T - B A S I L E : C o t t o g e rénove, 

6 pièces, système é lectr ique, 

t e r r a i n 2 4 , 0 0 0 p i c o G i l l e s 

T h . b o u l t 4 6 e - 1 0 0 0 , 6 7 8 -

2 2 5 1 . 

L O N G U E U I L : C o t t o g e , 6 

p i e c e s , s a l l e a d î n e r , p o r t e 

p o t i o , t r è s p r o p r e , h y p o t h è ­

q u e ô 1 1 7 . , $ 4 0 , 9 0 0 S Tou-

s i g n a n t 4 6 8 - 1 0 0 0 , 4 6 8 -

0 4 3 2 

LAURENTIDES 

M O N T - R O L L A N D : C h a r -

m o n t e t s o l i d e c o t t a g e d e 6 

p i e c e s , 3 c h a m b r e s , g r a n d 

s a l o n , g r a n d e cu is ine éc la i rée , 

p l a n c h e r s b o i s f r a n c , p e t i t ter­

r a i n . M a r c C h a m p a g n e 4 3 0 -

6 6 6 4 . 2 2 4 4 3 9 5 

S T E - A N N E - D E S - L A C S : Ré-

d e n c e s ty le m o d e r n e , f o y e r , 

p u i t s d e lumière p o u r p l a n t e s , 

2 a r p e n t s d e t ranqui l l i té , 

$ 3 5 , 0 0 0 d ' h y p o t h è q u e à 

1 1 % d u e 1 9 8 4 . G u y Lec lo i r 

4 3 0 - 6 6 6 4 . 2 2 9 - 6 6 2 2 

B O R D D E L ' E A U : L a c C o n ­

n e l l y n o r d , c a n a d i e n n e , 

f o y e r , g r a n d e s fenê t res , a 2 0 

p i d u l a c . q u a i p o u r b a t e a u , 

s a c r i f i e r a i s a $ 5 6 , 5 0 0 . i n -

c l u o n t le m o b i l i e r . G u y Lec lo i r 

420 6664. 2 2 4 - 4 2 7 3 

B O R D D E L ' E A U : Loc Echo, 

c o n o d i e n n e 1 9 7 5 , f o y e r , 4 

c h a m b r e s , g a r o g e , a b r i pour 

b o t e o n , \9rra,T\ pc . / »ôger , seu­

l e m e n t 3 5 m i l l e s d e M o n t r e a l , 

G u y Lecla.r 4 3 0 6 6 6 4 . 2 2 9 -

6 6 2 2 

ESTÉREL: Jo l i b u n g a l o w ce 

d r e , c o n f o r t a b l e m e n t m e u b l e , 

l a c e p i s c i n e c o m m u n a u t a i r e 

p r è s l a c $ 5 5 0 0 0 M o r t e l l e 

D e s l o u n e r s 4 3 0 - 6 6 6 4 . 2 2 8 -

2 2 4 7 

V A L - M O R I N : H a r m o n i e u s e 

m a i s o n meub lée g o u t e x q u i s 

si te pr ivé . G o l f , ski a l p i n e t 

f o n d sur p l a c e , r o u t e 1 17 a un 

m i l l e , o c c u p a t i o n 1 er m a i . 

M D e s l a u r i e r s 2 2 9 - 6 6 2 2 , 

2 2 8 2 2 4 7 . 

S T - H I P P O L Y T E : Res idence 

d e 1 4 p ieces , d e u x e t o g e s , o u 

p r e m i e r e t o g e u n s a l o n d e 2 0 

x 1 5 , a v e c f o y e r , c u i s i n e , sa l le 

a d i n e r très g r o n d e , t e r r a i n d e 

4 8 6 a r p e n t s p a y s a g e Br .g i t -

t e C a n u e l 4 3 0 - 6 6 6 4 . 4 3 5 -

7 0 2 6 . 

NOUVEAU SUR 
LE MARCHÉ 

A H U N T S I C : Près B e a u h a r -

n o i s Q u a d r u p l e x dé taché 5 x 

4Vi, g a r a g e , c h o u f f o g e élec­

t r i q u e . B o n s r e v e n u s a v e c 

$ 2 0 , 0 0 0 c o m p t a n t . E X C L . 

M a r t h e G r o s s o , 3 3 7 - 5 4 8 0 , 

7 4 7 - 1 5 3 8 

B R O S S A R D : - M . B u n g a l o w 

t o u t b r i q u e 7 pièces, sous-so l 

f i n i a v e c f o y e r , 4 c h o m b r e s , 

t a p i s p a r t o u t , g a r o g e , m a i s o n 

très p r o p r e . M o n i q u o L a m a r -

c h e , 4 6 5 - 2 0 0 0 , 6 7 2 - 4 0 4 2 . 

C A N D I A C : Situé sur u n cro is ­

s a n t , 8 p i e c e s , 4 c h a m b r e s , 

f o y e r n a t u r e l en p i e n e , t a x e s 

$ 1 , 2 0 0 . g a r o g e d o u b l e , te r ­

r a i n 1 0 , 0 0 0 p.C. t o u t c lôturé. 

P. C h o m b e r l a n d , 4 6 5 - 2 0 0 0 , 

6 5 9 - 3 5 4 9 

C A N D I A C : B u n g o ' o w D e c o ­
r a t i o n l u x u e u s e e t s o b r e . 2 
é toges f i n i «excep t ionne l» . 

P lanchers e t a r m o i r e s e n chê­

n e . P o r t e s m o u l u r é e s e t ce 

r. 'est pas t o u t l Luc ide D u p u i s , 

6 7 2 - 7 2 1 5 . 4 6 5 - 2 0 0 0 

C H A M B O R D : Près V i l l e r a y , 

» 5 ' i, semi d é t a c h é , g r a n d 

s o u s s o l c i m e n t é 8 ' . S o r t i e 

séparée . $ 5 1 . 5 0 0 M L S . M a r -

t h e G r o s s o , 3 3 7 - 5 4 8 0 . 7 4 7 -

1 5 3 8 . 

L A C H E N A I E : H y p o t h è q u e 

$ 3 3 , 2 4 2 ô I O V I V p o u r ce 

b u n g a l o w c o n s t r u c t i o n 1 9 7 1 , 

1 0 pièces, très b o n é t a t . Ter­

rain c l o t u i é , c a b a n o n . P r i x 

$ 4 2 , 0 0 0 M i c h e l i n e Mol . 

m o r d , 5 8 5 6 6 2 7 . 5 8 5 2 4 0 2 . 

N O U V E A U R O S E M O N T : 

T r i p l e x d e l u x e , s o l l e à m a n ­

g e r , f o y e r e t b a r a u s o u s - s o l , 

c h a u f f a g e é lectr ique, 2 g a r a ­

g e s , h y p o t h è q u e à 1 0 % , 

t r a n s f e r a b l e . D F o u b e r t 2 5 4 -

4 5 9 1 . 2 5 4 9 5 6 5 

S T - H Y A C I N T H E : Bois J o l y 

C o n o d i e n n e e n p i e r r e B e a u ­

c o u p d ' e x t r a , g o r a g e c h a u f f é , 

h y p o t h è q u e 1 2 % . 4 a n s . 

I d é a l p o u r p r o f e s s i o n n e l . 

C l a u d e M e u n i e r , 7 7 3 - 9 8 2 6 . 

4 6 4 - 3 4 0 1 . 

STE-JULIE: B u n g a l o w i d e a l 

p o u r c o u p l e d e b u t a n t , secteur 

t r a n q u i l l e p rès p a r c , 2 c h o m ­

b r e s , s o u s - s o l s e m i - f i n i . C . 

P i c a r d , 6 5 3 - 4 1 1 1 . 6 5 3 

9 8 5 8 . 

S T - L A U R I N T : P rès C a n a -

d o i r . T r i p l e x 6 " j p l u s 3 « 3 ' ' i 

G a r a g e d o u b l e . E x c e l l e n t e 

c o n d i t i o n D a t e d o c c u p a t i o n 

j u i l l e t . $ 8 9 . 0 0 0 Exc lus i f . 

M m e S u z a n n e R e i d , 3 .17 

5 4 8 0 . 

d e t o c h e , b r i q u e , 3 l o g i s d e 4 

p i è c e s c h a c u n . P o u v a n t ê t r e 

r e c o n v e r t i e n c o t t a g e . S i tué 

p r è s C é g e p e t t r a n s p o r t s . 

$ 5 5 , 0 0 0 M m e S u z o n n e Re id , 

3 3 7 5 4 8 0 

S T - L A U R E N T : Près d e M u . . . 

B u n g a l o w d é t a c h e 8 ptèces, 3 

o u 4 c h a m b r e s 2 s a l l e s d e 

f o u . G r a n d e cu is ine m o d e r n i ­

sée e t équ ipée S u p e r b e p isc i ­

n e c r e u s é e . E x c l u s i f . M m e 

S u z o n n e R e i d , 3 3 7 - 5 4 8 0 

S T - L A U R E N T : T r ip lex p e t i t V I L L E R A Y - N O R D - M a r 

q u e r t e , t r i p l e x avec b a c h e l o r , 

l o y e r i luxueux très g r a n d s . 

B a l a n c e d e v e n t e 1 2 V a % . 

J e a n P a n n e t o n 7 4 7 - 5 2 1 0 , 

3 3 7 5 4 8 0 

1 7 » R E N O V E a v e c g o û t , 

f o y e r , p a r q u e t e t a r m o i r e s 

b o i s n a t u r e l , g r a n d e s p i e c e s , 

l a r d i n , c o i n t r a n q u i l l e , décora ­

t i o n d e goût A v o i r . Pe t i t b< 

j o u . M o u r i c e A u m o n d , 6 2 0 

6 5 3 0 , 6 2 0 - 2 5 1 3 . 

V O T R E P R E M I E R E m a i s o n . 

V o i c i u n j o l i p e t i t b u n g a l o w 

d é t a c h é à P A T . Enfin u n coin 

b i e n ô vous. U n p r i a accessi­

b l e $ 3 9 , 5 0 0 A l i c e D e m e r s , 

5 8 5 - 6 6 2 2 . 

B U N G A L O W R E P E N T I -

O N Y : H y p o t h è q u e d e 

S 3 9 7 0 0 o 1 0 % t r a n s f e r a b l e , 

r e n o u v e l a b l e a o û t 1 9 8 3 . 

C o n s t r u c t i o n I 9 6 0 F o y e r , 

secteur occess ib le $ 4 9 . 5 0 0 

A D e m e r s 5 8 5 6 6 2 2 

C O T T A G E v i e i l l o t e t c h a r ­

m a n t à l 'extér ieur , v i d e e t d e 

s u a b l e à l ' intérieur, e t i l v o u s 

o t t e n d . G a r o g e , j a r d i n 

2 0 , 6 6 2 p .C $ 4 3 , 0 0 0 A l i c e 

D e m e r s 5 8 5 - 6 6 2 2 
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VOUS POUVEZ ENCORE ACHETER UNE MAISON 
EN PROFITANT D'UN TAUX D'INTÉRÊT DE 1979 

I l POUR LES MAISOî -
« MODEMS CCMPJHM 

A PARTIR DE '&.000 

i o y 4 % 
3 ANS 

(DUREE 5 ANS OU 3 ANS) 

LE PRIX D'ACHAT DE VOTRE MAISON 

N'A PLUS BEAUCOUP D'IMPORTANCE 

CE QUI COMPTE AUJOURD'HUI 
C'EST LE 

TAUX 
1 maison 

a ce taux 
INTÉRÊT 

11 ]Jû 
5 ANS 

5 A N S 
3 maisons 

à ce taux 

3 A N S 
1 maison 
à ce faux 

'Wkl 
3 maisons 

a ce taux * 3 9 7 MENSUELLEMENT 

COMPTANT À PARTIR DE *2,200 

5 ANS 
11 maisons 

à ce taux 

LION 

SORTIE 

BOIS-DES 

FILION 

MAISONS 
MODELES 

IUI ADOLPHE CHAPlUU [GUN0C-C0TE 

BOUL. DES 
LAURENTIDES r 

LAVAL (CH0MEDEY) 
2 0 1 6 , rue G o y e r , C h o m e d e y , L a v a l 

687-3956 — 6 2 1 - 2 6 0 2 

B0ISBRIAND 
D i ' e < t i o n p o u r > A u \ tmdtr r m p r u n t t i I a u l o r o u t r 

d e » l a < j > « - o i i f f f \ j u i q u a u ? • p o t l r d«- p v m j r l o u r 

n e i o d r o i t * o l a t o r f i * 1 9 v t r t B o i i b n a n d » 1 v u l ­

v a l l e » * n t * i g n « \ 

425-9955 — 621-2602 

B0IS-DES-FILI0N 
Din<»ion pour vout rendre, emprunter l'au­
toroute 6 4 0 , «ortie Boi\-de%-Filion tu ive i 
nov enseignes. 

621-1284 — 621-2602 

B0ISBRIAND/B0IS DES FILION 
L o y e r c o m p l e t C a p i t a l I n t é r ê t 

- t»t t a x e s A v e c Ft P ' 3 4 5 DESCHENES & GAGNON 
CONSTRUCTION ITEE 

JE VOUS OFFRE 6 PROJETS 
DOMICILIAIRES. 5 MINUTES 
À L'OUEST DU PONT CHAMPLAIN 

MASCOUCHr 
* / — 
(À 12 minutes 
de Montréal ) 

Je suis: 

• plus près de Montreal que 
Beloeil. Boucherville ou 
St-Bruno. 

9 plus tranquille que Brossard 
(seulement 8,000 de 
population). 

• capable de vous offrir des 
terrains plus grands, des 
maisons mieux construites, 
des taxes moins élevées que 
presque partout sur la 
Rive-Sud. 

Je vous offre: 

• un choix de 6 projets 
domiciliaires, dont les fameux 
Villages de Candiac. 

• un terrain de golf sur place. 

JE SUIS...CANDLAC 

ÊCONOMISEZM,600 A l'achat de votre maison (votre meilleur 
investissement) (incluant: credit de 

peinture, frais de notaire, chauffe-eau 60 gallons). 

Aimeriez vous payer 

S8 000 de moins qu'a 

Laval et S4.0Q0 de 

moins qu'à Repentigny? 

/ 

Venez nous voir chez 

Charco 
Construction 
(Qualité et originalité) 
(A 5 minutes du golf, a 3 minutes de Vareno) 

M. 

* # • 
I 'M 

m r 

VIVRE A CANDIAC... 
ENFIN, LA SAINTE PAIX! 

L O U I S I A N E II C A N A D I E N N E II 

FWAMCmtNT 
HYPOTHÉCAIRE 

è 

MM 
BUREAU DCS VENTES 

132. DOui. MONTCALM 

CANDIAC 659-41W 

BUREAU-CHEF 659-5435 

SPÉCIAL 
4 maisons modèles 
Taux d'intérêt 

2i11lfH1ffil«Un 
pour 5 ans 

Modèle Futura 

8 maisons modèles (bungalows) 

'37,900 à partir de 
(modèle futuriste ou modèle québécois 

Terrains (60- x 100) et (58* 1155) 

Faites vite. Vous devei ocheter 
avant le 31 mars 80 pour l'habiter 
It 1er juillet 80 

Maisons modèles: 2584, rue De Vigny 

471-1272 
DIRECTION Emprunte/ le pont Pie-IX. route 25 nord. iusqu au» premiers 

feux de circulation (Mascouche), tournez a gauche sur le boul Sfe Marie jus* 
qu a lo rue Charny, n gauche suive; les indications Charco Construction 

LES HABITAT IONS 

ROBERT BOUCHARD i m 
VOUS OFFRENT UNE ISOLATION DE QUALITE SUPERIEURE 

4 ots mx A m m of $ 3 8,31 
4 maisons modèles 

CS4'| 

^"THMIHStSUKIU j 

rsmneit s 
Ouvert oui visiteurs 

les lomedi» 
et dimanche» de 

IhoSh. 

! il i 

Lun mar. mm. de 
7k è fti f.m. 

Bwrtou des vtntts et moitoni modtJtt au 5305, rue Raoul w 678-8072 

6 

MAISON^ 
O 

VENDRE 
L _ 

Il y en a 
sûrement 
une pour 

I f A l l c f V U U s j ! 
S% COMPTANT S E U L E M E N T 

La Société canadienne ^hypothèques et ûe logement dispose de maisons 
unifamiliales dans la region métropolitaine de Montreal: 

SUR L ÎLE DE MONTRÉAL 
de $30 000 a $47 000 4 

(principalement dans le 
"secteur ouest. Ile Bizara. 
l|e Per rôt. Vaudreuil. 
Pir.court Pierrpfonds 

SUR LA RIVE SUD 
DE MONTREAL 
ae $25 000 a $45 000 
ide Sorel a Valleyfield 
et de Longueur, 
a St Hvacmrhe* 

A LAVAL ET DANS LES 
LAURENTIDES 
de $31 000 a $55 000 
la Brotsbnand. St Eustache 
St-Francois-de-Sales. 
Lachute et Deu* Montagnes| 

Les avantages que procure i achat d une maison SCHL sont nombreux 
• bon état pnvs.-que • disponibilité immediate • pnx au marche evaiue par .a SCHL 
• taux d .nterér jourant • chow d hypothèque a remtx)ursements égaux ou 
progressifs pour s adapter a vos extgènces et capacités financières présentes et 
futures • période ae remboursement j u s g l . à 40 ans • approbation accélérée 
de la demande de prêt 

HATEZ VOUS» 
r f ! 

Les maisons SCHL.se vendent rapidement, aussi, consultez des maintenant votre 
courtier ou agent immobilier pour vsiter votre future maison ou pour obtenir 
de ptus amples renseignements , 

gagnon 
Tiore 

&. ASS. INC 

entrepreneurs 
g é n é r a u x 
conception • construction 

Nous construisons seulement des maisons 
exclusives de qualité supérieure selon vos 
goûts et besoins sur votre terrain (region 
métropolitaine et Laurentides). 

$40,000 a $ 3 i 

Un de nos projets présentement en cours 
est situé au 9031 Gouir ouest, Montréal. 

. • 1 ! 

inf: bureau - lavai tél.*622-9200 
i 1 

L ' A S S O M P T I O N (PROJET TERRE DU COLLEGE) 

EN COLLABORATION AVEC LA VILLE DE L'ASSOMPTION 

PRIX 

À PARTIR DE 

'32,900 
(TERRAIN INCLUS) 

CONSTRUCTION R A M Y C INC. 
Coin Barré» tt Vodrtci» 

5 8 9 - 6 0 6 8 

p f o f f M i l f i O . K SCHL 

Hjrirotkèqut 

ft 1S US 

cumncAnowasswûONSl 

féLMSM l APC MO 
Competence et sol*.ib«l»te 

ENTREPRISE ST -LUC 
9 1 5 , rang du Golf 

5 8 9 - 3 3 6 6 

DIRECTION: Autorouh 40, tortit 101. Voit ot itnrki 

jvtqu'o lo ?t lortie dirtctiofi L'Atiomption Toumtz o 

pOVoSt OU bovl l A.nçt-CcjftJwri (lniMéri) ÎOUftHI Q 

droit» Borret (pmdelohvitrt). 

HEURES DE VISITE: Semo.ne de 1 h a 5h, 7h a 9h. 
SAMEDI ET DIMANCHE: lh à 5h. 

»2J)I 

http://SCHL.se
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ANNONCES 
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********** 
Habitations Normand 2& 

votre maison? 

NORMAND VOltëLEDfT 
nos. maisons sont parmi les plus bel les et, 
\QS m i e u x : construites de Ja*felVESUD 

OUVERTURE OFFICIELLE 

CHOIX DE BUNGALOWS 
ET COTTAGES 
SEMI-DÉTACHÉS 
LES HABITATIONS NORMAND 

VOUS OFFRENT DES MAISONS 

À DES PRIX TRÈS ABORDABLES 

PRIX À PARTIR DE 

«38,450 
Paiement mensuel 
Capital, intérêts aussi bas que 

SAINT-HUBERT 

9 ,n 

m j j j j & l 

WttB 

uu 

avec H.P.P. 

L I V R A I S O N : 
m a i , juin, juillet 

S a n s 
d e gofontie 

LiitJ CEATIf KATOW DES 
\wSSi.. NEUVES DE L A PC H 

. Cho* < * • " h è n e »o»«ie , coovre-

HABITATIONS N O R M A N D 

I 
EDGAR 

GRANDE ALFE 

BOUL. TASCHEREAU 
M A T S C N S 

Competence et solvabilité 1 

HEURES D'OUVERTURE: 

Lundi-vendredi: 1 h p.m. a 9 h p.m. 
Samedi-dimanche. 10h à 6h p.m. 

MONTREAL VIA PONTS I 
eXTOMAOUJaCOJlUAIIM 

MONTREAL VIA PONT 

CHAMPtAIN 

Habitations 
lormand 

Constructeur de maisons de qualité depuis 
30 années à votre service. 

DIRECTION: 
Du bout T O K S W I O U print: «o rut Rcgn? (rmi gr> 
roge Ferttont e* Rttfovront Oà*ioo Hofcdoy), con­
nut! tur fUgrrt, tourr*X O drortt wr Oondt Alla* et o 
goucr* twr Murray HJ IQV c Edgar 

Sutvti not eftwigrm — ken venu*! 

A proximité de* écoles, des centres d'ochots et 

service de troniport. Route» principale!. 

3895 rue EDGAR Tél.: 676-2035 

J 04 30 

jusqu au 30 \u«n 

de 5 

c.mi n m i e n » 

620-1550 
it3l 

On a pensé à vos enfants 
• Prix variant de 538,900 à $81,900 

• Centre communautaire comprenant: piscines, tennis, saunas, 

salle de jeux, garderie, salons communautaires 

• Service privé et gratuit d'autobus 

• 5 ans de garantie A.P.C.H.Q. 

• Heures d'ouverture: • 

lundi au vendredi de I3h a 21 h 

samedi et dimanche de 11h à 18h 

Construco Ltee 

Les Constructions Frevin Inc. 

Les constructions Gingras & Godbout Inc. 

Les Terrasses du Nord Inc. 

A Sons" 
dt go/onte 

• • m 
PROGRArVMOt 
camncAno* ots MAISONS 
^ I M S CX L A P C HQ 

Competence el solvabilité' 

B E A R D 

campeMi0 
Le maître-bâtisseur 

POUR 
PLACER UNE 

P E T I T E A N N O N C E 

l a p r e s s e 

Les taux d'intérêt actuels sur 1e r hypothèque de ces 

projets varient de 1 0 % - 1 0 ' / 4 % et 1 2 % maximum. 

• Intérieurs très spacieux • Livraison immé­
diate si désiré• 5 ans de garantie. 

• Visites libres les samedis et dimanches entre 
13:00 et 17:00 heures. 

HAMEAUX STE-ROSE 
(Sre-Rose) 
Comment t'y rendre: De Montreal, ou?orouif de» lourenhdej, .ortie 16 boule>ord 
Ste-Rose, roule/ vers fat, par !o suite prendre le boule»ord De>|ordmj o droite, en­
suite rue Chortrond o aouchc rue Todlefer. DU-1134. Informations: N<o!e Bessette, 
661-5220. 

RÉSIDENCES PRiNCE-RUPERT 
(Aufeuil) 
Comment s y rendre De Montreal, boule»crd des lourenttdes jusqu'à Aufeuil. tour­

ner o droite sur la rue P'ince-Rupert OU-1132. Informations: Nicole Bessele 661-

5220 

LES VERGERS DU LAC 
(Ste-Dorothée) 
Comment j y rendr De Montreal o u t a g e 13 (Mircbeï), sortie boulevard Samson 
ouest Prwdre le rona du bod de I eou .uscu ou bouievord Jolibourq c »ctro arotte 
CH-1133 Informations. Etienne Doyle ou Pierre freooire, 681 -6491 c m 

l e P e r m a n e n t 
PIDUDE CANADA P E R V A N E N T * " bST 

St-Lambert—PréTiile (2<?Phase) 

condominium 
Jes 'Êois d&Prévilh 

UN ENSEMBLE RESIDENTIEL ET UNE VIE DE GRAND LUXE AU BORD DU ST-LAURENT 

PROFITEZ DU PRIX AVANTAGEUX DE LE 2e PHASE POUR LIVRAISON EN MAI 

• COURTS DE TENNIS • PISCINE ET 
S A U N A S • CLIMATISATION COMPLÈTE • 
CONSTRUCTION INSONORISÉE • À 
QUELQUES PAS DU TERRAIN DE GOLF ET 
DE LA M A R I N A . 

Notre bureau de vente est ouvert tous 
les jours de 13h à 19h. 

Pour s 'y rendre: sur la rive sud, emprunter la 
sortie boul. Simard des autoroutes 132 et 15 
entre les ponts Victoria et Champlain. 

eqcotê... U n » p W W É I à» »errte e «du». »e a 

Monsanto me 
CCvftMfl * n imrr>#v6Je t 

465-5661 284-0777 

La douceur de vivre en ville 

\ 

Un C maison 
en copro­
priété? Bien 
sûr, au 

Manoir Montpellier! 
Mais il faut se presser! 

Vous aimez l'hiver, 
v le déneigement, I 

, - v la glace,*ies voitures 
/ î froides? Alors, 

pas la peine de venir nous voir. 

M 
â l S s i a la fin d'une 
journée bien remplie, 
une piscine chaulée, un 
bain tourbillon ou un 

sauna vous réconcilient avec la vie, n'hésitez plus! Tapis plein-
parquet, a i r climatisé, thermostat dans chaque appartement, pièce, salles de 
réception et de loisirs, pistes de jogging, courts de tennis et de 
badminton. Le parking intérieur est compris dans le prix d'achat. 

ou 2. 

UI 1 chez-vous bien à vous 
partir de $42,990. Nous 
ne pourrons toutefois 
maintenir ce prix bien 

longtemps. $6,000 comptant 
seu ement, et vous emménagez. 
Un investissement...sans tracas! 

M a i s il faut se presser, il y a affl 

Pour plus de renseignements, 

composez le 337-4491. 

Lt' Manoir ff# 740, boul Montpellier, 

lUn i i tnp l lier Vl , le***** 
w Téléphone: 337-4491 

Occupation au printemps. Des 
appartements de 4 pièces (2 
chambres) et 5 pièces 1 / 2 (3 
chambres), comprenant . .< 
une salle de i $ 2 & 
bain 1 / 2 - * i v ? ^ 

2 " ^ ' 

uen ce! 

Située au sud de Côte Vertu 
tous pris de la gare CN. 

j ; 

file:///wSSi
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CHEZ NOUS VOUS ÊTES IMPORTANT 
Modèle 

L 

SOCIÉTÉ DE GESTION LUNEB0URG INC. 4 O l / 0 / 
TAUX D'INTÉRÊT I O / 4 / O 

L 
L 

spacieux et 

PRIX A PARTIR DE $ 1 1 9 , 0 0 0 
NOUS AVONS S MODÈLES 

Vous offre ^ ^ 
la possibi-

l'A.' '_*>• 

lite d inves- A* 
t i r o n s des 

T R I P L E X % 
spacieux et p i 

luxueux si-
tués à VI-

MONT, LA- <$ 
MAL, dans < 

le très beau 
domaine 

CITÉ DE 
SANTÉ. 

Taux 
d'intérêt 

II 0 0 0 

Q 

Devenez propriétaire d'un 3 ou 4 logements que vous serez fier également 
d'occuper et qui vous oblige à des paiements mensuels inférieurs à tout au­
tre logement comparable que vous loueriez. 
SITUÉ D A N S D E S S E C T E U R S AVANTAGEUX ET EN PLEINE E X P A N S I O N . 

NOUS VOUS G A R A N T I S S O N S LA PREMIÈRE LOCATION AINSI QUE 

L 'ADMINISTRATION DE VOTRE IMMEUBLE. 

POUR INFORMATIONS: HEURES D'OUVERTURE SEMAINE: 19h à 21 h, sam. et dim. 13h à 1 7h. JOUR: 668-4344 (de 8h 30 à 17h00) 

S G L INC. vous offre également le choix de 16 modè­
les de maisons unifamiliales qui vous feront rêver. 

L'un ou l'autre modèle saura satisfaire vos be­
soins individuels et permettre ainsi à votre petite 

famille de vivre en toute quiétude dans le très 
beau secteur du Domaine Cité de la Santé à 

Laval. Cette maison fera sans doute votre 
fierté et constituera également un place­
ment d u n e valeur certaine. 

VENEZ VOIR 
Direction VIMONT Autoroute 440. sortie boul. 

René Laennec. Tout droit jusqu'à la rue Yvan 
Pavlov ou vous tournez à droite Tout droit 
jusqu'à montée Monette Tournez à gauche 

% 

I I 

Le confort.^ 

ÇtouctieroUe 
10 MINUTES DU PONT-TUNNEL 

SYNONYME DE CONFORT, DE BON GOUT ET DE DETENTE 

11 Jtodèles de qualité 
PRIX A PARTIR de 

*49,500 

La vie à la campagne à son meilleur 

À seulement 25 minutes de Montréal 
SAINT-LAZARE 

Au coin de St- Louis et 
Cité des Jeunes 

4 MAISONS MODELES 
AVEC FOYER A VISITER 

Un projet de 360 acres, dont 70 privées qui sont réservées pour ac­
tivités sportives: raquette, ski de fond, jogging, cyclisme, etc. Futur 
petit centre d'achats. 

(grandeur -noyenne: 1 9,800 pi car.) 

A PARTIR DE $ 44.700 
Taxes annuelles $400 à $500 maximum 

M 

12V4H •. 

r ^ Sons 
d e gorortto 

TAUX D'INTERET GARANTI A • Ah / £. / V (1 AN) 
Choix de magnifiques modèles unifamiliaux dans un secteur paisible à quelques 

minutes des ponts. 

Aussi modèle Ligne Latérale Zéro 
204, Louis-Joseph-Lafortune, Boucherville 

Ouvert: Lundi au jeudi, 1h à 9h p.m. Samedi et dimanche, 1 h à 5h p.m. 

666-7193 666-7197 
DIRECTION: Pont-Tunnel, route 132 est, direction Sorel, sortie 18 conti­

nuez jusqu'au boulevard Montai v i l l e , passez polyvalente, 1ère rue à 

droite boulevard Mortagne. Ou pont-tunnel. Transcanadienne, sortie 92 

boulevard Mortagne et suivez les enseignes jusqu'au projet. K . I 7 3 

• N O U S C O N S T R U I S O N S E G A L E M E N T 
SUR D E M A N D E S E L O N V O S G O Û T S 
ET V O T R E C O N C E P T I O N 

HEURES DE VISITES: 
Sur semaine: 8 7 5 - 2 8 9 9 
Fin d e s e m a i n e : 1 3 h à 18h 
4 5 5 - 2 4 1 0 

4 .1 « l A K MO 
Competence et SOhrabtMe' 

Hyena 
sûrement 
une pour 
vous! 

^SONs 

VENDRE 
«ML 

•iiii '-ilii 

QonslruclionjKanioc,^ 

SI VOUS RÊVEZ À DEUX... 
A CHOMEDEY, nous pouvons vous aider à réaliser votre rêve. 
Venez choisir parmi l'un de nos 3 modèles... 

UNE VISITE 
VOUS CONVAINCRA 

AUTOROUTE L A V A l - I . 

I A V M 

. - ( 4 4 0 ) , 
l — — 

±1 
I O U I STMAJTlN 

, , : . 1 . . u -

OUVERT AUX VISITEURS 

Du lundi au |eudi 19h à 21 h 
Samedi et dimanche, 13h à 17h. 

Cette, 

2 0 8 1 , a v . DUMOUCHEL, Chomedey Laval 
Tél.: 6 8 1 - 6 6 8 6 (bureau) 6 6 1 - 0 7 1 2 (rés.) 

B O I S B R I A N D 
I < H U M 

Le VillaûCM is 
CHOIX DE MODÈLES DÉTACHÉS ET SEMI-DÉTACHÉS 

bONGUEUIb 
LP.A. Construction Inc. est fier de vous presen­
ter ses n o u v e a u x modèles exclusifs: cot tages 
détachés 

NOUVEAU 

MODÈLE 

LE FUTURISTE 

Modèle au 

2774 Beliveau 

LONG'JEUIL 

R. IMBEAU 
Bureau: 526-4141 

Residence: 468-3151 

LP.A. CONSTRUCTION INC. 

M#sees d ouvtr tv f# t 

6 0Cpm i f O O p m 

'2 M p m i f tOOp» 

P t O G f t A M M i D 'AlDi FEDERALE DISPONIBLE 
Une realisation d a D t v m o r Inc. partir de '37,900 

BUREAU DES VENTES: 4 3 0 - 1 3 5 5 
ITINÉRAIRE: Sorti* 19 do l'autoroute dot lauronriaot, toumox 
à dro i t * sur GRANDE CÔTE, roulox vori l'ouest et suivei no» 
enseionei ou oncort, autoroute 13, (Mkoboi), sortie 20. 

M I N 

Maison centenaire en pierre, 57 arpents, ruis­
seau, restaurée de façon traditionnelle, 9 pièces 
avec planchers de pin rouge et cuisine mo­
derne; glacière antique en pièces; remise pour 
2 autos; $120.000; conditions flexibles; taux 
d'intérêt 11%. Propriétaire: 282-1558 jour; 
761-2018 soir. Visite libre le samedi 5 avril, en­
tre 12h et 16h, a u 485. rue Principale, Ste-Mar-
the, comté Vaudreuil. 

i 

BROSSARD 

1 
psspup* 

Magnifique propriété de 12 pièces dans superbe 

secteur «S» boisé, décorée par professionnel, plu-, 

sieurs extra. Hypothèque à 11 % 

6 7 1 - 7 0 8 1 — 6 7 1 - 2 0 4 6 
Prix demande: M10: nui 

102 Propriétés à revenu 102 Propriétés o revenu 

à vendre à vendre 

Trust Royal 
Services immobil iers 4 7 

PROPRIÉTÉS À REVENU 
AHUNTSIC: 1 1 l o g e m e n t * , 
i m m e u b l e s e m i - d e t a c h e , 
hypothèque I 0 V 4 % , solde 
d e p r i x d e v e n t e p o s s i b l e , 
$ 1 2 5 , 0 0 0 . Paula D e m e r s . 
3 8 9 - 0 7 8 9 . Hubert McAl l i s ­
ter, 3 3 7 - 5 1 7 0 , 7 4 8 - 6 0 0 3 

AHUNTSIC: I m m e u b l e 3 2 
logements tous loués. Reve­
nus S 7 O . 2 0 0 h y p . o 
l O V . V . due 1 9 8 3 . C l a u d e t ­
te D e s i o r d i n s , 3 2 3 - 6 4 7 0 , 
3 5 2 - 0 3 1 8 . 

BROSSARD: Triplex 6 - 6 - 3 
p i è c e s , p rès é c o l e s , t r a n s ­
por t , bon revenu, h y p o t h è ­
que de $ 4 5 . 7 0 0 . à ! 0 ' / 4 % , 

1 x 6 p i è c e s l i b r e o l ' a c h e ­
teur pour 1er juillet, c lôture, 
g a r a g e d o u b l e . E x t . . C a m 
St -Den.s , 6 7 1 - 0 2 3 5 , 6 7 1 -
1 1 7 4 . 

B R O S S A R D : D e u x ( 2 } d e 
4 ' / j , pieces, te r ra in com­

mercial et résident iel , très 
bien situé, taxes ra isonna­
b les M L S, Ruth L. Z u l i a n i , 
6 7 2 - 0 2 3 5 . 4 Ô 8 - 4 5 4 2 . 
CARRÉ ST-LOUIS: Immeu­
ble 3 é t a g e s , 8 logements 2 
et 3 p i è c e s , e n t i è r e m e n t 
meubles Conc ierge . Reve­
nus $ 1 6 , 3 8 0 . J C G a u ­
c h e r , 3 6 6 3 3 9 3 , 3 6 3 -
5 1 0 0 

CENTRE: H u t c h i s o n c o i n 
Mi l ton Construction 1 9 6 3 , 
1 7 a p p a r t e m e n t s meublés , 
9 x 2 ' / j , 8 x 1 V j . R e v e n u 
$ 3 7 , 3 2 0 a v e c d e s b o u x . 
MLS, H e n r y K h a v a m , 2 7 4 -
9 4 9 1 , 7 4 7 2 6 7 4 

CENTRE: G n q p l e » , r e z - d e 
c h a u s s é e 1 0 7 j p i è c e s , 5 
c h a m b r e s , sa l l e à d î n e r , 

. c h a u f f a g e électr ique, boise­
ries Oe chêne, v i t raux , lus­
t res a n t i q u e s . I d e a l p o u r 
b u r e a u x , cl inique, associa­
t i o n . H u b e r t M c A l l i s t e r , 
3 3 7 5 1 7 0 . 7 4 8 - 6 0 0 3 . 
Pau lo D e m e r s . 3 8 9 - 0 7 8 9 

CENTRE EST: S i x l o g e ­
ments rénovés près d e 
t ion Sherbrooke . $ 1 8 . 0 0 0 
de revenu. N o u v e a u systè­
m e d e c h a u f f a g e e t e a u 
c h a u d e . Toujours loués. G . 
Sov igny . 7 3 7 - 2 3 7 3 . 4 8 9 -
5 3 2 1 . 
C H O M C D i r . P r o p r i é t é 
b r i q u e d é f o c h e e , c o m p r e ­
nant 6 » 4 'A pièces, chauf ­
f a g e p a r l o c a t a i r e , e n t r é e 
l o v / t é c h . . bâtisse 4 2 x 4 4 , 
terrain 8 0 x 1 1 0 , $ 8 9 , 5 0 0 
Jocques Proulx, 6 6 1 - 6 6 6 0 , 
6 6 1 - 3 5 5 6 . 

CENTRE EST: Rue S t - J o -
seph, residence pour profes­
s i o n n e l , 9 p i è c e s , 4 c h a m ­
b r e s , h y p o t h è q u e 
$ 1 0 0 , 0 0 0 , 1 0 ' / ? % d u e 
nov 8 3 , a r c h i t e c t u r e d e 
c h o i x , l u x u e u x , s p a c i e u x , 
g a r a g e . Urban C i n n o , 3 3 7 -
5 1 7 0 , 3 8 2 - 4 9 4 4 . 

CENTRE-EST: Près m é t r o 
Joliefte, 5 logements, reve­
n u a n n u e l $ 5 , 5 8 0 . P r i x 
$ 3 7 , 5 0 0 I d e a l p o u r p r o ­
p r i é t a i r e o c c u p a n t M L S , 
P a u l i n e B o u c h a r d , 3 5 4 -
0 3 6 0 , 3 5 2 - 3 4 3 0 . 

CENTRE N O R D : 4 3 a p p . 
r e v e n u $ 9 6 , 9 0 0 , â g é 1 0 
a n s , 1 a s c e n s e u r , p r è s d u 
m é t r o , h y p o t h è q u e 
$ 2 5 8 . 0 0 0 . I 3 V 4 % - 1 9 8 5 , 
solde de prix de vente possi­
b le , p lomber ie et électr ici té 
e n c u i v r e , s u n d e c k , 6 0 % 
d e s l o g e m e n t s sont m e u ­
b l é s , 1 6 g a r a g e s . R o n a l d 
D e n m o n , 2 7 4 - 9 4 9 1 , 3 5 2 -
5 3 2 9 . 

C I N T R E EST: Ma ison d e 
chambres (1 2) très bon sec­
t e u r , f a u t v o i r , r e v e n u 
$ 1 4 , 2 0 0 Prix $ 6 7 , 5 0 0 
Exclusif. Robert G a u t h i e r , 
2 7 4 - 9 4 9 1 , 3 7 4 - 5 6 4 9 . 

CÔTE ST-LUC. Ma ison d e 
' a p p o r t b é t o n , l o g o m e n t s 
spacieux SV3. 4 ' / ; et 3 % , 2 
ascenseurs, piscine intérieu­
r e , s a u n a s , s t a t i o n n e m e n t 
i n t é r i e u r . R e v e n u b r u t 
$ 2 9 0 , 0 0 0 C o m p t o n t r e ­
quis $ 3 0 0 . 0 0 0 Al Z a k o i b . 
2 7 4 - 9 4 9 1 , 3 3 1 - 3 4 1 1 

L 'ASSOMPTION: Bungo 
l o w b r i q u e s a v e c g o r a g e 
d é t a c h e , 3 0 x 5 0 pour usa­
ges m u l t i p l e s , e l e c t n c i e n -
p l o m b i e r , e t c . C o m m e r c e 
d i s p o n i b l e si d e s i r e 
(p lomber ie ) avec a c h a l a n -
d o g e camion M I S , C l a u d e 
P . l o n . 3 5 4 - 0 3 6 0 . 5 8 5 -
3 9 6 8 

MERCIER: S e m i c o m m e r ­
cia l , t r ip lex d é t a c h é briques 
a v e c é p i c e r i e a u r e z - d e -
chaussee bai l |uin 8 1 , so'de 
de pr ix , ven te a v * c vendeui 
M I S . P a u ! M o n d o r , 3 5 4 -
0 3 6 0 , 2 5 6 9 3 7 0 

M O N T R E A L : 2 3 l o g e 
m e n t s , f a c e c e n t r e P a u l 
S a u v e , r e v e n u s $ 4 5 , 0 0 0 . 
b o n n e 1 è r e h y p . p r è s d e 
tout. Excl. M iche l Laurence. 
4 6 3 - 3 7 3 1 . 4 6 5 - 1 8 3 4 

M O N T R É A L : B e a u c i n q 
p l e x 4 x 4 Vï. 1 x 1 V » , r e n ­
d e m e n t e x c e l l e n t , a v e c 
$ 1 0 . 0 0 0 comptont . M iche l 
W a r t e l l e , 3 2 3 - 6 4 7 0 

M O N T R E A L - N O R D : 7 x 
4 V i , construction 1 9 6 7 , 
cona ihon impeccable , tous 
l o u é s , r e v e n u s $ 1 7 , 4 0 0 , 
secteur recherche, excel lent 
p locement N o e l l o Dubuc , 
2 7 4 - 9 4 9 1 , 3 2 1 - 5 1 2 0 

M O N T R E A L - N O R D : Ba 
t isse semi c o m m e r c i a l e , 2 
grands 5 ' ' - e t 2 magas ins . 
Henri-BoUTOtSa près Locor-
d a i r e . r e v e n u a n n u e l 
$ 9 . 8 1 6 . h y p o t h è q u e trans­
f e r a b l e IOV4V. M L S . Paul i ­
ne B o u c h a r d . 3 5 4 - 0 3 6 0 , 
3 5 2 3 4 3 0 

N O R D : 2 m i n u t e s m é t r o , 
c m q p l e x , 1 x 8 ' / Î avec sous-
sol p lus 4 x 4 7 ] , g a r a g e 
M L S , Piaffé* S e g u y , 2 7 4 -
9 4 9 1 , 3 8 8 2 5 5 8 

N O R D : 2 m i n u t e s m e t r o , 
c i n q p l e x r é n o v e s , 1 x 8 ' / ? 
avec sous-sol, 4 « 4'-,, très 
propre. M L S , Pierre Seguy, 
2 7 4 - 9 4 9 1 . 3 8 8 - 2 5 5 8 

N O R D : Propr iété à revenu 
de 2 8 logements , près me­
t r o , h y p o t h è q u e o 1 1 • / » % 
(usqu'a 1 9 8 2 . Bon investis­
s e m e n t . E x c l . , E m i l e Ver-
r e a u l t , 3 5 4 - 0 3 6 0 . 3 5 2 -
3 7 6 9 

PARK E X T E N S I O N : 2 x 
3 5 a p p a r t e m e n t s , 1 9 6 9 , 
pa r fa i t e condi t ion , revenu, 
h y p o t h è q u e et prix très in­
téressants. D o m e l a M a ' 1 ' 
n e z , 2 7 4 - 9 4 9 1 , 6 7 2 -
0 0 6 5 . 

ROSEMONT: C m q p l e x , 1 
x 7 , 4 x 3 co ld f lats , e lectn 
q u e , c o m p t a n t m i n i m u m 
$ 7 , 5 0 0 . Pr ix $ 4 1 , 5 0 0 
M L S , Jeon B r a u l t . 2 7 4 
9 4 9 1 , 7 3 3 - 8 4 0 6 

R O S E M O N T : 2 e Avenue 
4 l o g e m e n t s , 4 ' / i p i è c e s , 
cold f la t , const. 6 1 , par fa i te 
condi t ion. M L S . M a r c e l Be-
l a n d . 6 8 7 1 8 4 0 , 6 8 8 
9 8 6 8 

V I L L E R A Y : Rue L . O D a ­
v i d . S u p e r b e 4 p l e x , 5 V j , 
3 V i , 3 V i , 2 V j p i e c e s , 
c h a u f t o g e «électr ique» par­
tout 4 0 0 a m p s , sous-sol fini 
e t g a r a g e a u n iveau d e l a 
rue. M L S . M i c h e l Stornmo, 
3 5 4 0 3 6 0 . 3 2 1 - 4 8 8 9 

V I L L E R A Y : T r i p l e x a v e c 
dépanneur , peu entret ien, 
avis a u x connaisseurs Ro­
bert G a u t h i e r , 2 7 4 - 9 4 9 1 , 
3 7 4 - 5 6 4 9 

C O U R T I E R 1006: 

c'est t d k m e n M * * fecitr 

C O M M E R C E DE 
P O l U S À B O I S — 
Avec territoire pour 
plusieurs marques de 
commerce. Bonlieu 
ouest de Montréa l . 
Très grand potentiel. 

C I R A G E P E R M A ­
N E N T P O U R L A 
V O I T U R E — Un com­
merce avec beaucoup 
de potentiel — Très 
bien situé. Propriétaire 
dort vendre. Prix à dis­
cuter. 

B O U T I Q U E D l T I S ­
S U S I M P O R T E S — 
W E S T M O U N T — 
Excellent pour proprié­
taire opérant. 

B O U T I Q U E DE C U I R 
— Centre d ' a c h a t s 
Côte-St -Luc 

T A B A G I E S — Centre 
d'achats Ville LoSalle. 

B O U T I Q U E U N I S E X 
— Mont-Royal — 
Très bien située. 

B O U T I Q U E — Vête­
ments pour dames •— 
Queen M a r y . 

( B v r . M 2 . S 0 U ) 

(ré4.:91747*5). 

( B v r ; M 2 - 5 0 1 1 ) 
(res: 627-1179) 
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Véhicule expérimental recherché 
La police de la C U M est à la recherche d 'une petite voiture expérimentale con­
çue par un chercheur en génie mécanique de l'École polytechnique de M o n t r é a l , 
et qui a été volée en février dernier sur un terrain de stationnement de l 'école, 
rue M a r i e - G u y a r d . Il s'agit d 'un prototype de style futuriste, baptisé le «Poly 
1 » , de couleur noir et blanc, de style «ha tchback» , et capab le d 'at te indre une 
vitesse max imale de 9 0 k m / g . Financié par le service de la recherche de l 'EPM, 
ce véhicule est muni d'un moteur à deux temps de 5 0 C V , refroidi à l 'eau, et 
d 'une transmission automat ique à deux vitesses. O n est prié de transmettre tout 
renseignement à ce sujet à la section des enquêtes, district 3 1 , tél . : 9 3 4 - 2 5 3 1 . 

Ex-combattant au 
Vietnam, le pilote 
de l'hélicoptère 
dit avoir eu peur 

absenté quelques minutes, l'ac­
cusé revint à l'appareil pour dé­
clarer qu'on s'en allait ailleurs 
parce qu'à cet endroit , il n 'y 
avai t qu'une caisse qui étai t 
ouver te , et que le jeu n'en vau­
drait pas la chandelle. 

Shayne se fit alors conduire au 
centre commerc i a l Côte-Vertu 
où, selon l'accusation, il aurait 
fait met t re plus de onze mi l le 
dollars dans son sac. 

A son retour à l'hélicoptère, où 
la jeune fille faisait maintenant 
office de gardien armé, l'accusé 
demanda qu'on pique ve r s l'in­
tersection Berri-Sauvé. 

L e pilote posa ef fec t ivement 
son appareil sur un terrain va­
gue, près de la station de métro, 
et les deux jeunes gens s'y en­
gouffrèrent, selon ses dires, sans 
même lui d i re « m e r c i » pour sa 
course. 

Réclamation de $ 9 3 4 , 1 2 3 
pour une bulle d'air dans 
l'oléoduc Sarnia -Montréa l 

Il n'y a pas que dans les airs qu'une... po­
che d'air peut causer des ennuis. Et même 

des ennuis fort coûteux. 
Cela peut également se produire sous terre. 

Dans un oléoduc ou un pipeline, par exemple. 
Et c'est à cause de la présence d'un tel 

«phénomène» dans la conduite de trente pouces 
reliant Sarnia à Montréal que l'Interprovincial 
Pipe Line Limited fait face, depuis hier, à une 
poursui tede $ 9 3 1 , 1 2 3 de la part de la compa­
gnie Imperial Oil. 

Celle-ci, qui était autrefois desservie unique­
ment par le p ipe l inede Por t land, aux Etats-
Unis, avai t voulu diminuer la dépendance 
étrangère de ses approvisionnements, en 1976 , 
en faisant raccorder sa raffinerie de Montréal-
Est au nouvel oléoduc de l 'Ouest, qui venait 
d'être prolongé de Sarnia à Montréal. 

Pour recevoir les premières livraisons par 
cet te nouvelle conduite, il fallait y met t re 
beaucoup de précautions, notamment pour que 
les réservoirs locaux ne reçoivent pas, en 
même temps que l'huile brute, des déchets de 
la construction du pipeline, de l'air et même de 
l'eau. 

On entreprit donc de prendre les mesures 
nécessaires pour évi ter cet acheminement 
d'impuretés non bienvenues, mais à la suite de 
certains contretemps, dont une panne de cou­
rant prolongée, à Sarnia, et l'existence d'une 
dénivellation prononcée du terrain entre Lon­
don, Ontario et Montréal, il se forma une bulle 
d'air d'importance dans l'énorme tuyau. 

Puis, lorsqu'on reprit l'opération de pompa­
ge, qui devait être étroitement surveillée par 
P I .P .L . , le toit conique de l'un des réservoirs 
choisis pour la première «cargaison» bascula 
et s'enfonça dans 7 6 , 0 0 0 gallons d'huile. 

Et il en coûta exactement $ 9 3 4 . 1 2 3 de frais 
divers pour rétablir la situation. 

L'Impérial Oil taxe donc l'Interprovincial 
Pipel ine de bris de contrat, dans les circon­
stances, et lui réclame la totalité du coût de ces 
dommages. 

LES IMPÔTS, 
C'EST MÊLANT? 

Il est vrai que les io<s de 
i impôt, tant fédérale 
que provinciale, ne 
sont pas faciles a 
démêler Et encore 
moms cette année 

Les spécialistes de 
H&R Block sauront 
vous decompiiquer 

tout ça en vous faisan? profiter de toutes les 
deductions et credits auxquels vous avez droit, même 
s ils n apparaissent pas dans les formules que vous 
avez reçues Laissez donc a des spécialistes le soin 
de vous démêler face a l'impôt 

Pour être vraiment sur! 

H&R BLOCK 
LES SPÉCIALISTES DE L'IMPÔT. 

L A C HI N E 637-2511 
1 395 Notre-Domt 
Le» Galerie* Lochine 

NORD 747-1151 
919 bout Decorie 
10382B ouest, boul Ooum 
Roxbofo 
7642 StHubert 
5733 Côte-de»Neiges 
Mail U t Golene» d ' A n j o u 

Centre d'achats West Island 
2 î 20 est, Fleury 
10581 boul. St-Laurent 
Centre d'achats Forest 
9305 boul. Pie-IX 
Centre d'ochats Levasseur 

CENTRE-EST 
722-3511 
6424 Papineau 
8854 Hoc he logo 
5042 av du Parc 
P.A.T. 
Carrefour Lapointe 
4202 St-Denu 
2734 Mo»son 
5716 eit, Sherbrooke 
4656 Papineou 
2307 est, Ontario 
5235 est, Bélanger 
3430 est, Bélanger 

9 A 21H SUR SEMAINE — 9 À 17H LE SAMEDI 
RENDEZ-VOUS DISPONIBLE 

A u m à ces endroit» oux heures des magasin s 

RIVE-SUD 679-1116 
21 77 chemin Chambly 
Centre I Laurier 
958 Ste-Hétene 
Les Golene» Cousin eau 
Place Portobello 
Centre d'achat 
La Seigneurie 
Bouche rville 

OUEST 483-1310 
615) ouest, Sherbrooke 
5208 boul. Décarie 
8350 boul. Newman 
5997 Laurendeau 
6634 ouest, Sherbrooke 
3645 Wellington 
5659 av. Verdun 
3639 ouest, Notre-Dame 
406 lafleur 
1 267 av Greene 

LAVAL 663-9450 
237 boul. des Laurentides 
400 boul. Labelle 
Centre d'achat Dt/vemoy 
Terrasse Fabreville 
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Un pilote de 33 ans. Nguyen 
Hiu Lee, qui a fait la guerre 

du Vie tnam, a déc laré au ju ry , 
au cours du procès de Rory 
Shayne, qu'il avait eu réellement 
très peur lorsqu'il avait été forcé 
de «participer» à une expédition 
en hél icoptère vers deux ban­
ques de banlieue, où le prévenu 
voulai t commet t re des vols à 
main armée. 

LEOPOLD LIZOTTE 

Devant le juge Jean-Guy Boi-
lard, l 'ancien combattant du 
Sud-Est asiatique a dit que tout 
le monde avait été surpris lors­
que son appareil avai t été loué 
par l 'accusé et sa compagne 
pour les transporter à Québec, et 
que la note de $630 avait été 
payée sans hésitation. 

Peu après le décollage, toute­
fois, Shayne lui demandait une 
première déviation de son trajet 
normal en lui disant qu'il voulait 
survoler les installations olympi­
ques. 

Puis une fois dans Test de la 
v i l l e , il lui ordonna, à la pointe 
de son revolver de calibre .45, de 
se poser dans un endroit désert 
parce qu'on avait à lui parler. 

Et ce , tout en lui recomman­
dant de ne faire aucune commu­
nication-radio. 

Sentant le froid du canon dans 
son cou, il ne put qu'obéir , et 
d'autant plus que la femme qui 
accompagnai t le prévenu était 
elle aussi armée. 

Lors de ce premier arrêt , 
Shayne vint s'asseoir près de lui, 
tira une «magnifique» mitraillet­
te Stern chromée , d'un grand 
sac, puis alla coller les lettres du 
mot «Pol ice» sur l'avant de l'ap­
pareil. 

Puis, lorsqu'il revint, il annon­
ça au pilote qu'i l al lai t « f a i r e » 
quelques banques, et qu'il de­
vrait tout d'abord le diriger vers 
le Centre commerc ia l Caven­
dish. 

Lee posa donc son appareil 
près de ce complexe de l'ouest 
de la v i l l e , mais après s 'être 

Un problème moderne 

LA SOLITUDE AU 
MILIEU DES AUTRES 
00 HNCOHTRUI L'tTIE IDtALT COMHIin L'ItBOU E*l 
La vie trépidante d'auiourd hui réduit votre disponibi­
lité. Vos fréquentations se limitent à vos compagnons 
de travail et à ceux que vous côtoyez Les rencontres 
de discothèques, de cocktails sont superficielles et 
mènent trop souvent à des aventures sans lende­
main De plus en plus, les gens trouvent naturel de 
recourir à nos services Nous organisons des ren­
contres entre personnes susceptibles de se plaire, 
s entendre et se comprendre 

Entrevue gratuite 

UNE INTERVENTION DISCRETE AU SERVICE 
D'UNE SOCIETE EXIGEANTE. 

INTER-UNION Montréal 
Nom 

Adresse 

Ville 

Acceptez de confier a des professionnels le soin de 
vous aide a découvrir un partenaire de vie Loin de 

vous juger, nous existons avant 
tout pour identifier vos 
besoms et vous assu­
rer une liaison harmo­
nieuse et durable 

3 8 8 - 5 7 6 1 
50 ouest, 
Place Crémaiie 
Suite 306 
Mtl H2P 2S9 

Su reçu 
indépendant 

^ge 

Td 

Venez en toute simpli­
cité consulter un de 
nos conseillers 

388-5761 

Aloha Hawaii ! 
Détendez-vous avec Celestra... 

Merveilleuse sélection de vêtements de détente pa­
rés d'hibiscus et de passiflores aux riches couleurs 
exotiques! Vous aimerez porter ces vêtements à la 
piscine, à la plage, en vacances. Léger seersucker 
pur coton en teintes chatoyantes de rouge, bleu ou 
jaune. Tailles P.M.G. 

De gauche à droite: 
A. Jumpsuit avec corsage extensible 

et taille froncée. 

B. Robe longue avec fente devant, et 
corsage extensible. 

20.00 

Téléphoner à 842-6261 (région de Montréal). Rayon 170, au troisième, centre-ville at dana toutee lea auccurealea. 

La Baie accepta avec plaisir les caries la Bale, Chargax/Vlaa at Master Charge. 

Les magasins la Baie seront fermés le lundi de Pâques. 
CENTRE-VILLE 

281-4422 
BOULEVARD 

728-4571 
DORVAL 
631-6741 

CENTRE VILLE du lundi au mercredi, de >0h a I8h 
|es ieudis et vendredis de tOh a 21 h 

samedi de 9hâ I7h 

ROCKLAND 
739-5521 

PLACE VERSAILLES 
354-8470 

CENTRE LAVAL 
688-8970 

SUCCURSALES du lundi au mercredi, de 9h30à 18h 
les jeudis el vendredis, de 9h30 a 21 h 
le samedi, do 9rf»17h 

PLACE VERTU 
332-4550 

CHICOUTIMI 
545-3160 

ST-BRUNO 
653-4455 

CHICOUTIMI du lundi au mercredi de 9h30 a 17H30 
les ieudis et vendredis, de 9n3û a 21 h 
le samedi <>i f i ,i I7h 


